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«La vie est le don propre de l’artiste: 
la vie seule est la marque de l’art. 
Où il y a un homme vivant, il y a une 
oeuvre d’art.» 
André Suarès
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Mot de la présidente et 
du vice-président
Ce rapport d’activités témoigne du dynamisme 
de la Plateforme Culture Valais (PCV): les actions 
de promotion, de mises en réseaux et de conseils 
se sont intensifi ées en 2013-2014. La préparation 
du Oh! Festival, projet étoile du Bicentenaire de 
l’entrée du Valais dans la Confédération helvétique 
organisé par notre association, a particulièrement 
mobilisé nos idées créatives cette année. 
Au niveau de notre organisation, la période 2013-
2014 a été marquée par un changement au niveau 
de la présidence. En février dernier, le fl ambeau a 
été transmis à Gaëlle Métrailler, déléguée culturel-
le de la Ville de Sion. Nous profi tons de ce préam-
bule pour remercier très sincèrement Jacques 
Cordonier, chef du Service de la culture de l’Etat 
du Valais, pour son engagement enthousiaste et 
effi  cace en tant que premier président de notre 
association. Par ailleurs, nous avons été heureux 
d’accueillir en 2014 le délégué culturel de Loèche, 
Carlo Schmidt, au sein de la Conférence des délé-
gués culturels du Valais. 

Vitrine pour la culture
L’un des objectifs de l’association Plateforme Cul-
ture Valais est d’améliorer la circulation des artis-
tes hors des frontières cantonales. En 2013-2014, 
par le biais du dispositif «Valais Culture Export», 
la PCV a continué ses actions de promotion de la 
richesse de la création artistique valaisanne dans 
différentes bourses aux spectacles, en Suisse 
comme à l’étranger. En janvier 2015, le Oh! Fes-
tival prolongera cette action. L’envergure de cette 
manifestation en fera un événement phare de la 
scène helvétique. 
Pour rester en contact avec ses diff érents publics,
l’agenda, le site Internet et la newsletter périodique

permettent de diff user des informations utiles sur 
la vie culturelle du Valais. Les 567 institutions cul-
turelles qui constituent notre réseau et alimentent 
différentes rubriques de notre site Internet sont 
précieuses: nous les remercions vivement pour 
leur collaboration. 

En lien 
Comme par le passé, nous avons poursuivi cet-
te année les démarches permettant de tisser des 
liens. Notre collaboration avec Valais Wallis Pro-
motion s’est renforcée durant l’année 2013-2014 
et laisse entrevoir de belles perspectives. La deux-
ième Journée Culture & Tourisme s’est déroulée 
sous le signe du développement de produits tou-
ristiques culturels en Valais le 15 mai 2014. À cette 
occasion, le second magazine «Cultus» a été pub-
lié à l'attention des prestataires touristiques.
Par ailleurs, nous nous réjouissons des diff érents 
partenariats médias (Canal9 / Kanal9, Nouvelliste, 
Rhône FM, WB, 1815.ch ou encore RRO) qui se 
sont poursuivis en 2014. 

Informations et conseils aux artistes
En ce qui concerne l’aide aux artistes profession-
nels, l’année 2013-2014 a été marquée, en parti-
culier, par le lancement de la chaîne Valais sur le 
site de «We make it». Le fi nancement communau-
taire off re de belles opportunités aux acteurs cultu-
rels valaisans, en complément aux soutiens finan-
ciers traditionnels. De plus, les cours organisés par 
la Plateforme Culture Valais et destinés à des pro-
fessionnels de la culture ont connu un franc succès. 

Mot de la présidente et du vice-président

Sion et Viège, le 28 novembre 2014 

Gaëlle Métrailler Edmund Sterren
Présidente de la Plateforme Culture Valais Vice-président de la Plateforme Culture Valais

Perspectives
En 2015, le Oh! Festival agira comme un agent 
fédérateur et stimulateur. Cet événement est ima-
giné comme un véritable trait d’union : il met en 
valeur, auprès du public et des professionnels d’ici 
et d’ailleurs, une création artistique cantonale de 
haute qualité. Il relie non seulement les lieux cul-
turels du canton et des villes valaisannes, le Haut 
et le Bas-Valais mais aussi le Valais et la Suisse 
(avec l’accueil des Journées de Théâtre Suis-
se Contemporain), ainsi que le Valais et le monde 
grâce à l’accueil de programmateurs et d’artistes 
venus de l’étranger. Le Oh! Festival agit également 
comme un agent stimulateur: il incite les publics 
à découvrir de nouveaux lieux et des propositions 
artistiques inédites.  
Plusieurs chantiers sont ouverts pour 2015, notam-
ment au niveau de l’identité visuelle de la PCV. Un 
organisme externe procédera également à l’évalua-
tion de notre activité. En eff et, lors de la création 
de l’association, il avait été convenu qu’une exper-
tise des résultats obtenus soit réalisée, après qua-
tre ans, afi n de déterminer son orientation future. 

Nous remercions les trois collaboratrices de la 
plateforme pour le travail eff ectué, ainsi que Denis 
Alber et son team en charge du Oh! Festival. Nous 
exprimons aussi notre gratitude à l’ensemble de 
nos partenaires pour leur engagement et leur sou-
tien : collectivités publiques (villes et canton), délé-
gation valaisanne de la Loterie Romande, médias, 
délégués culturels et membres du réseau culturel. 
La confiance que vous nous témoignez renforce 
tous les jours notre motivation et notre volonté 
d’atteindre nos buts. Misons sur l’excellence et 
développons ensemble, pour notre canton, une 
image culturelle moderne!
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Rapport d’étape 2011/126

La Plateforme Culture Valais croit en la vitalité, en 
l’originalité et en l’émergence sans cesse renou-
velée d’une création artistique professionnelle pen-
sée et conçue en Valais. Elle considère que la créa-
tion artistique professionnelle est l’un des ferments
de l’expression de la société valaisanne. Dans ses 
dimensions esthétiques ou confrontantes, la créa-
tion artistique professionnelle favorise l’étonne-
ment, l’interrogation ou la contemplation et peut 
contribuer ainsi à la quête existentielle de chacun. En 
cela, elle constitue une des dimensions fondamen-
tales de la qualité de vie qu’une société engagée 
dans un développement durable off re à ses citoy-
ens-ne-s. 
La Plateforme Culture Valais contribue à la promo-
tion de l’off re culturelle valaisanne sur la basede
critères de qualité. Son ambition est de servir
de catalyseur aux projets artistiques et culturels
du canton. Le bureau se veut un espace d’infor-
mations et de conseils répondant aux besoins 
des acteurs cultrels ayant un projet professionnel
artistique en Valais. La Plateforme Culture Valais
a également pour but de renforcer la synergie entre
la culture et le secteur économique, en particulier 
avec le tourisme. 
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Préambule



Rapport d’étape 2011/126

La Plateforme Culture Valais croit en la vitalité, en 
l’originalité et en l’émergence sans cesse renou-
velée d’une création artistique professionnelle pen-
sée et conçue en Valais. Elle considère que la créa-
tion artistique professionnelle est l’un des ferments
de l’expression de la société valaisanne. Dans ses 
dimensions esthétiques ou confrontantes, la créa-
tion artistique professionnelle favorise l’étonne-
ment, l’interrogation ou la contemplation et peut 
contribuer ainsi à la quête existentielle de chacun. En 
cela, elle constitue une des dimensions fondamen-
tales de la qualité de vie qu’une société engagée 
dans un développement durable off re à ses citoy-
ens-ne-s. 
La Plateforme Culture Valais contribue à la promo-
tion de l’off re culturelle valaisanne sur la basede
critères de qualité. Son ambition est de servir
de catalyseur aux projets artistiques et culturels
du canton. Le bureau se veut un espace d’infor-
mations et de conseils répondant aux besoins 
des acteurs cultrels ayant un projet professionnel
artistique en Valais. La Plateforme Culture Valais
a également pour but de renforcer la synergie entre
la culture et le secteur économique, en particulier 
avec le tourisme. 

Plateforme Culture Valais6 > 7

Préambule



88 > 9

Promotion
Une des tâches principales de la section promo-
tion de la Plateforme Culture Valais consiste à mi-
eux faire connaître la création culturelle valaisanne, 
aussi bien en Valais qu’en dehors du canton. Pour 
atteindre cet objectif, nous misons sur la collabo- 
ration avec différents partenaires et domaines écono- 
miques, et notamment avec le tourisme. Ce rapport 
présente plusieurs de ces activités et collaborations.

Agenda culturel & application mobile
L’agenda culturel et l’application correspondante 
pour smartphones connaît une popularité croissante 
et le nombre d’organisateurs ayant choisi de pub-
lier leurs événements culturels via l’agenda a éga-
lement augmenté durant l’année écoulée. 
L’agenda culturel a fait l’objet l’année dernière de 
plusieurs adaptations et extensions. Il est ainsi 
maintenant possible, par exemple, à des artistes 
ou à des collectifs d’artistes de publier directe-
ment leurs manifestations dans l’agenda.
L’agenda publie toujours des événements où sont 
impliqués des créateurs culturels professionnels. 
Pour juger de ce professionnalisme, la Plateforme 
Culture Valais applique les critères qui ont été 
établis avec le Conférence des délégués culturels 
et le Service de la culture. Les manifestations in-
scrites dans l’agenda sont publiées par l’équipe de 
la plateforme dans un délai de deux jours ouvrab-
les. Si la manifestation ne remplit pas les critères 
de professionnalisme, les organisateurs en sont in- 
formés dans le même délai. Les collaboratrices 
de la Plateforme Culture Valais sont à disposition 
pour toute question relative à l’agenda culturel et 
signalent aux organisateurs la possibilité d’une pu-
blication lorsque ceux-ci oublient d’inscrire leurs 
événements dans l’agenda.   
L’agenda culturel offre plusieurs possibilités d’export. 
Les organisateurs peuvent opter pour la présenta-
tion iFrame ou API (Application Programming Inter-

face). En mode iFrame, les informations s’affichent 
dans une fenêtre sur le site de l’agenda, alors que 
l’option API établit une connexion avec le site de 
l’organisateur, et permet ainsi aux visiteurs d’accé-
der facilement  aux autres événements proposés 
par l’institution culturelle.  
L’application pour smartphones connaît un succès 
croissant. Quelques adaptations, en particulier pour 
les téléphones fonctionnant sur Android, ont été 
effectuées durant l’année écoulée et l’ont rendue 
plus facile à utiliser. L’application «Culture Valais» 
est gratuite. Elle permet à l’utilisateur de recher-
cher des manifestations selon différents critères: 
région, institution, date, etc. Elle offre la possibilité 
d’établir une liste de favoris et parallèlement à 
l’agenda, donne également accès aux rubriques: 
Trésors du patrimoine, News, Visages de la culture, 
Newsletter et Contact.

Réseaux sociaux
La Plateforme Culture Valais est très active sur plu-
sieurs réseaux sociaux. Sa page Facebook compte 
1500 fans. La Plateforme Culture Valais y commu-
nique en français ou en allemand, en fonction du 
public cible. Chaque mois, le nouveau Visage de 
la culture est publié sur le mur. Le site rend égale-
ment attentif à des manifestations d’artistes valai- 
sans et annonce les cours organisés par la Plate-
forme Culture Valais.  
L’association publie également sur Twitter toutes 
les nouvelles qui apparaissent sur son site Inter-
net. Les institutions, les artistes et les collectifs 
d’artistes peuvent également faire usage de leur 
profil pour publier des nouvelles sur le site Internet 
culturevalais.ch. Celles-ci paraissent alors auto-
matiquement sur le compte Twitter Culture Valais 
ou Kultur Wallis.  
Sur Linked In, la Plateforme Culture Valais s’ad-
resse plutôt à un public de professionnels. Elle fait 
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ainsi surtout usage du réseau pour proposer des 
formations continues, ainsi que les services du bu-
reau d’informations et de conseils.

Rendez-vous du réseau des institutions
Le réseau culturel valaisan est composé d’institu-
tions culturelles qui organisent en Valais des mani- 
festations impliquant des artistes professionnels. 
Une fois par année, la Plateforme Culture Valais in-
vite tous les membres du réseau culturel à un col-
loque qui permet de dialoguer et de faire connais-
sance. Cette rencontre s’est déroulée le 29 avril 
2014 au Techno-Pôle de Sierre. La nouvelle chaîne  
valaisanne sur la plateforme de crowdfunding we- 
makeit.ch a été présentée à cette occasion, et les 
participants ont également été informés des acti-
vités de la Plateforme Culture Valais durant l’année 
écoulée, ainsi que sur ses projets pour l’avenir. Le 
colloque a eu le plaisir cette année d’accueillir 
Patrick Gyger (directeur du lieu unique à Nantes), 
qui a présenté la réussite, en matière de relance 
économique notamment, de la politique culturelle 
nantaise.  
Ce colloque est essentiel pour la communication 
avec et entre les institutions. Il permet de mieux 
faire connaître et au besoin de rappeler les pres-
tations et les possibilités offertes par la Plateforme 
Culture Valais et son site Internet.

Culture & Tourisme 
La 2ème Journée Culture & Tourisme, organisée en 
partenariat entre la HES-SO Valais, l’ECAV et la 
Plateforme Culture Valais, s’est déroulée le 15 mai 
2014 à Sierre, au Théâtre les Halles.
Cette deuxième édition était consacrée au dévelop-
pement de produits touristiques culturels. Durant la 
matinée, réservée à des conférences, Mme Claude 
Origet du Cluzeau s’est exprimée sur le thème «L’art 
contemporain et le tourisme, un défi», et Mme 
Anja Wollesen, professeure en charge du programme 
d’études en tourisme ITM, sur le thème «Dévelop-
pement de produits touristiques culturels». 
Durant l’après-midi, des ateliers sur le thème «Déve- 
loppement de produits touristiques culturels en Va-
lais» ont permis aux représentants du domaine du 
tourisme et aux créateurs culturels de discuter de 
projets communs. Les différents groupes ont exa- 
miné quelles pourraient être les spécificités du 
tourisme culturel en Valais et se sont efforcés de 
mieux comprendre les facteurs de succès de ces 
produits touristiques et culturels. Ils ont également 
réfléchi aux éventuels obstacles à de tels projets, 
ainsi qu’à des solutions permettant de mettre en 
place des conditions idéales pour des collabora-
tions futures. 
Environ 150 personnes du domaine du tourisme et 
de la culture ont pris part au colloque. La deuxième 
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édition du magazine «Cultus» est parue à cette oc-
casion. Le site Internet de la Plateforme Culture 
Valais propose, à la rubrique «Culture et Tourisme», 
différentes productions culturelles susceptibles 
d’être présentées dans un cadre touristique. 
Depuis l’automne 2014, les artistes ont la possibi-
lité de faire connaître leurs productions en les pub-
liant eux-mêmes sur le site Internet culturevalais.ch.
http://www.culturevalais.ch/fr/culture-et-tourisme/
journee-ct-2014 

Visages de la culture  
Chaque mois, la Plateforme Culture Valais présente 
sur son site Internet un ou une artiste sous la ru- 
brique «Visages de la culture». Pierre-Isaïe Duc,  
Jennifer Skolovski, Anne-Chantal Pitteloud, Nikolaus 
Loretan, Jérôme Meizoz, Marielle Oggier et Noëlle 
Revaz ont été photographiés par Sebastian Magnani. 
Quant aux portraits de Pascal Seiler, Josette Tara- 
marcaz, Stefanie Ammann, Bastien Fournier et 
Christine Pfammatter, ils ont été réalisés par la 
photographe Céline Ribordy. Les artistes ont l’op-
portunité d’enrichir leur portrait, constitué d’une 
interview et d’informations relatives à leur travail 
de création, par des vidéos, des fichiers audio et 
des images de leurs œuvres. La liste des «Visages 
de la culture» devient de plus en plus longue. 
http://www.culturevalais.ch/fr/visages-de-la-culture 

Base de données des contacts
Depuis l’automne 2014, la Plateforme Culture Valais 
gère une nouvelle base de données de contacts 
permettant aux artistes et collectifs d’artistes d’éta- 
blir un profil au même titre que les institutions cul-
turelles du canton. Grâce à ce portail Internet, les 
professionnels de la culture, organisateurs d’événe-
ments, exposants ou passionnés de culture pour- 
ront découvrir le profil d’artistes ou de collectifs 
d’artistes sur le site Internet de la Plateforme Cul-
ture Valais. Ces artistes ou collectifs d’artistes ont 
à tout moment la possibilité d’actualiser ou d’enri-
chir leur profil par des informations relatives à leur 
travail artistique, des photos, des vidéos. Toutes 
ces informations permettent une prise de contact 

 directe avec l’artiste ou le collectif d’artistes. Les 
créateurs du Valais disposent ainsi d’un outil supplé- 
mentaire gratuit leur permettant de diffuser leurs 
projets et offres artistiques sous différentes rubri- 
ques: «culture et tourisme», «formations et cours», 
«news» et «agenda». 

Valais Wallis Culture Export
Dans la continuité de ce qui avait été entrepris sui-
te à la présence des artistes du Valais en avril 2012 
à la Bourse Suisse aux Spectacles, le projet «Va-
lais Wallis Culture Export» s’est poursuivi durant la 
période de novembre 2013 à octobre 2014. 
La PCV a ainsi été présente lors de différents évé-
nements en Suisse et à l’étranger pour représenter 
et faire connaître le développement artistique dans 
le domaine des arts vivants en Valais. Les artistes 
du Valais invités dans ces différents événements 
pour jouer leur spectacle ont été appuyés dans 
leur démarche de diffusion afin de trouver des 
acheteurs potentiels pour leurs productions. 
Les événements visités sont: 

• Francofête en Acadie, Moncton (Nouveau Brun-
swick/Canada) novembre 2013

• Coup de cœur francophone, Montréal (Québec) 
novembre 2013

• BIS de Nantes, (France) janvier 2014 
• Internationale Kulturbörse, Freiburg (Allemagne) 

janvier 2014
• ProPulse, Bruxelles (Belgique) février 2014 
• Bourse RIDEAU, Québec (Canada) février 2014
• Festival Voix de Fête, Genève (Suisse) mars 2014
• Bourse Suisse aux Spectacles, Thoune (Suisse) 

avril 2014

Par ailleurs des rendez-vous ont eu lieu avec des 
artistes et compagnies du Valais afin de les conseil- 
ler et de les informer sur les processus de diffu- 
sion et les tournées réalisables tant en Suisse qu’à 
l’étranger. Une formation sur le même sujet est 
d’ores et déjà planifiée pour mars 2015 dans le 
cadre des «Rendez-vous Formation» de la Plate-
forme Culture Valais. 
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Il n’existe pas de statistique à l’heure actuelle mais 
le développement du volet «export» permet d’in-
tensifier les possibilités de diffusion des artistes du 
Valais à l’extérieur du canton. 

Oh! Festival Valais Wallis Arts Vivants 2015
Le Oh! Festival, qui se réalise dans le cadre des 
projets étoiles à l’occasion du bicentenaire de 
l’entrée du canton du Valais dans la Confédéra- 
tion helvétique, a nécessité la mise en place d’une 
unité de production composée de différents man-
dataires placés sous la responsabilité du produc-
teur délégué, Denis Alber. Le bureau de production 
est situé à Monthey dans les locaux du service so-
cioculturel de l’hôpital psychiatrique de Malévoz.
Durant toute cette année, les contacts ont été établis 
avec les villes et communes partenaires (Monthey, 
Saint-Maurice, Martigny, Le Châble-Bagnes, Sion, 
Savièse, Sierre, Loèche, Viège et Brigue-Glis) 
ainsi qu’avec les institutions (théâtres et salles de 
concerts) qui recevront les 73 artistes et compa- 
gnies sélectionnés. Une convention de partenariat 
a été signée avec chacune des institutions cultu-
relles impliquées.
Le Oh! Festival a également concrétisé des parte- 
nariats avec des événements similaires en Suisse et 
à l’international ceci en lien étroit avec le projet 
Valais Wallis Culture Export. C’est ainsi que des 
artistes et compagnies repérés dans tous ces évé-
nements pourront jouer lors de notre événement. 
Le financement du Oh! Festival est réalisé grâce 
à l’apport des fonds du Bicentenaire (Etat du Va-
lais et Loterie Romande Valais), d’une participati-
on de CHF 1.- par habitant par ville et commune 
partenaire, de la Fondation Ernst Goehner, de la 
Fondation Sandoz ainsi que de la vente des billets 
d’entrée. Ce festival, événement exceptionnel et 
unique en Suisse dans sa forme, a pour ambition 
de devenir, dès 2017, une biennale en alternance 
avec le Festival Scènes valaisannes.

Le résultat comptable de l’événement sera intégré 
aux comptes 2014-2015 de la PCV. 
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Bureau d’informations 
et de conseils
Bashung chantait «Ma petite entreprise». Et c’est  
effectivement une petite entreprise qui naît à chaque 
nouveau projet artistique. Une entreprise qui de-
mande non seulement la maîtrise d’un talent artis- 
tique, physique et créateur, mais également de 
multiples compétences administratives, juridiques, 
communicationnelles, commerciales, organisati-
onnelles. Le bureau d’informations et de conseils 
de la Plateforme Culture Valais se charge, année 
après année, de mettre en place le maximum d’outils 
afin de faciliter la réalisation de ce travail adminis-
tratif souvent fastidieux et exigeant. Il dresse des 
listes, s’informe, transmet les changements et 
nouveautés, alimente le fil des actualités, organise 
des formations, écoute et répond aux demandes, 
imagine de nouveaux programmes de soutien et 
fréquente les lieux culturels afin de rencontrer et 
de dialoguer avec les artistes et acteurs culturels 
du canton. 

Rendez-vous Formation
L’objectif des Rendez-vous Formation consiste à 
transmettre un savoir en lien avec la professionna-
lisation des métiers culturels en peu de temps et 
pour une somme modique. Le choix des théma-
tiques et des intervenants assure la qualité du pro-
gramme de formation. Les cours se tiennent une 
fois par mois, le samedi entre 9h et 12h. Café, jus 
d’orange et croissants sont offerts afin de briser 
la glace et faciliter les échanges. Les thématiques 
suivantes ont été abordées cette année: relation 
avec les médias, financement d’un projet culturel, 
droit d’auteur et société de gestion, crowdfunding, 
introduction à la médiation culturelle, base en ge-
stion financière, statut d’indépendant et de salarié 
et pour finir le sponsoring. Une moyenne de quinze 
personnes s’inscrivent à chacune des formations 
proposées en français et en allemand, à Sion ou 
à Brigue. 

Crowdfunding
Le crowdfunding (ou financement participatif) est 
une méthode de financement de plus en plus en 
vogue qui fait appel à un grand nombre de per-
sonnes pour financer un projet. De nouveaux sites 
Internet voient le jour. Wemakeit, l’un d’eux juste-
ment, est la plus importante plateforme de crowd-
funding en Suisse pour les projets créatifs. L’Etat 
du Valais et l’association Plateforme Culture Valais 
collaborent activement à cette plateforme. Le Va-
lais est donc le deuxième canton, après Bâle, à 
financer une chaîne (ou un «bouton» Valais) reg-
roupant tous les projets valaisans. Cette action 
offre une meilleure visibilité aux projets et apporte, 
grâce aux ateliers «go&see» de précieux conseils 
aux porteurs de projets. Ils l’ont fait! (we make it): 
Résidence de danse à Leuk, Valais Passion de 
François Perraudin, Verena von Thebai de Jetty 
Boots-Kaat, Authentik Burning Hands du Manoir 
de Martigny, Fremd d’Insertfilm AG, Rituels de  
Corinne Currat et Véronique Mauron, 1.2.3.4 court- 
métrage de Régine Boichat, Musikdorf Ernen de 
Francesco Walter, le 8ème week-end au bord de 
l’eau, Sayam, Eric Constantin…

• 21 projets mis en ligne dont 13 ont abouti.
• 4 ateliers de soutien «Go&See» donnés en Valais, 

1 matinée de cours organisée dans le cadre des 
Rendez-vous Formation de la Plateforme Cultu-
re Valais, 1 journée de lancement mise en place 
durant le Rendez-vous du Réseau.  

http://www.wemakeit.com/channels/vs

Administrateurs et médiateurs culturels 
Les métiers d’administrateurs et de médiateurs 
culturels ne s’apprennent pas forcément sur les 
bancs d’école. Et pourtant, ils sont essentiels pour 
la bonne conduite d’un projet culturel. Une lis-
te d’administrateurs et de médiateurs a donc été 
mise en ligne sur le site culturevalais.ch sous la 

Bureau d'informations et de conseils

rubrique réseau culturel et facilite la recherche du 
bon partenaire administratif. Deux formations ont 
été mise en place durant l’année, l’une en collabo- 
ration avec le Syndicat Suisse Romand du Spec- 
tacle (SSRS), l’autre en collaboration avec l’asso- 
ciation mediamus. Par ces actions, la Plateforme 
Culture Valais souhaite renforcer ces métiers, l’acqui- 
sition de nouvelles compétences et répondre aux 
missions qui lui ont été confiées lors de sa création.

Centre de documentation 
Les bureaux de l’association Plateforme Culture 
Valais se trouvent au cœur de la nouvelle Médiathè-
que Valais de Sion. Une collaboration avec la média- 
thèque permet de proposer un espace de docu- 
mentation qui, comme les Visages de la culture, 
s’étoffera de nouveaux ouvrages au fil des mois. 
Suivant une thématique culturelle définie par le 
bureau d’informations et de conseils, un choix de 
livres est sélectionné tous les quatre mois. Ces 
ouvrages sont ensuite exposés à l’entrée des bu- 
reaux de la PCV et mis à disposition du public. 
L’association souhaite ainsi constituer, petit à petit, 
en collaboration avec la médiathèque, un centre 
de documentation culturelle. 

Billetterie commune 
«Et si la Plateforme Culture Valais organisait un es- 
pace de vente de billets de spectacle en ligne?» 
demande Marie-Françoise Perruchoud-Massy à la 

Journée Culture & Tourisme. C’était sans savoir  
qu’un tel projet venait tout juste de voir le jour. Une 
commission de travail s’est penchée sur la question, 
évaluant l’intérêt des principaux théâtres du canton. 
Toutes les institutions contactées sont intéressées 
par le projet. Un partenaire potentiel ayant déve- 
loppé un système de billetterie en ligne de qualité 
en Valais a été identifié. Si les négociations abou-
tissent comme prévu en 2015, un panier d’achat 
intégré au nouveau site Internet de la Plateforme 
Culture Valais permettra l’acquisition simple et ra-
pide d’un grand nombre de billets de spectacle. 

Valais Excellence
Après un peu moins d’une année de cours et d’adap- 
tation aux normes ISO 9001 et 14001, le proces-
sus de certification touche bientôt à sa fin. L’audit 
est en effet planifié pour mars 2015 avec, à sa clé, 
l’obtention du label Valais Excellence. L’association 
a à cœur de s’engager dans un processus d’améli-
oration continue, consciente des enjeux qui l’atten-
dent et soucieuse de répondre avec le maximum 
d’efficience aux mandats qui lui sont confiées. La 
plateforme a la ferme volonté de suivre une direc-
tion claire et d’atteindre ainsi les objectifs qu’elle 
se fixe chaque année, avec les moyens financiers 
mis à sa disposition. 
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Partenariats
maine des événements à Canal9 / Kanal9 issus de la 
page agenda.culturevalais.ch. Pendant l’émission, 
l’application mobile et l’adresse du site Internet ap-
paraissent à l’écran, signalant ainsi l’existence de 
l’agenda culturel. 

Rhône FM
La chaîne de radio valaisanne francophone Rhône 
FM a fait appel en fin d’année 2013 à l’équipe de la 
Plateforme Culture Valais pour présenter, tous les 
mardis matin (8h30 – 8h45) de janvier à septembre 
2014, un sujet culturel à ses auditeurs. Durant 24 
semaines, ce sont autant d’artistes professionnels 
en lien avec le Valais dont les Valaisans ont pu dé- 
couvrir le travail et le talent, au travers de chro-
niques, interviews ou moments de musique en live. 
L’émission de l’animateur Olivier Delaloye a ainsi 
consacré 15 minutes hebdomadaires à cette fenêtre 
sur la culture en Valais. Suite à la réorganisation 
de la grille de programmation de Rhône FM à la 
rentrée de septembre 2014, la collaboration ne se 
poursuit pas tout en se finissant sur une note posi- 
tive et un esprit d’ouverture à la production culturelle 
professionnelle.

Walliser Bote
Chaque jeudi paraît dans le journal local Walliser 
Bote une rubrique intitulée «Kult(o)ur». Il s’agit d’un 
aperçu de l’agenda culturel communiqué par la 
Plateforme Culture Valais pour la semaine en cours 
à la rédaction du Walliser Bote. La rubrique men- 
tionne également la possibilité de découvrir d’aut-
res événements culturels sur le site culturevalais.ch. 

D’autres collaborations existent avec les portails 
web 1815.ch, rro.ch et oberwallis.ch qui publient 
les événements de l’agenda culturel.  

20 ANS 100 FRANCS 
La Plateforme Culture Valais soutient l’association 
«20 ans 100 francs» pour la promotion des abonne-
ments et les contacts avec les médias et se charge 
de la traduction de divers supports de communica-
tion. Pour la somme de 100 francs, l’association  
«20 ans 100 francs» propose un abonnement géné- 
ral culturel pour toute personne âgée de moins de 
21 ans. Le but commun de la Plateforme Culture 
Valais et de l’association est de faire connaître cet 
abonnement auprès des jeunes et de constituer le 
public culturel de demain. 
www.20ans100francs.ch

MÉDIAS
Supplément «Culture» du Nouvelliste
La Plateforme Culture Valais collabore chaque 
année avec le Nouvelliste à la réalisation de deux 
suppléments «Culture». Sa contribution consiste 
essentiellement à soumettre des idées de théma-
tiques et de sujets, ainsi qu’à servir de facilitateur de 
contacts avec les institutions et les acteurs cultu-
rels. Le Nouvelliste conserve toute liberté rédaction- 
nelle. Pour les deux éditions 2014, les domaines 
culturels étaient représentés de manière équilibrée. 
Il importe à ce que le supplément se fasse l’écho 
d’artistes et d’événements issus de toutes les ré-
gions du Valais. L’objectif est également d’augmen-
ter la reconnaissance des professions artistiques 
et de renforcer le professionnalisme dans le do- 
maine culturel. 

Canal9 / Kanal9
La télévision régionale Canal9 / Kanal9 a lancé une 
nouvelle émission culturelle intitulée «Marmelade». 
Les événements de l’agenda de la Plateforme Cultu-
re Valais constituent l’un des points du programme. 
A chaque émission, environ quatre événements cul-
turels sont présentés comme suggestions de sorties. 
La Plateforme Culture Valais propose chaque se-

Partenariats

MUSIQUE
Forum Musical
Pourquoi entreprendre seul ce que l’on réalise avec 
plus de succès à deux? Deux associations s’unis-
sent donc pour organiser chaque année le Forum 
Musical: TrocK Music Network et la Plateforme Cul-
ture Valais. L’idée émane de Laurent Kern, directeur 
de TrocK. Ce forum est un événement gratuit qui ras-
semble un plateau de professionnels prêts à répon-
dre en public à toutes les questions que se posent 
les musiciens et les professionnels de la branche. 
Cette année TrocK Music Network fête ses 20 ans et 
ensemble avec la Plateforme Culture Valais, ils déci-
dent d’aborder le thème de l’export, un sujet de plus 
en plus d’actualité. Les intervenants viennent pour 
moitié de Suisse romande et justifient d’une import-
ante expérience dans le domaine : Christian Wicky 
(Irascible Music), Cyril Huguet (Pont Rouge), Denis 
Alber (Oh! Festival), Djamel Cencio (Kyasma), Marc 
Ridet (Fondation pour la Chanson et les Musiques 
Actuelles), Samuel Vuillermoz (mx3). Une cinquan-
taine de personnes se sont rendues au Pont Rouge 
à Monthey où se tenait l’événement. 

Fondation pour la Chanson et 
les Musiques Actuelles (FCMA)
Une fois par mois, Marion Houriet, responsable 
promotion et projets auprès de la FCMA, anime la 
permanence de soutien pour musiciens et profes-

sionnels de la branche avec Sophie Michaud du 
bureau d’informations et de conseils de la Plate- 
forme Culture Valais. Cette démarche permet de 
mieux répondre aux demandes des professionnels 
de la musique à chaque étape de leur carrière: 
conseils sur la stratégie et le développement du 
métier d’une part, assistance sur le plan profes- 
sionnel, juridique, fiscal et technique d’autre part. 
Elles se tiennent tous les premiers jeudis du 
mois entre 14h00 et 17h00 à Sion. L’inscription 
est gratuite et le rendez-vous dure une heure. 

ARTS DE LA SCÈNE
Artos
Artos, association romande technique organisation 
spectacle basée à Lausanne, a pour but d'offrir un 
service d'information concernant l'ensemble des 
activités artistiques et techniques et de développer 
des formations dans ces domaines. Cette année, 
artos collabore à nouveau avec la plateforme à l’or-
ganisation d’une formation courte de sensibilisa- 
tion à la gestion de projets culturels. Ce cours est 
donné par Emmanuelle Vuillermoz, co-directrice 
de la Bavette à Monthey et administratrice au Petit- 
Théâtre de Lausanne. Seize personnes s’inscrivent 
au cours; la moitié des participants viennent du 
Valais. Les organisateurs projettent de reconduire 
cette formation tous les deux ans.
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PATRIMOINE
Nature Culture et Tourisme
La Plateforme Culture Valais est co-fondatrice de 
l’association «Nature Culture et Tourisme» (NCT). 
Depuis le printemps 2014, l’association dispose 
d’une page Internet présentant les sites et sen-
tiers didactiques du Valais. Depuis 2010, NCT 
dresse l’inventaire de ces sites et sentiers et les 
évalue grâce à une série de critères spécifiques. 
Une expertise spécialisée effectuée par un groupe 
d’experts permet de compléter ces évaluations. 
L’ensemble est ensuite validé par une commission. 
Les résultats de l’évaluation sont transmis au fur 
et à mesure aux différentes communes et aux res- 
ponsables des sites et sentiers didactiques par 
NCT. L’association NCT valorise les sites et sen-
tiers didactiques de qualité auprès du grand public. 
Parallèlement, elle offre différentes prestations aux 
gestionnaires des sites et sentiers didactiques qui 
souhaitent améliorer la qualité de leur offre ou réa-
liser de nouveaux projets. 
www.sentiers-decouverte.ch 

 
TOURISME
Valais Wallis Promotion
La Plateforme Culture Valais et Valais Wallis Pro-
motion est actuellement en discussion pour l’étab-
lissement d’une convention définissant les collabo- 
rations futures. Pour les Roadshows 2014 et l’expo-
sition universelle Milano 2015, la Plateforme Cul- 
ture Valais a pu, d’entente avec Valais Wallis Pro-
motion, élaborer la programmation d’artistes va-
laisans. Ces artistes se produiront au cours des 
semaines valaisannes de l’exposition universelle, 
du 12 au 16 juin et du 12 au 16 octobre 2015. Il 
s’agit principalement d’artistes qui participeront 
au Oh! Festival Arts Vivants 2015. 

R
eg

ul
a 

Im
bo

de
n 

©
 S

eb
as

tia
n 

M
ag

na
i

Partenariats

Jo
se

tte
 T

ar
am

ar
ca

z 
©

 C
él

in
e 

R
ib

or
dy



18 > 19

PATRIMOINE
Nature Culture et Tourisme
La Plateforme Culture Valais est co-fondatrice de 
l’association «Nature Culture et Tourisme» (NCT). 
Depuis le printemps 2014, l’association dispose 
d’une page Internet présentant les sites et sen-
tiers didactiques du Valais. Depuis 2010, NCT 
dresse l’inventaire de ces sites et sentiers et les 
évalue grâce à une série de critères spécifiques. 
Une expertise spécialisée effectuée par un groupe 
d’experts permet de compléter ces évaluations. 
L’ensemble est ensuite validé par une commission. 
Les résultats de l’évaluation sont transmis au fur 
et à mesure aux différentes communes et aux res- 
ponsables des sites et sentiers didactiques par 
NCT. L’association NCT valorise les sites et sen-
tiers didactiques de qualité auprès du grand public. 
Parallèlement, elle offre différentes prestations aux 
gestionnaires des sites et sentiers didactiques qui 
souhaitent améliorer la qualité de leur offre ou réa-
liser de nouveaux projets. 
www.sentiers-decouverte.ch 

 
TOURISME
Valais Wallis Promotion
La Plateforme Culture Valais et Valais Wallis Pro-
motion est actuellement en discussion pour l’étab-
lissement d’une convention définissant les collabo- 
rations futures. Pour les Roadshows 2014 et l’expo-
sition universelle Milano 2015, la Plateforme Cul- 
ture Valais a pu, d’entente avec Valais Wallis Pro-
motion, élaborer la programmation d’artistes va-
laisans. Ces artistes se produiront au cours des 
semaines valaisannes de l’exposition universelle, 
du 12 au 16 juin et du 12 au 16 octobre 2015. Il 
s’agit principalement d’artistes qui participeront 
au Oh! Festival Arts Vivants 2015. 

R
eg

ul
a 

Im
bo

de
n 

©
 S

eb
as

tia
n 

M
ag

na
i

Partenariats

Jo
se

tte
 T

ar
am

ar
ca

z 
©

 C
él

in
e 

R
ib

or
dy



Rapport d’étape 2011/1220 Jé
rô

m
e 

M
ei

zo
z 

©
 S

eb
as

tia
n 

M
ag

na
ni



Rapport d’étape 2011/1220 Jé
rô

m
e 

M
ei

zo
z 

©
 S

eb
as

tia
n 

M
ag

na
ni



22 > 23

À notre propos
a. Bureaux
Les bureaux de la PCV se situent au cœur de la 
Médiathèque Valais de Sion. Après deux ans de 
travaux, le bâtiment des Arsenaux reprend ses nou-
velles fonctions et accueille la Médiathèque Valais, 
le Service de la culture, la Bibliothèque des Jeunes, 
l’association Plateforme Culture Valais... Cette heu-
reuse proximité avec ces différents services offre 
de précieuses et indispensables collaborations et 
rapproche l’équipe de son public cible. 
 
b. Comité
Le comité est composé de trois personnes. Gaëlle 
Métrailler, déléguée culturelle de la Ville de Sion,  
assure la présidence de l’association. Edmund  
Sterren, City-Manager de Viège et directeur du 
théâtre La Poste, seconde Gaëlle Métrailler en tant 
que vice-président. Mads Olesen, délégué culturel 
et directeur du Manoir de la ville de Martigny, est 
membre du comité. 

c. Équipe
Depuis la création de l’association Plateforme Cul-
ture Valais, trois personnes œuvrent à l’exécutif. Il 
s’agit de Nathalie Benelli, responsable de la pro-
motion en langue allemande, Marlène Mauris, res- 
ponsable de la promotion en langue française et 
Sophie Michaud, responsable du bureau d’infor-
mations et de conseils. Denis Alber, chef de projet 
du Oh! Festival et du volet Valais Culture Export 
a quant à lui été mandaté par l’association pour 
réaliser ces deux actions culturelles.
.  

d. Conférence des délégués culturels
La Conférence des délégués culturels du Valais 
salue l›arrivée de Carlo Schmidt en son sein, nou-
veau délégué culturel de la Commune de Leuk. 
Cette nouvelle présence haut-valaisanne renforce 
la représentation de la Conférence et montre la re-
connaissance croissante des collectivités publiques 
pour la professionnalisation du secteur culturel.
2014 a également été marqué par le dépôt du pro-
jet Oh! Festival Valais Wallis 2015 qui a remporté 
l’étoile «Art, culture et spiritualité» des célébrations 
du 200ème anniversaire de l›entrée du Valais dans 
la Confédération. Ce projet a été réalisé conjointe-
ment entre la Plateforme Culture Valais et la Con-
férence et permettra d›ancrer sur le territoire la 
réalisation d›un projet commun aux villes et com-
munes disposant d› un délégué culturel.
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À notre propos
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Perspectives 
«A l’heure où notre canton s’interroge sur son image, 
la collaboration et l’esprit d’innovation des acteurs 
du monde culturel en Valais sont particulièrement 
stimulants» écrivent Gaëlle Métrailler et Lorenzo 
Malaguerra pour la conférence de presse du Oh! 
Festival. Ce début d’année sera en effet particulière-
ment stimulant pour la Plateforme Culture Valais 
avec, du 21 au 25 janvier 2015, la première édi-
tion du Oh! Festival. Cet événement se veut une 
rencontre festive entre artistes, public et professi-
onnels des arts vivants, avec une septantaine de 
spectacles se déroulant de Brigue à Monthey et 
une collaboration complice avec les Journées de 
Théâtre Suisse Contemporain: un défi qu’il est ré-
jouissant de relever dans le cadre du 200ème anni- 
versaire de l’entrée du Valais dans la Confédé- 
ration suisse.  
L’année se poursuivra avec le lancement de la 
nouvelle identité visuelle et du nouveau site Internet 
de la Plateforme Culture Valais. Une grande partie 
du travail de l’équipe repose sur cet outil de com-
munication et de transmission d’informations qui 
gagnera en efficacité, visibilité et offrira de meilleu-
res entrées à nos différents publics. 
Désireuse de tendre vers une amélioration constan-
te de ses produits et services, la PCV se donnera 
les moyens d’obtenir la certification «Valais Excel-
lence» au printemps prochain. Durant ce même 
laps de temps, l’association procèdera à un audit 
externe commandé par les membres de l’associa- 
tion. Cette double démarche réalisée simultané-
ment permettra de mettre en exergue les forces 
et faiblesses de l’association et lui permettra de 
gagner en efficacité et en visibilité. 
Pour la troisième année consécutive, le Rendez- 
vous du Réseau de la Plateforme Culture Valais ras-
semblera durant toute une après-midi l’ensemble 
des institutions culturelles professionnelles du can- 

ton et les annonceurs d’événements culturels pro-
fessionnels en Valais. Cette rencontre annuelle per- 
met non seulement aux différents annonceurs de 
se rencontrer, mais également d’échanger avec 
l’équipe de la PCV. La Journée Culture & Tourisme 
organisée à l’automne prochain réunira quant à elle 
les professionnels des milieux touristiques, cultu-
rels, politiques et économiques, un rassemblement 
fondamental du calendrier annuel de l’association 
Plateforme Culture Valais.
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Finances
Comptes 2013/14     

Produits  
Etat du Valais 251’600.00
Villes et communes valaisannes 85’000.00
Loterie Romande 125’000.00
Cotisations 620.00
Autres entrées 18’993.25
Total produits 481’213.25

Charges  
Projets 179’305.55
Charges de personnel 289’671.30
Frais généraux 10’447.25
Total Charges 479’424.10 

Résultat de l’exercice 2013/14 1’789.15 

Budget 2014/15  

Produits  
Etat du Valais 200’000.00 
Villes et communes valaisannes 85’000.00 
Autres subventions 140’000.00 
Cotisations 450.00 
Prestations diverses 9’000.00 
Mandat du 7 août 2015 100’000.00 
Total produits 539’550.00 

Charges  
Projets bureau 19’000.00 
Projets promotion 97’250.00 
Réseau 5’000.00 
Tourisme 15’000.00 
Gestion et organisation 21’700.00 
Mandat du 7 août 2015 100’000.00 
Charges d’exploitation 290’000.00 
Frais généraux 8’000.00 
Cotisations 1’870.00 
Total charges 557’820.00 

Résultat du budget 2014/15 -18’270.00 

Annexes
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WALLISWalliser Bote
Dienstag, 11. Februar 20146

Kult(o)ur 
im Wallis

Weitere Kulturveranstaltungen: 

www.kulturwallis.ch

www.1815.ch

OBERWALLIS

11. 02.–14. 02. 2014 | Ausstellung 

Leonie von Roten
Theater La Poste, Visp 
Montag bis Freitag, 9.00–12.00 Uhr
und 13.30–17.30 Uhr

11. 02. 2014 | Vortrag/Konferenz 

Dr. Jakob Knaus: 
Béla Bartók und Zoltán
Kodály – zwei ungarische
Komponisten
Vortragsverein Oberwallis – Media-
thek Grünwaldsaal, Brig, 20.00 Uhr

12. 02.–31. 03. 2014 | Ausstellung 

Stadt am Lötschberg
Goppenstein 1906–1913
Lötschentaler Museum, Kippel 
Mittwoch–Freitag, 15.00–17.00 Uhr

13. 02. 2014 | Lesung 

«Wäärli waar» –
Taugwalder Anlass Soirée
Mediathek Wallis, Brig, 19.30 Uhr

13. 02. 2014 | Konzert 

Abusitz – Musik
Tony Malony’s – Zeughaus Kultur Brig
Bistro, Brig-Glis, 20.00 Uhr

14. 02. 2014 | Konzert 

Jurassik Pork
Jazz Chälli, Visp, 20.30 Uhr

15. 02. 2014 | Vorführung 

Rinaldo
Oper von Georg Friedrich Händel
Theater La Poste, Visp, 19.30 Uhr

15. 02. 2014 | Performance/Spektakel 

Theatersport
Improvisationstheater mit Nadine
Martig – Zeughaus Kultur, Brig
Bistro, Brig-Glis, 19.30 Uhr

15. 02. 2014 | Konzert 

Walliser Seema
Kulturpunkt – Alte Kapelle, Jeizinen
20.00 Uhr

17. 02. 2014 | Vorführung 

Der Besondere Film
La Jaula de Oro
Kino Astoria, Visp, 20.30 Uhr

UNTERWALLIS

11. 02.–22. 04. 2014 | Ausstellung 

Divisionismus. 
Beherrschte Farbe?
Ungebändigte Farbe!
Centre d’Art de la Fondation Pierre 
Arnaud – Kunstzentrum, Stiftung
Pierre Arnaud, Lens – Montag bis
Sonntag, 10.00–19.00 Uhr
Donnerstag, 10.00–21.00 Uhr

11. 02.–18. 05. 2014 | Ausstellung,
Performance/Spektakel, Vorführung 

Hand in Foot
JocJonJosch, Preisträger des Manor-
Kunstpreises Sitten 2013
Kunstmuseum Wallis, Sitten
Dienstag–Sonntag, 11.00–17.00 Uhr

15. und 16. 02. 2014 | Konzert, Show 

ViaVallesia H2O
Mehrsprachige Reise von Nepal nach
Madagaskar über Randa, rund um
das Thema Wasser 
Maison de la Musique, Martinach
15. 02. 2014, 20.30 Uhr
16. 02. 2014, 17.00 Uhr

BRIG-GLIS | Am Samstag, 15.
März, wird Francesco Walter,
Intendant Festival Musikdorf
Ernen und diplomierter Kul-
turmanager, als Referent
theoretisches Wissen und
praktische Beispiele zum Kul-
tursponsoring weitergeben.

Wer Kulturarbeit leistet, braucht Mit-
tel, um Projekte zu realisieren. Neben
den finanziellen Unterstützungen
der Gemeinden, des Kantons und wei-
terer Institutionen stellt das Sponso-
ring eine zusätzliche Möglichkeit der
Mittelbeschaffung dar. Was die Unter-
schiede zwischen Unterstützungsbei-
trägen und einem Sponsoring-Kon-
zept sind, wird Francesco Walter an
der Infoveranstaltung vom 15. März
2014 von 9.00 bis 12.00 Uhr im Zeug-
haus Kultur in Brig erläutern.

Im Jahr 2012 wurde von der
Zürcher Hochschule für angewandte
Wissenschaften gemeinsam mit dem
Fachverband für Sponsoring (FASPO)
eine empirische Studie zum Sponso-
ringmarkt Schweiz durchgeführt.
Das Resultat dieser Studie zeigt, dass
der Sport nach wie vor der beliebteste

Sponsoringbereich ist, doch setzten
Schweizer Unternehmen vermehrt
auch auf Kultur.

Diese Entwicklung bedeutet
auch eine Chance für Walliser Künst-
lerinnen und Künstler oder Kultur -
institutionen, die für ihre Produktio-
nen und Programmgestaltungen auf
die Zusammenarbeit mit einem Spon-
sor setzen möchten. Beim Kultur-
sponsoring handelt es sich anders als
beim Mäzenatentum immer um ein
Geben und Nehmen. Das heisst,
Künstler/innen, Kulturinstitutionen
und Sponsoren werden zu Partnern,
die gegenseitig voneinander profitie-
ren können.

Francesco Walter wird an der In-
foveranstaltung der Plattform Kultur
Wallis die Elemente eines Sponsoring-
Konzepts und eines Sponsoring-Ver-
trags aufzeigen. Zudem wird er praxis-
nahe Tipps vermitteln, die hilfreich
sein können, um einen potenziellen
Sponsor von einem gemeinsamen Pro-
jekt zu überzeugen. Anmelden kann
man sich auf der Internetseite
www.kulturwallis.ch unter der Ru-
brik «Treffpunkt Wei terbildung» oder
per Mail an  info@kulturwallis.ch. | wb

Kultur | Plattform Kultur Wallis

Kultursponsoring auf Überholspur

Praxisnahe Tipps. Francesco Walter verfügt über fundierte

 Kenntnisse zu den Möglichkeiten des Kultursponsorings. FOTO ZVG

Chorgesang | Zu einer Aufführung des Oberwalliser Lehrerchors

«Die liebliche Musik…»

NATERS | Auf vergangenen Sonntag lud
der Lehrerchor Oberwallis unter der
Leitung von Hansrüedi Kämpfen zu ei-
nem Konzert mit «Evergreens» in die
Halle des Schulhauses Turmmatta ein.

Der Musikfreund hatte es an diesem Abend
nicht leicht. Auf die Minute genau wie das an-
gesagte Konzert des Lehrerchors begann näm-
lich in der Pfarrkirche Naters ein Orgelrezital
des italienischen Organisten Roberto Padoin
mit z.B. Bachs Passacaglia c-Moll, einem Klein-
od der Orgelliteratur. Nun, der Schreibende ent-
schloss sich für die Turmmatta und gab damit
unserem eigenen Musikschaffen den Vorzug –
allerdings nicht ohne die Kollision der beiden
Daten zu bedauern.

Voll Süsse, Liebe,
Melancholie
Die voll besetzte Turmmatta-Halle zeigte auf,
dass der Lehrerchor mit diesem Konzert die
Volksseele getroffen hat und seine Rolle als Bin-
deglied zwischen hoher Klassik und Volkston
mit Qualität wahrnimmt. Man erlebte wirklich
einen in vielen Teilen auf der klassischen Vier-

stimmigkeit ruhenden Liederabend voll Süsse,
Liebe und Liebesleid, oftmals Melancholie.
Hansrüedi Kämpfen liess das vielfältige Gesche-
hen bis auf einen A-cappella-Gesang von den
zwei Violinisten Didier Furrer und Romaine
Heynen sowie von Sarah Brunner am Klavier be-
gleiten. Dieses Instrumentalensemble machte
seine Aufgabe mit viel Gespür, Können, Virtuo-
sität und auch Improvisation. Gerade Sarah
Brunner zeigte sich diesbezüglich und mit Ver-
zierungen in allen Stilen stark zu Hause. Der Fi-
nesse des Instrumentalparts entsprach der dy-
namisch wohl geführte, lebendige, einsatzfreu-
dig frische Chorklang. Vom  «Eurovisionssignal»
unter der Euro-Fahne über das aus dem 16. Jahr-
hundert stammende «Drei schöne Dinge fein» –
nämlich «die liebliche Musik, der Wein und ein
zartes Jungfräulein» – bewältigte der Chor ein
grosses, von Hansrüedi Kämpfen magistral diri-
giertes Programm mit Gesängen aus Opern und
Musicals, aus verschiedenen Ländern und Spra-
chen: immer ans Herz grei fende, bekannte, un-
bekannte, konsonant gefühlvolle, auch humor-
volle. Für geistreichen Humor sorgte Ansager
Hansruedi Gottsponer. Lustig wirkten jeweils
zur Liedaussage passend gezeigte Gegenstände:

Sang man zu einem Kaktus, sah man kleine grü-
ne Kakteen, bei «Santa Lucia» trugen die Män-
ner Matrosenmützen, sang man aus «Cats», lief
ein kleines «Kätzchen» herum…

Soli
Ein besonderer musikalischer Schatz des Leh-
rerchors sind, wie sich an diesem Abend er-
wies, die eigenen Solokräfte: Loredana Catala-
no und Yvette Bernhardsgrütter, beide Sopran,
und Mezzo Sylviane Bourban. Bernhardsgrüt-
ter besitzt eine helle, sehr reine, höhensicher
strahlende Stimme – dies gilt auch für Catala-
no, die gerade in italienischen Liedern mit be-
sonderem innerem Mitgehen zur Geltung
kam. Sehr kultiviert, farbenreich und aus-
drucksstark erlebte man die Soli von Bourban,
besonders zusammen mit Bernhardsgrütter
im anspruchsvollen «Blumenduett» und solo
in den Schlussgesängen. Verdient applaudier-
te das Publikum auch dem Männer-Quartett
Huberto Abgottspon, Stefan Ritz, Anton Stei-
ner und Peter Studer. Es ist bemerkenswert,
dass unsere Lehrerinnen und Lehrer trotz des
gerade aktuellen Getöses im Schul wesen so
schön zu singen vermögen. ag.

Erfrischender Gesang. Der Oberwalliser Lehrerchor und seine Solisten, von links: Dirigent Hansrüedi Kämpfen, Pianistin Sarah Brunner, Sopranis-

tinnen Loredana Catalano und Yvette Bernhardsgrütter, Mezzosopran Sylviane Bourban, Violinistin Romaine Heynen und Violinist Didier Furrer.

FOTO WB
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Alles Gute zum
90. Geburtstag

STEG | Heute Mittwoch, 1. Okto-
ber, kann Agnes Seiler geb.
Steiner in ihrem Heim bei der
Kirche in Steg ihren 90. Ge-
burtstag feiern.
Zu diesem Festtag gratuliert
ganz herzlich ihre Familie.
Mögen der Jubilarin noch viele
glückliche Stunden und Tage
beschieden sein.

Viel Glück zum
90. Geburtstag

SUSTEN/BRENTJONG | Heute
Mittwoch, 1. Oktober, feiert Ju-
lius Kuonen im Alters- und
Pflegeheim St. Josef in Susten
seinen 90. Geburtstag. Dazu
gratulieren ihm herzlich seine
drei Kinder, die Schwiegertoch-
ter, der Schwiegersohn, die En-
kel sowie seine 17 Urenkel. Die
Familie wünscht dem Jubilar
weiterhin viele schöne Stun-
den im Kreise seiner Lieben
und gute Gesundheit.

Studienerfolg

SAAS-BALEN |

An der Univer-
sität Luzern
hat Stefan
Furrer den
«Bachelor of
Theology»
mit «summa

cum laude» erfolgreich abge-
schlossen. Zu diesem Erfolg
gratulieren ihm die ganze Fa-
milie, Verwandte und Freunde
und wünschen ihm viel Erfolg
und Freude bei seiner Arbeit
an der Universität Luzern.

BEERDIGUNGEN

NATERS | Nach langer Krank-
heit verstarb im Alter von 82
Jahren Selina Regotz-Amstutz.
Der Beerdigungsgottesdienst
findet morgen Donnerstag um
10.00 Uhr in der Pfarrkirche
von Naters statt.
NATERS | Peter Amherd-Loch-
matter verstarb nach schwerer
Krankheit im Alter von 51 Jah-
ren. Der Beerdigungsgottes-
dienst findet heute Mittwoch
um 10.00 Uhr in der Pfarrkir-
che von Naters statt.
ZERMATT | Im Alter von 90 Jah-
ren verstarb Hermine Biner-
Perren. Der Trauergottesdienst
findet heute Mittwoch um
10.30 Uhr in der Pfarrkirche
von Zermatt statt.

Kultur | 18. Ländlermusik-Weekend Leukerbad

Bäderdorf im Volksmusik-Fieber
LEUKERBAD | Am Wochen-
ende stand das Bäderdorf
einmal mehr im Zeichen
der Volksmusik. 

Inmitten einer imposanten 
Felsenarena spielten 18 natio-
nale Formationen in 20 Res-
taurants Ländlermusik der Ex-
traklasse und erfüllten Leuker-
bad mit viel Stimmung und 
guter Laune.

Bereits seit 17 Jahren fin-
det in Leukerbad jeweils Ende
September/Anfang Oktober das
beliebte und über die Kantons-
grenzen hinaus bekannte Länd-
lermusik-Weekend statt. Am
Freitagabend erfolgte mit dem
«Einläuten» in vier Restaurants
in Leukerbad der Auftakt in ein
erfolgreiches, musikalisches
Wochenende.

Am Samstag reisten wei-
tere Formationen aus der gan-
zen Schweiz an und begaben
sich zu den verschiedenen Spiel-
orten in Leukerbad, Inden, Albi-
nen und Varen, wo sie die zahl-
reichen Gäste unterhielten. 
Traditionell ging es mit der 
Messe um 17.30 Uhr weiter, 
welche die «Örgeli-Fründe Ritz-
grat» aus Reutigen musikalisch
begleiteten.

Gegen Abend verwandel-
ten sich die Restaurants dann in
wahre Festhütten, wo bis in 

die frühen Morgenstunden bei
Schweizer Ländlermusik ge-
tanzt und gefeiert wurde.

Ein weiterer Höhepunkt
folgte am Sonntag mit dem Ge-
meinschaftskonzert aller 18
Formationen auf dem Dorfplatz
Leukerbad. Nach der für man-
che Gäste sowie Musikerinnen
und Musiker kurzen Nacht wur-

den die zahlreichen Zuschaue-
rinnen und Zuschauer nicht
enttäuscht – das Gesamtspiel
mit rund 70 bis 80 Musikantin-
nen und Musikanten funktio-
nierte reibungslos. Anschlies-
send offerierte die Munizipal-
und Burgergemeinde Leuker-
bad einen Apéro. Nach dem Ge-
meinschaftskonzert auf dem

Dorfplatz Leukerbad setzten die
Ländlermusik-Formationen ih-
re Auftritte in den Restaurants
von Leukerbad fort.

Wie bei den letzten Aus-
gaben des Ländlermusik-Week-
ends wurde auch in diesem Jahr
wieder für die Hilfsorganisation
«Denk an mich» von Radio SRF
1 gesammelt. In den letzten Jah-

ren konnten so bereits über
80000 Franken überwiesen
werden. Der Erfolg des 18. Länd-
lermusik-Weekends in Leuker-
bad zeigt, dass die Volksmusik
einen hohen Stellenwert im
Oberwallis hat, was auch die Or-
ganisatoren rund um Gérald
Grichting zufrieden in die Zu-
kunft blicken lässt. | wb

Stimmungsvoll. Einer der Höhepunkte war das Gesamtspiel am Sonntag mit rund 80 Musikantinnen und Musikanten auf

dem Dorfplatz. FOTO ZVG

Kultur | Realistische Budgets für Kulturprojekte

Wundertüte Budget?

BRIG-GLIS | Die Plattform
Kultur Wallis organisiert
am Samstag, 11. Oktober,
um 9.00 Uhr im Zeughaus
Kultur Brig eine Informa-
tionsveranstaltung zum
Thema «Ein perfektes Ge-
such mit einem realisti-
schen Budget für Kultur-
projekte». 

Ist die Idee zu einem künstleri-
schen Projekt erst einmal gebo-
ren, folgt gleich darauf die Su-
che nach finanziellen Mitteln,
um das Projekt realisieren zu
können. Das Verfassen eines
formal und inhaltlich überzeu-
genden und kompletten Ge-
suchs mit einem realistischen
Budget gehört heute zu den
wichtigsten Aufgaben, die für
eine erfolgreiche Finanzierung
von Kulturprojekten geleistet
werden muss. 

Was aber gehört alles in
ein Dossier und was ist bei der
Zusammenstellung eines Bud-
gets zu beachten? Antworten
auf diese Fragen hat Francesco
Walter. Der Referent kennt bei-
de Seiten des Kulturbetriebs. Als
Intendant des Musikdorfs Er-
nen und Kulturmanager kennt
er einerseits die Rolle des Ge-
suchstellers, und andererseits

ist er als Mitglied des Kulturrats
Angehöriger des Gremiums, das
über die Mittelvergabe des Kan-
tons Wallis im Kulturbereich
entscheidet. Mit vielen prakti-
schen Hinweisen zeigt er an der
Informationsveranstaltung auf,
welche Informationen in einem
Gesuch für Subventionen unab-
dingbar sind und welche weite-
ren Punkte beachtet werden
sollten. Die Kursteilnehmer ha-
ben die Möglichkeit, während
des Kurses ein Budget unter An-
leitung zu erstellen. Es wird da-
her empfohlen, einen Laptop
mitzubringen. 

Die Veranstaltung vom
11. Oktober im Zeughaus Kul-
tur Brig mit dem Titel «Das per-
fekte Gesuch und ein realisti-
sches Budget für Kulturprojek-
te» beginnt um 9.00 Uhr. Sie 
findet im Rahmen der Weiter-
bildungsreihe «Treffpunkt Wei-
terbildung» statt, die von der
Plattform Kultur Wallis organi-
siert wird. Interessierte werden
gebeten, sich für den Kurs 
direkt auf der Internetseite
www.kulturwallis.ch unter der
Rubrik «Weiterbildungen und
Kurse» oder per E-Mail an 
info@kulturwallis.ch anzu-
melden. Eine Anmeldung ist 
erforderlich. | wb

«Tre�punkt Weiterbildung». Francesco Walter gibt hilfreiche

Tipps zum Erstellen eines Budgets für Kulturprojekte. FOTO ZVG

Musical | «Martin – das Musical» feiert am Samstag Premiere

Auf die «innere Stimme»
hören – und ihr gehorchen
VISP | Die Figur des heili-
gen Martin gilt als eine
der bekanntesten der
christlichen Tradition.
Viele Pfarreien tragen
seinen Namen als Patron.
Auch jene von Visp, die
heuer ihr 800-Jahre-Jubi-
läum begeht.

Im Rahmen der Jubiläumsfeier-
lichkeiten geht auch ein Musi-
cal über die Bühne. Und dabei
geht es um das Leben und Wir-
ken des Namenspatrons der
Pfarrei Visp. «Mitreissende Mu-
sik verschiedenster Stilrichtun-
gen soll Menschen aller Genera-
tionen anziehen und zum Mit-
machen motivieren», schreiben
die Verantwortlichen von «Mar-
tin – das Musical». Die Premiere
findet am kommenden Sams-
tag um 19.30 Uhr im Kulturzen-
trum La Poste statt; bis zum 10.
Oktober stehen dann noch vier
weitere Vorstellungen auf dem
Programm.

Mehr als 250 Leute
machen bei «Martin» mit
Der Komponist Martin Völlin-

ger, in der Region bekannt
durch das Musical «Gimmu di
Butzi» der Singschule cantia-
mo, schrieb extra für die Visper
Produktion ein Musical, das die
wichtigsten Stationen und Le-
genden aus dem Leben des hei-
ligen Martin in lebendigen Bil-
dern auf die Theaterbühne
bringt. Meggi Klüber lieferte da-
zu die Texte, die in klarer Spra-
che die Bilder der Legenden
nachzeichnen. 

Unter der Leitung von
Musikdirektor Johannes Diede-
ren und Regisseur Karim Habli
engagieren sich mehr als 250
Mitwirkende für dieses Musi-
cal. Sie stammen aus dem Or-
chesterverein, dem St. Martin-
schor, dem Männerchor, dem
Jodlerklub Balfrin sowie dem
Sebastianschor Baltschieder.
Auch die  Chöre von Pro Se-
nectute Visp und Brig sind da-
bei, genauso wie der Tambou-
ren- und Pfeiferverein Visp so-
wie Gäste und Projektsänger al-
ler Generationen. Tragende
Rollen erhielten zudem die Vis-
per Spatzen und der Oberwalli-
ser Knabenchor. Nicht zu ver-

gessen sechs Solistinnen und
Solisten. Teils sind es stim-
mungsvolle Balladen, die den
Takt in diesem Musical bestim-
men; teils ertönen auch film-
musikalisch-opulente Klänge. 

«Vielfalt sichtbar
und erlebbar machen»
Mit dem Musical «soll die ganze
Vielfalt der in der Gemeinde
und Region Visp lebenden und
sich engagierenden Menschen
und Gruppen sichtbar und er-
lebbar werden», heisst es bei
den Projekt-Verantwortlichen. 

Berichtet wird im Musical
aus dem Leben des heiligen
Martin, der gemäss Wunsch sei-
nes Vaters Soldat wurde. Bald
einmal erkannte er, dass dies
nicht sein richtiger Weg ist. Vor
allem die Begegnung mit einem
frierenden Bettler bestärkte ihn
im Willen, sein Dasein in eine
neue Richtung zu lenken. So
liess sich Martin taufen und spä-
ter zum Priester weihen. Doch
statt wie erwünscht Einsiedler,
wurde er dann Bischof von
Tours – weil er seiner «inneren
Stimme» folgte. | wb

Endspurt. Die Proben für «Martin – das Musical» stecken im Endspurt – am kommenden Samstag

ist die Premiere angesagt. FOTO LUDWIG WEH

1.10.2014 | Walliser Bote

Wie Geld für die Kultur sammeln?

BRIG | Die Plattform Kultur
Wallis organisiert am Donners-
tag, den 11. September 2014,
um 19.30 Uhr, im Zeughaus
Kultur, Brig, eine Informations-
veranstaltung zum Thema
Crowdfunding für Kulturschaf-
fende.
Die Idee ist einfach: Auf der
Crowdfunding-Website
www.wemakeit.ch können
Künstler, Vereine und Kultur-
scha�ende Projekte vorstellen.
Wer möchte, kann diese Pro-
jekte finanziell mit kleinen oder
grösseren Beträgen unterstüt-
zen. Als Gegenleistung erhal-
ten die Gönner besondere Ge-
schenke. Die Informationsver-
anstaltung, die die Plattform
Kultur Wallis im Zeughaus Kul-
tur, Brig, organisiert, richtet
sich an alle Kulturscha�enden

und Interessierten, die das
Crowdfunding nutzen möch-
ten, um finanzielle Mittel für
Projekte aus den Bereichen
Kunst, Film, Musik, Fotografie,
BuBu ̈Buhne, Design, Publikationen,
Fashion, Literatur und Game-
Design zu suchen.
Die Referentin Céline Fallet
wird die Teilnehmer darüber in-
formieren, wie sie ihre Kultur-
projekte auf wemakeit.ch prä-
sentieren können und was sie
während der Zeit der Mittelsu-
che beachten sollten. Interes-
sierte können sich für die Infor-
mationsveranstaltung direkt
auf der Internetseite der Platt-
form Kultur Wallis www.kultur-
wallis.ch in der Rubrik «Weiter-
bildung und Kurse» oder per
Mail an info@kulturwallis.ch
anmelden.

27.8.2014 | Walliser Bote
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Kult(o)ur 
im Wallis

Weitere Kulturveranstaltungen: 

www.kulturwallis.ch

www.1815.ch

OBERWALLIS

11. 02.–14. 02. 2014 | Ausstellung 

Leonie von Roten
Theater La Poste, Visp 
Montag bis Freitag, 9.00–12.00 Uhr
und 13.30–17.30 Uhr

11. 02. 2014 | Vortrag/Konferenz 

Dr. Jakob Knaus: 
Béla Bartók und Zoltán
Kodály – zwei ungarische
Komponisten
Vortragsverein Oberwallis – Media-
thek Grünwaldsaal, Brig, 20.00 Uhr

12. 02.–31. 03. 2014 | Ausstellung 

Stadt am Lötschberg
Goppenstein 1906–1913
Lötschentaler Museum, Kippel 
Mittwoch–Freitag, 15.00–17.00 Uhr

13. 02. 2014 | Lesung 

«Wäärli waar» –
Taugwalder Anlass Soirée
Mediathek Wallis, Brig, 19.30 Uhr

13. 02. 2014 | Konzert 

Abusitz – Musik
Tony Malony’s – Zeughaus Kultur Brig
Bistro, Brig-Glis, 20.00 Uhr

14. 02. 2014 | Konzert 

Jurassik Pork
Jazz Chälli, Visp, 20.30 Uhr

15. 02. 2014 | Vorführung 

Rinaldo
Oper von Georg Friedrich Händel
Theater La Poste, Visp, 19.30 Uhr

15. 02. 2014 | Performance/Spektakel 

Theatersport
Improvisationstheater mit Nadine
Martig – Zeughaus Kultur, Brig
Bistro, Brig-Glis, 19.30 Uhr

15. 02. 2014 | Konzert 

Walliser Seema
Kulturpunkt – Alte Kapelle, Jeizinen
20.00 Uhr

17. 02. 2014 | Vorführung 

Der Besondere Film
La Jaula de Oro
Kino Astoria, Visp, 20.30 Uhr

UNTERWALLIS

11. 02.–22. 04. 2014 | Ausstellung 

Divisionismus. 
Beherrschte Farbe?
Ungebändigte Farbe!
Centre d’Art de la Fondation Pierre 
Arnaud – Kunstzentrum, Stiftung
Pierre Arnaud, Lens – Montag bis
Sonntag, 10.00–19.00 Uhr
Donnerstag, 10.00–21.00 Uhr

11. 02.–18. 05. 2014 | Ausstellung,
Performance/Spektakel, Vorführung 

Hand in Foot
JocJonJosch, Preisträger des Manor-
Kunstpreises Sitten 2013
Kunstmuseum Wallis, Sitten
Dienstag–Sonntag, 11.00–17.00 Uhr

15. und 16. 02. 2014 | Konzert, Show 

ViaVallesia H2O
Mehrsprachige Reise von Nepal nach
Madagaskar über Randa, rund um
das Thema Wasser 
Maison de la Musique, Martinach
15. 02. 2014, 20.30 Uhr
16. 02. 2014, 17.00 Uhr

BRIG-GLIS | Am Samstag, 15.
März, wird Francesco Walter,
Intendant Festival Musikdorf
Ernen und diplomierter Kul-
turmanager, als Referent
theoretisches Wissen und
praktische Beispiele zum Kul-
tursponsoring weitergeben.

Wer Kulturarbeit leistet, braucht Mit-
tel, um Projekte zu realisieren. Neben
den finanziellen Unterstützungen
der Gemeinden, des Kantons und wei-
terer Institutionen stellt das Sponso-
ring eine zusätzliche Möglichkeit der
Mittelbeschaffung dar. Was die Unter-
schiede zwischen Unterstützungsbei-
trägen und einem Sponsoring-Kon-
zept sind, wird Francesco Walter an
der Infoveranstaltung vom 15. März
2014 von 9.00 bis 12.00 Uhr im Zeug-
haus Kultur in Brig erläutern.

Im Jahr 2012 wurde von der
Zürcher Hochschule für angewandte
Wissenschaften gemeinsam mit dem
Fachverband für Sponsoring (FASPO)
eine empirische Studie zum Sponso-
ringmarkt Schweiz durchgeführt.
Das Resultat dieser Studie zeigt, dass
der Sport nach wie vor der beliebteste

Sponsoringbereich ist, doch setzten
Schweizer Unternehmen vermehrt
auch auf Kultur.

Diese Entwicklung bedeutet
auch eine Chance für Walliser Künst-
lerinnen und Künstler oder Kultur -
institutionen, die für ihre Produktio-
nen und Programmgestaltungen auf
die Zusammenarbeit mit einem Spon-
sor setzen möchten. Beim Kultur-
sponsoring handelt es sich anders als
beim Mäzenatentum immer um ein
Geben und Nehmen. Das heisst,
Künstler/innen, Kulturinstitutionen
und Sponsoren werden zu Partnern,
die gegenseitig voneinander profitie-
ren können.

Francesco Walter wird an der In-
foveranstaltung der Plattform Kultur
Wallis die Elemente eines Sponsoring-
Konzepts und eines Sponsoring-Ver-
trags aufzeigen. Zudem wird er praxis-
nahe Tipps vermitteln, die hilfreich
sein können, um einen potenziellen
Sponsor von einem gemeinsamen Pro-
jekt zu überzeugen. Anmelden kann
man sich auf der Internetseite
www.kulturwallis.ch unter der Ru-
brik «Treffpunkt Wei terbildung» oder
per Mail an  info@kulturwallis.ch. | wb

Kultur | Plattform Kultur Wallis

Kultursponsoring auf Überholspur

Praxisnahe Tipps. Francesco Walter verfügt über fundierte

 Kenntnisse zu den Möglichkeiten des Kultursponsorings. FOTO ZVG

Chorgesang | Zu einer Aufführung des Oberwalliser Lehrerchors

«Die liebliche Musik…»

NATERS | Auf vergangenen Sonntag lud
der Lehrerchor Oberwallis unter der
Leitung von Hansrüedi Kämpfen zu ei-
nem Konzert mit «Evergreens» in die
Halle des Schulhauses Turmmatta ein.

Der Musikfreund hatte es an diesem Abend
nicht leicht. Auf die Minute genau wie das an-
gesagte Konzert des Lehrerchors begann näm-
lich in der Pfarrkirche Naters ein Orgelrezital
des italienischen Organisten Roberto Padoin
mit z.B. Bachs Passacaglia c-Moll, einem Klein-
od der Orgelliteratur. Nun, der Schreibende ent-
schloss sich für die Turmmatta und gab damit
unserem eigenen Musikschaffen den Vorzug –
allerdings nicht ohne die Kollision der beiden
Daten zu bedauern.

Voll Süsse, Liebe,
Melancholie
Die voll besetzte Turmmatta-Halle zeigte auf,
dass der Lehrerchor mit diesem Konzert die
Volksseele getroffen hat und seine Rolle als Bin-
deglied zwischen hoher Klassik und Volkston
mit Qualität wahrnimmt. Man erlebte wirklich
einen in vielen Teilen auf der klassischen Vier-

stimmigkeit ruhenden Liederabend voll Süsse,
Liebe und Liebesleid, oftmals Melancholie.
Hansrüedi Kämpfen liess das vielfältige Gesche-
hen bis auf einen A-cappella-Gesang von den
zwei Violinisten Didier Furrer und Romaine
Heynen sowie von Sarah Brunner am Klavier be-
gleiten. Dieses Instrumentalensemble machte
seine Aufgabe mit viel Gespür, Können, Virtuo-
sität und auch Improvisation. Gerade Sarah
Brunner zeigte sich diesbezüglich und mit Ver-
zierungen in allen Stilen stark zu Hause. Der Fi-
nesse des Instrumentalparts entsprach der dy-
namisch wohl geführte, lebendige, einsatzfreu-
dig frische Chorklang. Vom  «Eurovisionssignal»
unter der Euro-Fahne über das aus dem 16. Jahr-
hundert stammende «Drei schöne Dinge fein» –
nämlich «die liebliche Musik, der Wein und ein
zartes Jungfräulein» – bewältigte der Chor ein
grosses, von Hansrüedi Kämpfen magistral diri-
giertes Programm mit Gesängen aus Opern und
Musicals, aus verschiedenen Ländern und Spra-
chen: immer ans Herz grei fende, bekannte, un-
bekannte, konsonant gefühlvolle, auch humor-
volle. Für geistreichen Humor sorgte Ansager
Hansruedi Gottsponer. Lustig wirkten jeweils
zur Liedaussage passend gezeigte Gegenstände:

Sang man zu einem Kaktus, sah man kleine grü-
ne Kakteen, bei «Santa Lucia» trugen die Män-
ner Matrosenmützen, sang man aus «Cats», lief
ein kleines «Kätzchen» herum…

Soli
Ein besonderer musikalischer Schatz des Leh-
rerchors sind, wie sich an diesem Abend er-
wies, die eigenen Solokräfte: Loredana Catala-
no und Yvette Bernhardsgrütter, beide Sopran,
und Mezzo Sylviane Bourban. Bernhardsgrüt-
ter besitzt eine helle, sehr reine, höhensicher
strahlende Stimme – dies gilt auch für Catala-
no, die gerade in italienischen Liedern mit be-
sonderem innerem Mitgehen zur Geltung
kam. Sehr kultiviert, farbenreich und aus-
drucksstark erlebte man die Soli von Bourban,
besonders zusammen mit Bernhardsgrütter
im anspruchsvollen «Blumenduett» und solo
in den Schlussgesängen. Verdient applaudier-
te das Publikum auch dem Männer-Quartett
Huberto Abgottspon, Stefan Ritz, Anton Stei-
ner und Peter Studer. Es ist bemerkenswert,
dass unsere Lehrerinnen und Lehrer trotz des
gerade aktuellen Getöses im Schul wesen so
schön zu singen vermögen. ag.

Erfrischender Gesang. Der Oberwalliser Lehrerchor und seine Solisten, von links: Dirigent Hansrüedi Kämpfen, Pianistin Sarah Brunner, Sopranis-

tinnen Loredana Catalano und Yvette Bernhardsgrütter, Mezzosopran Sylviane Bourban, Violinistin Romaine Heynen und Violinist Didier Furrer.

FOTO WB

11.2.2014 | Walliser Bote
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Alles Gute zum
90. Geburtstag

STEG | Heute Mittwoch, 1. Okto-
ber, kann Agnes Seiler geb.
Steiner in ihrem Heim bei der
Kirche in Steg ihren 90. Ge-
burtstag feiern.
Zu diesem Festtag gratuliert
ganz herzlich ihre Familie.
Mögen der Jubilarin noch viele
glückliche Stunden und Tage
beschieden sein.

Viel Glück zum
90. Geburtstag

SUSTEN/BRENTJONG | Heute
Mittwoch, 1. Oktober, feiert Ju-
lius Kuonen im Alters- und
Pflegeheim St. Josef in Susten
seinen 90. Geburtstag. Dazu
gratulieren ihm herzlich seine
drei Kinder, die Schwiegertoch-
ter, der Schwiegersohn, die En-
kel sowie seine 17 Urenkel. Die
Familie wünscht dem Jubilar
weiterhin viele schöne Stun-
den im Kreise seiner Lieben
und gute Gesundheit.

Studienerfolg

SAAS-BALEN |

An der Univer-
sität Luzern
hat Stefan
Furrer den
«Bachelor of
Theology»
mit «summa

cum laude» erfolgreich abge-
schlossen. Zu diesem Erfolg
gratulieren ihm die ganze Fa-
milie, Verwandte und Freunde
und wünschen ihm viel Erfolg
und Freude bei seiner Arbeit
an der Universität Luzern.

BEERDIGUNGEN

NATERS | Nach langer Krank-
heit verstarb im Alter von 82
Jahren Selina Regotz-Amstutz.
Der Beerdigungsgottesdienst
findet morgen Donnerstag um
10.00 Uhr in der Pfarrkirche
von Naters statt.
NATERS | Peter Amherd-Loch-
matter verstarb nach schwerer
Krankheit im Alter von 51 Jah-
ren. Der Beerdigungsgottes-
dienst findet heute Mittwoch
um 10.00 Uhr in der Pfarrkir-
che von Naters statt.
ZERMATT | Im Alter von 90 Jah-
ren verstarb Hermine Biner-
Perren. Der Trauergottesdienst
findet heute Mittwoch um
10.30 Uhr in der Pfarrkirche
von Zermatt statt.

Kultur | 18. Ländlermusik-Weekend Leukerbad

Bäderdorf im Volksmusik-Fieber
LEUKERBAD | Am Wochen-
ende stand das Bäderdorf
einmal mehr im Zeichen
der Volksmusik. 

Inmitten einer imposanten 
Felsenarena spielten 18 natio-
nale Formationen in 20 Res-
taurants Ländlermusik der Ex-
traklasse und erfüllten Leuker-
bad mit viel Stimmung und 
guter Laune.

Bereits seit 17 Jahren fin-
det in Leukerbad jeweils Ende
September/Anfang Oktober das
beliebte und über die Kantons-
grenzen hinaus bekannte Länd-
lermusik-Weekend statt. Am
Freitagabend erfolgte mit dem
«Einläuten» in vier Restaurants
in Leukerbad der Auftakt in ein
erfolgreiches, musikalisches
Wochenende.

Am Samstag reisten wei-
tere Formationen aus der gan-
zen Schweiz an und begaben
sich zu den verschiedenen Spiel-
orten in Leukerbad, Inden, Albi-
nen und Varen, wo sie die zahl-
reichen Gäste unterhielten. 
Traditionell ging es mit der 
Messe um 17.30 Uhr weiter, 
welche die «Örgeli-Fründe Ritz-
grat» aus Reutigen musikalisch
begleiteten.

Gegen Abend verwandel-
ten sich die Restaurants dann in
wahre Festhütten, wo bis in 

die frühen Morgenstunden bei
Schweizer Ländlermusik ge-
tanzt und gefeiert wurde.

Ein weiterer Höhepunkt
folgte am Sonntag mit dem Ge-
meinschaftskonzert aller 18
Formationen auf dem Dorfplatz
Leukerbad. Nach der für man-
che Gäste sowie Musikerinnen
und Musiker kurzen Nacht wur-

den die zahlreichen Zuschaue-
rinnen und Zuschauer nicht
enttäuscht – das Gesamtspiel
mit rund 70 bis 80 Musikantin-
nen und Musikanten funktio-
nierte reibungslos. Anschlies-
send offerierte die Munizipal-
und Burgergemeinde Leuker-
bad einen Apéro. Nach dem Ge-
meinschaftskonzert auf dem

Dorfplatz Leukerbad setzten die
Ländlermusik-Formationen ih-
re Auftritte in den Restaurants
von Leukerbad fort.

Wie bei den letzten Aus-
gaben des Ländlermusik-Week-
ends wurde auch in diesem Jahr
wieder für die Hilfsorganisation
«Denk an mich» von Radio SRF
1 gesammelt. In den letzten Jah-

ren konnten so bereits über
80000 Franken überwiesen
werden. Der Erfolg des 18. Länd-
lermusik-Weekends in Leuker-
bad zeigt, dass die Volksmusik
einen hohen Stellenwert im
Oberwallis hat, was auch die Or-
ganisatoren rund um Gérald
Grichting zufrieden in die Zu-
kunft blicken lässt. | wb

Stimmungsvoll. Einer der Höhepunkte war das Gesamtspiel am Sonntag mit rund 80 Musikantinnen und Musikanten auf

dem Dorfplatz. FOTO ZVG

Kultur | Realistische Budgets für Kulturprojekte

Wundertüte Budget?

BRIG-GLIS | Die Plattform
Kultur Wallis organisiert
am Samstag, 11. Oktober,
um 9.00 Uhr im Zeughaus
Kultur Brig eine Informa-
tionsveranstaltung zum
Thema «Ein perfektes Ge-
such mit einem realisti-
schen Budget für Kultur-
projekte». 

Ist die Idee zu einem künstleri-
schen Projekt erst einmal gebo-
ren, folgt gleich darauf die Su-
che nach finanziellen Mitteln,
um das Projekt realisieren zu
können. Das Verfassen eines
formal und inhaltlich überzeu-
genden und kompletten Ge-
suchs mit einem realistischen
Budget gehört heute zu den
wichtigsten Aufgaben, die für
eine erfolgreiche Finanzierung
von Kulturprojekten geleistet
werden muss. 

Was aber gehört alles in
ein Dossier und was ist bei der
Zusammenstellung eines Bud-
gets zu beachten? Antworten
auf diese Fragen hat Francesco
Walter. Der Referent kennt bei-
de Seiten des Kulturbetriebs. Als
Intendant des Musikdorfs Er-
nen und Kulturmanager kennt
er einerseits die Rolle des Ge-
suchstellers, und andererseits

ist er als Mitglied des Kulturrats
Angehöriger des Gremiums, das
über die Mittelvergabe des Kan-
tons Wallis im Kulturbereich
entscheidet. Mit vielen prakti-
schen Hinweisen zeigt er an der
Informationsveranstaltung auf,
welche Informationen in einem
Gesuch für Subventionen unab-
dingbar sind und welche weite-
ren Punkte beachtet werden
sollten. Die Kursteilnehmer ha-
ben die Möglichkeit, während
des Kurses ein Budget unter An-
leitung zu erstellen. Es wird da-
her empfohlen, einen Laptop
mitzubringen. 

Die Veranstaltung vom
11. Oktober im Zeughaus Kul-
tur Brig mit dem Titel «Das per-
fekte Gesuch und ein realisti-
sches Budget für Kulturprojek-
te» beginnt um 9.00 Uhr. Sie 
findet im Rahmen der Weiter-
bildungsreihe «Treffpunkt Wei-
terbildung» statt, die von der
Plattform Kultur Wallis organi-
siert wird. Interessierte werden
gebeten, sich für den Kurs 
direkt auf der Internetseite
www.kulturwallis.ch unter der
Rubrik «Weiterbildungen und
Kurse» oder per E-Mail an 
info@kulturwallis.ch anzu-
melden. Eine Anmeldung ist 
erforderlich. | wb

«Tre�punkt Weiterbildung». Francesco Walter gibt hilfreiche

Tipps zum Erstellen eines Budgets für Kulturprojekte. FOTO ZVG

Musical | «Martin – das Musical» feiert am Samstag Premiere

Auf die «innere Stimme»
hören – und ihr gehorchen
VISP | Die Figur des heili-
gen Martin gilt als eine
der bekanntesten der
christlichen Tradition.
Viele Pfarreien tragen
seinen Namen als Patron.
Auch jene von Visp, die
heuer ihr 800-Jahre-Jubi-
läum begeht.

Im Rahmen der Jubiläumsfeier-
lichkeiten geht auch ein Musi-
cal über die Bühne. Und dabei
geht es um das Leben und Wir-
ken des Namenspatrons der
Pfarrei Visp. «Mitreissende Mu-
sik verschiedenster Stilrichtun-
gen soll Menschen aller Genera-
tionen anziehen und zum Mit-
machen motivieren», schreiben
die Verantwortlichen von «Mar-
tin – das Musical». Die Premiere
findet am kommenden Sams-
tag um 19.30 Uhr im Kulturzen-
trum La Poste statt; bis zum 10.
Oktober stehen dann noch vier
weitere Vorstellungen auf dem
Programm.

Mehr als 250 Leute
machen bei «Martin» mit
Der Komponist Martin Völlin-

ger, in der Region bekannt
durch das Musical «Gimmu di
Butzi» der Singschule cantia-
mo, schrieb extra für die Visper
Produktion ein Musical, das die
wichtigsten Stationen und Le-
genden aus dem Leben des hei-
ligen Martin in lebendigen Bil-
dern auf die Theaterbühne
bringt. Meggi Klüber lieferte da-
zu die Texte, die in klarer Spra-
che die Bilder der Legenden
nachzeichnen. 

Unter der Leitung von
Musikdirektor Johannes Diede-
ren und Regisseur Karim Habli
engagieren sich mehr als 250
Mitwirkende für dieses Musi-
cal. Sie stammen aus dem Or-
chesterverein, dem St. Martin-
schor, dem Männerchor, dem
Jodlerklub Balfrin sowie dem
Sebastianschor Baltschieder.
Auch die  Chöre von Pro Se-
nectute Visp und Brig sind da-
bei, genauso wie der Tambou-
ren- und Pfeiferverein Visp so-
wie Gäste und Projektsänger al-
ler Generationen. Tragende
Rollen erhielten zudem die Vis-
per Spatzen und der Oberwalli-
ser Knabenchor. Nicht zu ver-

gessen sechs Solistinnen und
Solisten. Teils sind es stim-
mungsvolle Balladen, die den
Takt in diesem Musical bestim-
men; teils ertönen auch film-
musikalisch-opulente Klänge. 

«Vielfalt sichtbar
und erlebbar machen»
Mit dem Musical «soll die ganze
Vielfalt der in der Gemeinde
und Region Visp lebenden und
sich engagierenden Menschen
und Gruppen sichtbar und er-
lebbar werden», heisst es bei
den Projekt-Verantwortlichen. 

Berichtet wird im Musical
aus dem Leben des heiligen
Martin, der gemäss Wunsch sei-
nes Vaters Soldat wurde. Bald
einmal erkannte er, dass dies
nicht sein richtiger Weg ist. Vor
allem die Begegnung mit einem
frierenden Bettler bestärkte ihn
im Willen, sein Dasein in eine
neue Richtung zu lenken. So
liess sich Martin taufen und spä-
ter zum Priester weihen. Doch
statt wie erwünscht Einsiedler,
wurde er dann Bischof von
Tours – weil er seiner «inneren
Stimme» folgte. | wb

Endspurt. Die Proben für «Martin – das Musical» stecken im Endspurt – am kommenden Samstag

ist die Premiere angesagt. FOTO LUDWIG WEH

1.10.2014 | Walliser Bote

Wie Geld für die Kultur sammeln?

BRIG | Die Plattform Kultur
Wallis organisiert am Donners-
tag, den 11. September 2014,
um 19.30 Uhr, im Zeughaus
Kultur, Brig, eine Informations-
veranstaltung zum Thema
Crowdfunding für Kulturschaf-
fende.
Die Idee ist einfach: Auf der
Crowdfunding-Website
www.wemakeit.ch können
Künstler, Vereine und Kultur-
scha�ende Projekte vorstellen.
Wer möchte, kann diese Pro-
jekte finanziell mit kleinen oder
grösseren Beträgen unterstüt-
zen. Als Gegenleistung erhal-
ten die Gönner besondere Ge-
schenke. Die Informationsver-
anstaltung, die die Plattform
Kultur Wallis im Zeughaus Kul-
tur, Brig, organisiert, richtet
sich an alle Kulturscha�enden

und Interessierten, die das
Crowdfunding nutzen möch-
ten, um finanzielle Mittel für
Projekte aus den Bereichen
Kunst, Film, Musik, Fotografie,
BuBu ̈Buhne, Design, Publikationen,
Fashion, Literatur und Game-
Design zu suchen.
Die Referentin Céline Fallet
wird die Teilnehmer darüber in-
formieren, wie sie ihre Kultur-
projekte auf wemakeit.ch prä-
sentieren können und was sie
während der Zeit der Mittelsu-
che beachten sollten. Interes-
sierte können sich für die Infor-
mationsveranstaltung direkt
auf der Internetseite der Platt-
form Kultur Wallis www.kultur-
wallis.ch in der Rubrik «Weiter-
bildung und Kurse» oder per
Mail an info@kulturwallis.ch
anmelden.

27.8.2014 | Walliser Bote
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Kunst | Oh! Festival Valais Wallis – erstes Sternenprojekt für die 200-Jahr-Feier des Kantons Wallis

Das Tal im Stern der Kunst
SITTEN | Das Oh! Festival
Valais Wallis startet An-
fang nächsten Jahres.
Das erste Sternenprojekt
für die Jubiläumsfeier
will Kunstschaffende aus
dem Wallis in die Welt hi-
naustragen und Kunst-
schaffende aus aller Welt
ins Tal hinein.   

Das Wallis zeichnet sich touris-
tisch durch seine reichen Kul-
turlandschaften, seine gastro-
nomischen Qualitäten und sei-
ne unzähligen sportlichen At-
traktionen aus. Ziel des Oh!
Festivals Valais Wallis ist aufzu-
zeigen, dass sich unsere Region
auch mit kulturellen und
künstlerischen Vorzügen profi-
lieren kann. Die Plattform Kul-
tur Wallis (PKW) versucht regio-
nale Künstler zu fördern. Mit ih-
rem Programm «Valais Culture
Export» präsentiert die PKW
Kunstprojekte aus dem Wallis
an verschiedenen Künstlerbör-
sen in der Schweiz und im Aus-
land. Das daraus resultierende
Netzwerk von Kunstschaffen-
den soll mit dem Oh! Festival er-
weitert werden. 

Internationale
Künstlerbörse
Damit das Netzwerk wachsen
kann, beteiligen sich fünf Part-
nerländer: Frankreich, Belgien,
Kanada, Deutschland und Ita-
lien. Dadurch soll ein Ort des
Austausches für internationale
Programmgestalter geschaffen
werden. Zudem wird zum ers-

ten Mal eine internationale
Künstlerbörse für professionel-
le Kunstschaffende im Wallis
abgehalten. Diese Veranstal-
tung soll auf nationaler Ebene
zum Leitstern der Szene werden
und Künstlern ein Sprungbrett
für ihre Karriere bieten. 

Theatertage auf Besuch
Auch empfängt das Wallis wäh-
rend dieser Tage die dritte Aus-
gabe des Festivals «Journées de
Théâtre Suisse Contemporain».
Dieses findet alle zwei Jahre in
einer anderen Region statt und
stellt sich, wie das Oh! Festival,
zur Aufgabe, zeitgenössisches
Theater im In- und Ausland zu
fördern und zu vernetzen. Wäh-
rend der fünf Tage des Festivals
werden qualitativ hochstehen-
de Produktionen zu sehen sein. 

Zehn Städte im Zeichen
einer Kunst
In zehn Städten von Monthey
bis nach Brig zeigt das Oh! Fes-
tival rund 70 Veranstaltungen.
Wobei jede Stadt ihre eigene
Kunst vertritt. So spielt Bagnes
klassische Musik und Marti-
nach Weltmusik. In Sitten, Si-
ders und Visp tritt das Theater
auf die Bühne. Saint-Maurice
zeigt anlässlich der 1500-Jahr-
Feier seiner Abtei Orgelkonzer-
te und gregorianischen Gesang.
Leuk steht im Zeichen der Lite-
ratur und der zeitgenössischen
Musik. Auch Brig-Glis zeigt ak-
tuelle Musik, doch nicht nur.
Auch Theater und Kleinkunst
wird in der Stadt gezeigt. In Sa-

vièse soll vor allem gelacht und
Humoristen eine Bühne gebo-
ten werden. Doch auch Mont-
hey trumpft mit Lachnum-
mern. Dort zeigen sich vor al-
lem Zirkusartisten und Tänzer. 

Renommierte Künstler
Das Tanzperformance-Projekt
der Genfer Künstlerin Lucie Ei-
denbenz wird an dem Festival
uraufgeführt. Unter dem Na-
men «Tschäggättä et moi» lädt
die Choreografin zu einer Begeg-
nung zwischen Tradition und
Moderne ein und hinterfragt
unsere Wahrnehmung der
Fremde und des Fremdartigen.
Doch auch der multidisziplinä-
re Walliser Künstler Pascal Vigli-
no feiert mit seinem Stück «Xi-
ViX op. 1515, pour Mannequins
et Ensemble» Premiere. Ein Pro-
jekt, das eine imaginäre und un-
konventionelle Modeschau prä-
sentiert. Neben den zahlreichen
Veranstaltungen präsentiert
das Festival aber auch eine Web-
serie. In «Oh! Cousin» stellt der
Humorist Jean-Louis Droz in
zehn Folgen das Verwandt-
schaftsbild der Walliser dar. 

Das Oh! Festival Valais
Wallis Arts Vivants stellt das
erste Sternenprojekt «Kunst,
Kultur und Spiritualität» für
die 200-Jahr-Feier des Beitritts
des Wallis zur Eidgenossen-
schaft. Das Festival findet 
vom 21. bis zum 25. Januar
2015 statt und will mit dem
Event verschiedene Städte 
und Gemeinden miteinander
verbinden. smt

Vorfreude. Lucie Eidenbenz, Choreografin, Jean-Louis Droz, Humorist, und Denis Alber,
Produktionsdelegierter des Oh! Festivals Valais Wallis, zeigen das Festivalplakat. FOTO WB

Kunst | Oh! Festival Valais Wallis Arts Vivants

Erstes Sternenprojekt
im Jahr 2015

SITTEN | Gestern präsen-
tierte die Plattform Kul-
tur Wallis das Programm
für die erste Ausgabe des
Oh! Festivals Valais Wal-
lis Arts Vivants.

Im März 2013 ist das Festival
ausgewählt worden, das erste
Sternenprojekt für die 200-Jahr-

Feier des Beitritts des Wallis zur
Eidgenossenschaft zu stellen.
Am Mittwoch stellte Produkti-
onsdelegierter Denis Alber das
Programm des Festivals vor. Zu
sehen bekommen Kulturinte-
ressierte ein reiches Angebot an
Musik, Tanz und Theater. Doch
auch für Kunstschaffende bietet
das Festival viel Raum. | Seite 9

Welto�en. Denis Alber, Produktionsdelegierter, stellt das 

Programm des Oh! Festivals 2015 vor. FOTO WB

2.10.2014 | Walliser Bote
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Lenker starb 
an Unfallstelle
EUSEIGNE | Am vergangenen
Freitag ereignete sich bei
Euseigne gegen 17.30 Uhr
ein Verkehrsunfall, bei dem
ein Mensch sein Leben ver-
lor. Ein Walliser Automobilist
fuhr mit seinem Wagen auf
der Hauptstrasse in Rich-
tung Evolène. Kurz nach
dem Schulgebäude aus-
gangs Euseigne verlor er in
einer Linkskurve aus unge-
klärten Gründen die Beherr-
schung seines Fahrzeugs.
Dieses überschlug sich meh-
rere Male, bevor es zum Still-
stand kam. Der Lenker, ein
59-jähriger Walliser, wurde
aus dem Personenwagen 
geschleudert und verstarb
noch auf der Unfallstelle. 

Intelligente
Ampel
PORT-VALAIS | Im Dorfteil Les
Evouettes der Unterwalliser
Gemeinde Port-Valais am
Genfersee werden Schnell-
fahrer von einem Lichtsignal
gestoppt. Vor der Einfüh-
rung der Ampel war das Ge-
meindegebiet von Les Evou-
ettes neben dem Pendler-
verkehr durch Grenzgänger
lange Zeit auch durch
Schnellfahrer geplagt gewe-
sen. Die Anlage funktioniert
einfach: Wer schneller als 50
Kilometer pro Stunde fährt,
wird durch eine rote Ampel
angehalten und muss vom
Pedal. Damit die Ampel
weiss, wann sie umstellen
muss, ist sie an eine Ge-
schwindigkeitsmessung ge-
koppelt. Eine Art der Ge-
schwindigkeitsprävention,
die auch im Oberwallis nicht
unbekannt ist – so etwa in
der Gemeinde Stalden. Die
Behörden der Unterwalliser
Gemeinde sowie die Polizei,
heisst es weiter, hätten gute
Erfahrungen mit der Anlage
gemacht.

Neun treue
Begleiter
CHAMOSON | Seit 1993 ist
die Organisation «Le Co-
pain» in der Westschweiz ak-
tiv und stellt gehbehinder-
ten Menschen oder Men-
schen, die an Epilepsie lei-
den, treue Begleithunde zur
Verfügung, um es den Be-
tro�enen zu ermöglichen,
ihre Autonomie aufrechtzu-
erhalten. Am vergangenen
Samstag hat die Organisati-
on in Chamoson in einer
sehr bewegenden Zeremo-
nie neun weiteren behinder-
ten Menschen ausgebildete
Führhunde übergeben. 
Seit Gründung von «Le Co-
pain» war dies bereits die
vierzigste Übergabefeier von
Hunden. 

Neues
Feuerwehrlokal
VÉROSSAZ | Die Urversamm-
lung der Gemeinde Véros-
saz hat dem Bau eines neu-
en Feuerwehrlokals zuge-
stimmt. Für die kleine Ge-
meinde mit einem Cashflow
von rund 500000 Franken
sind die Nettoinvestitionen
von 385000 Franken ein
sehr grosser Budgetposten. www.1815.ch www.1815.ch

Heute auf 1815.ch

Viola Amherd: «Von nichts
kommt nichts»
Dank «Schulen nach Bern» erwerben 
Schüler Kenntnisse über das politische 
System der Schweiz. Aus finanziellen 
Gründen steht dieses Projekt nun aber auf
der Kippe. Amherd setzt sich dafür ein.

«Ratgeber» auf 1815.ch:
Tipps und Tricks
Alles Wissenswerte über moderne und
spannende Bereiche in der Lifestyle-Szene?
Wir haben die Themen am Puls der Zeit.
Stöbern Sie in unserer Ratgeber-Rubrik - 
es lohnt sich!

Bildung | Viola Amherd setzt sich für «Schulen nach Bern» ein

«Von nichts kommt nichts»
WALLIS | Dank «Schulen
nach Bern» erwerben
Schüler auf spielerische
Art und Weise Kenntnisse
über das politische Sys-
tem der Schweiz. Aus fi-
nanziellen Gründen steht
dieses Projekt nun aber
auf der Kippe. Die Walli-
ser Nationalrätin Viola
Amherd setzt sich für
dessen Erhalt ein.

«Wichtiges Projekt droht zwi-
schen Stuhl und Bank zu fal-
len», twitterte die Walliser Na-
tionalrätin Viola Amherd ver-
gangene Woche. Sie spielt da-
mit auf das Projekt «Schulen
nach Bern» an, das laut «NZZ»-
Berichterstattung vor einer un-
gewissen Zukunft steht.

Das Projekt vermittelt po-
litische Bildung in Form eines
Planspiels und wurde von der
ehemaligen Berner Regierungs-
rätin Dora Andres ins Leben ge-
rufen. Sie hat dazu den Verein
«Schulen nach Bern» gegründet.
Das Spiel simuliert den Weg ei-
ner Volksinitiative – von der
Lancierung bis zur Abstim-
mung im Nationalratssaal. Es
geht dabei nicht allein um die
Vermittlung von Faktenwissen,
sondern darum, das Interesse

der Jugendlichen an der Politik
zu wecken. Jährlich werden
fünf Projektwochen mit fünf
bis sechs teilnehmenden Klas-
sen durchgeführt. 500 bis 600
Jugendliche nehmen daran teil.

Ungewisse Zukunft
Wie es mit dem seit 2009 durch-
geführten Projekt weitergeht,
ist nun aber ungewiss. Bisher
wurde es durch Stiftungen, Gel-
der aus kantonalen Lotterie-
fonds und Unkostenbeiträge
der Schüler finanziert. 

Etwas über 300000 Fran-
ken kostete die Durchführung
von fünf Projektwochen laut
«NZZ» im Jahr 2012. Weiter
heisst es, dass ab 2016, wenn die
Finanzierung über Stiftungen
und Lotteriefonds endet, rund
180000 Franken fehlen. Die Stif-
tungen seien der Ansicht, dass
Bund, Kantone oder Gemeinden
nun einspringen müssten.

Viola Amherd liegt das
Projekt «Schulen nach Bern»
am Herzen, wie sie gegenüber
1815.ch beteuert: «Ich engagie-
re mich stark für Kinder- und
Jugendförderung. Dazu gehört
für mich auch die politische Bil-
dung. Man sagt ja immer, die
Jungen würden sich zu wenig
interessieren; aber von nichts

kommt auch nichts. Zudem
war ich selber einmal als Natio-
nalrätin dabei und war positiv
überrascht und begeistert, wie
gut die Jugendlichen ihre Rol-
len spielten.»

Einstufung als ausser-
schulisches Projekt
Im September wollte Amherd
den Bundesrat mit einer Mo-
tion dazu veranlassen, «Schu-
len nach Bern» als ausserschuli-
sches Projekt einzustufen. Auf
Grundlage des Kinder- und Ju-
gendförderungsgesetzes könn-
te es der Bund dann finanziell
fördern. 74 Mitglieder des Na-
tionalrats haben die Motion
mitunterzeichnet.

Der Bundesrat allerdings
wollte nicht darauf eintreten.
Die Begründung dafür: Das Pro-
jekt leiste zwar einen wertvol-
len Beitrag an die politische Bil-
dung, es handle sich jedoch um
ein schulisches Projekt, dessen
Unterstützung durch den Bund
aus rechtlichen Gründen nicht
möglich sei.

Viola Amherd ist diese Ab-
sage unverständlich. Beim Pro-
jekt «Schulen nach Bern» stün-
den die Klassen zwar unter der
Aufsicht ihrer Lehrer und Schu-
len und es finde in der Unter-

richtszeit statt. «Die jeweiligen
Klassen und Schüler machen
aber freiwillig mit, es ist kein
obligatorischer Anlass. Aus die-
sem Grund könnte man das Pro-
jekt durchaus als ausserschu-

lisch einstufen», so Amherd. Im
Januar will sich die Nationalrä-
tin mit dem Verein «Schulen
nach Bern» treffen, um eine Lö-
sung für die zukünftige Finan-
zierung zu finden. map

Engagiert. Nationalrätin Viola Amherd kämpft für den Erhalt des
Projekts «Schulen nach Bern». FOTO WB

WALLIS | Vom letzten Frei-
tag bis Sonntag fand ein
Marsch entlang der zehn
Partnerstädte des «Oh!
Festivals Valais Wallis
Arts Vivants» statt. Ge-
nauer gesagt nahmen
Kulturschaffende und
Sympathisanten des Fes-
tivals den Weg von Brig
nach Monthey unter die
Füsse. 

Mit dem Marsch wurde das ver-
bindende Element des Oh! Fes-
tivals betont, das vom 21. bis 25.
Januar im Rahmen der 200-
Jahr-Feierlichkeiten des Walli-
ser Beitritts zur Eidgenossen-
schaft stattfinden wird.

Treffen der
Frühaufsteher
Am Freitag fand sich beim
Bahnhof in Brig um 5.30 Uhr ei-
ne Gruppe Frühaufsteher ein,
die die erste Etappe auf dem
Weg von Brig nach Monthey in
Angriff nahm. Im Stafetten-
prinzip wurden die zehn Mit-
gliedstädte des Oh! Festivals er-
wandert. Der Weg führte also
entlang von Brig-Glis, Visp,
Leuk, Siders, Savièse, Sitten,
Saint-Maurice, Bagnes/Verbier,

Martinach nach Monthey. Die
Etappenorte wurden genutzt,
um Passanten auf das Oh! Festi-
val mit seinem vielfältigen Pro-
gramm aufmerksam zu ma-
chen. Am Sonntagnachmittag
traf die letzte Gruppe in Mont-
hey ein und beendete damit die
symbolische Wanderung, die
den verbindenden Charakter
des Oh! Festivals unterstrei-
chen sollte. Organisiert wurde
der Marsch von der Plattform
Kultur Wallis, die auch für die
Durchführung des Festivals ver-
antwortlich zeichnet.

Vielfalt des Walliser Kul-
turschaffens entdecken
In der Gruppe, die den ersten
Streckenabschnitt von Brig-Glis
nach Visp absolvierte, befand
sich unter anderem Nathalie Be-
nelli, die Verantwortliche für
Kulturpromotion der Plattform
Kultur Wallis. Sie betonte: «Das
Oh! Festival bietet beste Unter-
haltung und die Möglichkeit,
die Vielfalt des Walliser Kultur-
schaffens im Bereich der dar-
stellenden Künste zu entde-
cken.» Der Entdeckergeist der
Besucher wird bestimmt be-
lohnt werden, denn nicht weni-
ger als 73 Spektakel sind wäh-

rend der fünf Festivaltage pro-
grammiert. Das Oh! Festival soll
aber auch eine Ausstrahlung
über die Kantonsgrenzen hi-
naus erreichen. «Zum Festival
werden Veranstalter aus der
Schweiz, Deutschland, Italien,
Frankreich, Belgien und Kana-
da eingeladen. Das Oh! Festival
stellt eine Künstlerbörse für
Walliser Kulturschaffende dar»,
führt Denis Alber, Produktions-

verantwortlicher des Oh! Festi-
vals, weiter aus. 

Beachtliches Programm 
Die Besucher und Veranstalter
werden die Qual der Wahl ha-
ben. Denn nur schon die Pro-
grammvielfalt im Oberwallis ist
beachtlich. Gespannt sein darf
man in Brig-Glis auf Konzerte
der aktuellen Musik im Perron1
und auf Poetry Slam, Spoken

Word und Kindertheater im Kel-
lertheater. Das Zeughaus Kul-
tur Brig wartet mit einem 
Spektakel der Schweizerischen
zeitgenössischen Theatertage
(JTSC) auf. Im Visper Theater La
Poste wird «Der grosse Gats-
by» gegeben und Leuk wird 
Zentrum der zeitgenössischen
Musik. Das Detailprogramm 
befindet sich unter «www.oh
festival.ch». | wb

Kultur | Marsch für das «Oh Festival»

Von Brig nach Monthey

Zwischenetappe Visp. Mit dem Marsch wollen die Protagonisten auf das Kulturfestival
aufmerksam machen, das im kommenden Januar über die Bühne geht. FOTO ZVG
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CANTARS KIRCHENKLANGFEST 2015 – 11. April in Visp / 25. April in Gampel-Steg

DER KIRCHENCHOR WALCHWIL 

Der Kirchenchor Walchwil aus dem Kanton 

Zug schreibt schon seit über 125 Jahren in 

der Zentralschweiz Geschichte. Seit etwas 

mehr als zehn Jahren tritt er in neuer und in-

ternationaler Formation auf. Die Chormit-

glieder stammen aus 13 Nationen und die 

Mitgliederzahl liegt derzeit bei rund 50 Sän-

gerinnen und Sängern. Der Chor hat in den 

vergangenen Jahren ein beachtliches Niveau 

erreicht und hat, neben der musikalischen 

Umrahmung der Gottesdienste, zahlreiche 

Konzerte bestritten. Die aufgeführten Werke 

wie das «Weihnachtsoratorium» (Bach), «Re-

quiem» (Faure), «Missa Criolla» (Ramirez) 

und «Nelson Messe» (Haydn) zeugen von der 

Vielseitigkeit. So wird der Chor als ein «ho-

mogener Klangkörper mit ausgewogenem 

Stimmverhältnis und beeindruckender Si-

cherheit der Intonation, wie sie bei Laien nur 

durch regelmässige Stimmschulung erreicht 

wird» dargestellt (Neue Zuger Zeitung). Die-

se Leistung, welche nicht zuletzt durch das 

Prädikat «vorzüglich» am Zentralschweizeri-

schen Gesangswettbewerb ausgezeichnet 

wurde, wird entzündet durch das innere Feu-

er für geistliche Musik gepaart mit einem 

aus serordentlichen Engagement der Chor-

mitglieder und des Dirigenten Peter Werlen.

Samstag, 11. April 2015 in Visp  tour-de-suisse special
 
12.00 Uhr > Dreikönigskirche Tango Nuevo
Jürg Eichenberger Violoncello, Franz Scha�ner 

13.00 Uhr > Martinskirche Osterlob 
mit englischer und deutscher Musik, Scuola corale della 
cattedrale di Lugano Leitung: Robert Michaels Lugano 

14.00 Uhr > Dreikönigskirche Von Höhen und Tiefen
Chor des Schweizer JuSiLa 2014

15.00 Uhr > Martinskirche A. Dvoraks Messe in D
Kirchenchor Walchwil, ensemble pentaTon,  
Leitung Peter Werlen

16.00 Uhr > Dreikönigskirche 500+50
Vokalensemble SCHAZ, Leitung: Thomas A. Friedrich

17.00 Uhr > Bruder Klaus Volkstümliches aus Graubün-
den Stephan Thomas und die Kapelle Oberalp

18.00 Uhr > Martinskirche Messe von N.N.
Kirchenchor Hérémence liturgische Gestaltung der Messfeier

19.00 Uhr > Dreikönigskirche Orgel und Orchester
Orchesterverein Visp, Sarah Brunner

20.00 Uhr > Bruder Klaus Tanz und Orgel
mit einem Tänzer und der Organistin Andrea Kobi

21.00 Uhr > Martinskirche Laudate Dominum omnes 
gentes Kirchenchor Ried-Brig, Sarah Brunner, Orgel,  
Leitung: Sarah Clausen-Studer Werke des 20. Jahrhunderts

22.00 Uhr > Dreikönigskirche Swiss Miniature
Melanie Veser, Mezzosopran, Brigitte Salvisberg, Orgel
Werke Schweizer Komponisten für Gesang und Orgel 

23.00 Uhr > Martinskirche Kinoorgel 
Bernhard Ruchti, Orgel Filmmusik zum Film N.N. 

 www.cantars.org
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Lötschental/Brig-Glis Drei 

Frauen werden im Januar 

ihre Erfahrungen mit den 

«Tschäggättä» auf die Bühne 

des Zeughaus Kultur in Brig-

Glis bringen. Eine Begeg-

nung mit dem Lötschentaler 

Kulturgut.

Die «Tschäggättä», die maskierten wil-

den Figuren aus dem Lötschental, sind 

von vielen Mythen und Geschichten 

umgeben. Unklar ist ihre Herkunft, 

aufwändig die Herstellung der «Lar-

ven» und gross ihr Bekanntheitsgrad 

im ganzen Land. Was passiert, wenn 

drei junge Frauen, die allesamt nicht 

aus dem Lötschental stammen, sich 

mit dem Mythos «Tschäggättä» beschäf-

tigen und die Früchte dieses Austau-

sches auf die Bühne bringen?

«Tschägg» als Begegnungsstück

Antworten auf diese Frage wird die 

Performance «Tschägg» liefern, die im 

Rahmen des «Oh! Festivals» am 24. und 

25. Januar 2015 im Zeughaus Kultur in 

Brig-Glis aufgeführt wird. Inszeniert 

wird das Stück von der Genfer Cho-

reographin und Tänzerin Lucie Eiden-

benz in Zusammenarbeit mit der Leu-

ker Tänzerin Cosima Grand und der 

französischen Künstlerin Luce Goutel-

le. Das Projekt wird im Dialog mit der 

Lötschentaler Bevölkerung realisiert. 

«Schon als Kind war ich von Masken 

fasziniert», sagt Lucie Eidenbenz. «Mei-

ne Grossmutter leitete eine Maskenfa-

brik in Basel. Als ich dann die ‹Tschäg-

gättä› mit ihren grossartigen Masken 

entdeckte, wollte ich mich diesem 

Thema unbedingt künstlerisch anneh-

men.» Seit dem Sommer begaben sich 

Eidenbenz, Grand und Goutelle im-

mer wieder ins Lötschental, wo sie ei-

ne intensive Recherche zum Thema 

«Tschäggättä» betrieben, mit Einheimi-

schen gesprochen und die Maskenkel-

ler besucht haben. Das Stück «Tschägg» 

wird genau diese Begegnung der drei 

Frauen mit den «Tschäggättä» und den 

Lötschentalern zeigen. Neben den drei 

Performerinnen und Regisseurinnen 

werden auch zwei junge Mädchen aus 

dem Lötschental auf der Bühne stehen. 

Es wird tänzerische Elemente geben, 

hinzu kommen Elemente des Theaters 

und das Ganze wird durch verschiede-

ne audio-visuelle Effekte unterstützt.

Moderne Tradition

Herausgekommen ist eine künstleri-

sche Interpretation der «Tschäggättä» 

und der Begegnung der drei Frauen mit 

ihnen. Dass das Stück «Tschägg» das 

Lötschentaler Kulturgut modern inter-

pretiert, sieht Lucie Eidenbenz nicht 

als Problem. «Die Tradition der Tschäg-

gättä hat sehr viel gemeinsam mit ei-

ner zeitgenössichen Performance. Aus-

serdem wird die Tradition noch heute 

sehr aktiv von jungen Menschen gelebt 

und stets neu erfunden.» Und die Leu-

ker Tänzerin Cosima Grand sagt: «Ei-

ne Sicht von aussen kann sehr span-

nend sein. Vor allem, weil wir drei ja 

keine Lötschentaler sind. Ich denke, 

dass ‹Tschägg› eine spezielle Erfahrung 

wird. Wir sind gespannt, wie das Stück 

ankommt, vor allem auch bei der Be-

völkerung des Lötschentals.» mm 

Die «Tschäggättä» werden künstlerisch 

Szene aus dem Stück «Tschägg». Eine Begegnung von drei Frauen mit den «Tschäggättä».

(Foto: zvg)

31.12.2014 | Rhone Zeitung
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Kunst | Oh! Festival Valais Wallis – erstes Sternenprojekt für die 200-Jahr-Feier des Kantons Wallis

Das Tal im Stern der Kunst
SITTEN | Das Oh! Festival
Valais Wallis startet An-
fang nächsten Jahres.
Das erste Sternenprojekt
für die Jubiläumsfeier
will Kunstschaffende aus
dem Wallis in die Welt hi-
naustragen und Kunst-
schaffende aus aller Welt
ins Tal hinein.   

Das Wallis zeichnet sich touris-
tisch durch seine reichen Kul-
turlandschaften, seine gastro-
nomischen Qualitäten und sei-
ne unzähligen sportlichen At-
traktionen aus. Ziel des Oh!
Festivals Valais Wallis ist aufzu-
zeigen, dass sich unsere Region
auch mit kulturellen und
künstlerischen Vorzügen profi-
lieren kann. Die Plattform Kul-
tur Wallis (PKW) versucht regio-
nale Künstler zu fördern. Mit ih-
rem Programm «Valais Culture
Export» präsentiert die PKW
Kunstprojekte aus dem Wallis
an verschiedenen Künstlerbör-
sen in der Schweiz und im Aus-
land. Das daraus resultierende
Netzwerk von Kunstschaffen-
den soll mit dem Oh! Festival er-
weitert werden. 

Internationale
Künstlerbörse
Damit das Netzwerk wachsen
kann, beteiligen sich fünf Part-
nerländer: Frankreich, Belgien,
Kanada, Deutschland und Ita-
lien. Dadurch soll ein Ort des
Austausches für internationale
Programmgestalter geschaffen
werden. Zudem wird zum ers-

ten Mal eine internationale
Künstlerbörse für professionel-
le Kunstschaffende im Wallis
abgehalten. Diese Veranstal-
tung soll auf nationaler Ebene
zum Leitstern der Szene werden
und Künstlern ein Sprungbrett
für ihre Karriere bieten. 

Theatertage auf Besuch
Auch empfängt das Wallis wäh-
rend dieser Tage die dritte Aus-
gabe des Festivals «Journées de
Théâtre Suisse Contemporain».
Dieses findet alle zwei Jahre in
einer anderen Region statt und
stellt sich, wie das Oh! Festival,
zur Aufgabe, zeitgenössisches
Theater im In- und Ausland zu
fördern und zu vernetzen. Wäh-
rend der fünf Tage des Festivals
werden qualitativ hochstehen-
de Produktionen zu sehen sein. 

Zehn Städte im Zeichen
einer Kunst
In zehn Städten von Monthey
bis nach Brig zeigt das Oh! Fes-
tival rund 70 Veranstaltungen.
Wobei jede Stadt ihre eigene
Kunst vertritt. So spielt Bagnes
klassische Musik und Marti-
nach Weltmusik. In Sitten, Si-
ders und Visp tritt das Theater
auf die Bühne. Saint-Maurice
zeigt anlässlich der 1500-Jahr-
Feier seiner Abtei Orgelkonzer-
te und gregorianischen Gesang.
Leuk steht im Zeichen der Lite-
ratur und der zeitgenössischen
Musik. Auch Brig-Glis zeigt ak-
tuelle Musik, doch nicht nur.
Auch Theater und Kleinkunst
wird in der Stadt gezeigt. In Sa-

vièse soll vor allem gelacht und
Humoristen eine Bühne gebo-
ten werden. Doch auch Mont-
hey trumpft mit Lachnum-
mern. Dort zeigen sich vor al-
lem Zirkusartisten und Tänzer. 

Renommierte Künstler
Das Tanzperformance-Projekt
der Genfer Künstlerin Lucie Ei-
denbenz wird an dem Festival
uraufgeführt. Unter dem Na-
men «Tschäggättä et moi» lädt
die Choreografin zu einer Begeg-
nung zwischen Tradition und
Moderne ein und hinterfragt
unsere Wahrnehmung der
Fremde und des Fremdartigen.
Doch auch der multidisziplinä-
re Walliser Künstler Pascal Vigli-
no feiert mit seinem Stück «Xi-
ViX op. 1515, pour Mannequins
et Ensemble» Premiere. Ein Pro-
jekt, das eine imaginäre und un-
konventionelle Modeschau prä-
sentiert. Neben den zahlreichen
Veranstaltungen präsentiert
das Festival aber auch eine Web-
serie. In «Oh! Cousin» stellt der
Humorist Jean-Louis Droz in
zehn Folgen das Verwandt-
schaftsbild der Walliser dar. 

Das Oh! Festival Valais
Wallis Arts Vivants stellt das
erste Sternenprojekt «Kunst,
Kultur und Spiritualität» für
die 200-Jahr-Feier des Beitritts
des Wallis zur Eidgenossen-
schaft. Das Festival findet 
vom 21. bis zum 25. Januar
2015 statt und will mit dem
Event verschiedene Städte 
und Gemeinden miteinander
verbinden. smt

Vorfreude. Lucie Eidenbenz, Choreografin, Jean-Louis Droz, Humorist, und Denis Alber,
Produktionsdelegierter des Oh! Festivals Valais Wallis, zeigen das Festivalplakat. FOTO WB

Kunst | Oh! Festival Valais Wallis Arts Vivants

Erstes Sternenprojekt
im Jahr 2015

SITTEN | Gestern präsen-
tierte die Plattform Kul-
tur Wallis das Programm
für die erste Ausgabe des
Oh! Festivals Valais Wal-
lis Arts Vivants.

Im März 2013 ist das Festival
ausgewählt worden, das erste
Sternenprojekt für die 200-Jahr-

Feier des Beitritts des Wallis zur
Eidgenossenschaft zu stellen.
Am Mittwoch stellte Produkti-
onsdelegierter Denis Alber das
Programm des Festivals vor. Zu
sehen bekommen Kulturinte-
ressierte ein reiches Angebot an
Musik, Tanz und Theater. Doch
auch für Kunstschaffende bietet
das Festival viel Raum. | Seite 9

Welto�en. Denis Alber, Produktionsdelegierter, stellt das 

Programm des Oh! Festivals 2015 vor. FOTO WB

2.10.2014 | Walliser Bote

27.12.2014 | Walliser Bote
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Lenker starb 
an Unfallstelle
EUSEIGNE | Am vergangenen
Freitag ereignete sich bei
Euseigne gegen 17.30 Uhr
ein Verkehrsunfall, bei dem
ein Mensch sein Leben ver-
lor. Ein Walliser Automobilist
fuhr mit seinem Wagen auf
der Hauptstrasse in Rich-
tung Evolène. Kurz nach
dem Schulgebäude aus-
gangs Euseigne verlor er in
einer Linkskurve aus unge-
klärten Gründen die Beherr-
schung seines Fahrzeugs.
Dieses überschlug sich meh-
rere Male, bevor es zum Still-
stand kam. Der Lenker, ein
59-jähriger Walliser, wurde
aus dem Personenwagen 
geschleudert und verstarb
noch auf der Unfallstelle. 

Intelligente
Ampel
PORT-VALAIS | Im Dorfteil Les
Evouettes der Unterwalliser
Gemeinde Port-Valais am
Genfersee werden Schnell-
fahrer von einem Lichtsignal
gestoppt. Vor der Einfüh-
rung der Ampel war das Ge-
meindegebiet von Les Evou-
ettes neben dem Pendler-
verkehr durch Grenzgänger
lange Zeit auch durch
Schnellfahrer geplagt gewe-
sen. Die Anlage funktioniert
einfach: Wer schneller als 50
Kilometer pro Stunde fährt,
wird durch eine rote Ampel
angehalten und muss vom
Pedal. Damit die Ampel
weiss, wann sie umstellen
muss, ist sie an eine Ge-
schwindigkeitsmessung ge-
koppelt. Eine Art der Ge-
schwindigkeitsprävention,
die auch im Oberwallis nicht
unbekannt ist – so etwa in
der Gemeinde Stalden. Die
Behörden der Unterwalliser
Gemeinde sowie die Polizei,
heisst es weiter, hätten gute
Erfahrungen mit der Anlage
gemacht.

Neun treue
Begleiter
CHAMOSON | Seit 1993 ist
die Organisation «Le Co-
pain» in der Westschweiz ak-
tiv und stellt gehbehinder-
ten Menschen oder Men-
schen, die an Epilepsie lei-
den, treue Begleithunde zur
Verfügung, um es den Be-
tro�enen zu ermöglichen,
ihre Autonomie aufrechtzu-
erhalten. Am vergangenen
Samstag hat die Organisati-
on in Chamoson in einer
sehr bewegenden Zeremo-
nie neun weiteren behinder-
ten Menschen ausgebildete
Führhunde übergeben. 
Seit Gründung von «Le Co-
pain» war dies bereits die
vierzigste Übergabefeier von
Hunden. 

Neues
Feuerwehrlokal
VÉROSSAZ | Die Urversamm-
lung der Gemeinde Véros-
saz hat dem Bau eines neu-
en Feuerwehrlokals zuge-
stimmt. Für die kleine Ge-
meinde mit einem Cashflow
von rund 500000 Franken
sind die Nettoinvestitionen
von 385000 Franken ein
sehr grosser Budgetposten. www.1815.ch www.1815.ch

Heute auf 1815.ch

Viola Amherd: «Von nichts
kommt nichts»
Dank «Schulen nach Bern» erwerben 
Schüler Kenntnisse über das politische 
System der Schweiz. Aus finanziellen 
Gründen steht dieses Projekt nun aber auf
der Kippe. Amherd setzt sich dafür ein.

«Ratgeber» auf 1815.ch:
Tipps und Tricks
Alles Wissenswerte über moderne und
spannende Bereiche in der Lifestyle-Szene?
Wir haben die Themen am Puls der Zeit.
Stöbern Sie in unserer Ratgeber-Rubrik - 
es lohnt sich!

Bildung | Viola Amherd setzt sich für «Schulen nach Bern» ein

«Von nichts kommt nichts»
WALLIS | Dank «Schulen
nach Bern» erwerben
Schüler auf spielerische
Art und Weise Kenntnisse
über das politische Sys-
tem der Schweiz. Aus fi-
nanziellen Gründen steht
dieses Projekt nun aber
auf der Kippe. Die Walli-
ser Nationalrätin Viola
Amherd setzt sich für
dessen Erhalt ein.

«Wichtiges Projekt droht zwi-
schen Stuhl und Bank zu fal-
len», twitterte die Walliser Na-
tionalrätin Viola Amherd ver-
gangene Woche. Sie spielt da-
mit auf das Projekt «Schulen
nach Bern» an, das laut «NZZ»-
Berichterstattung vor einer un-
gewissen Zukunft steht.

Das Projekt vermittelt po-
litische Bildung in Form eines
Planspiels und wurde von der
ehemaligen Berner Regierungs-
rätin Dora Andres ins Leben ge-
rufen. Sie hat dazu den Verein
«Schulen nach Bern» gegründet.
Das Spiel simuliert den Weg ei-
ner Volksinitiative – von der
Lancierung bis zur Abstim-
mung im Nationalratssaal. Es
geht dabei nicht allein um die
Vermittlung von Faktenwissen,
sondern darum, das Interesse

der Jugendlichen an der Politik
zu wecken. Jährlich werden
fünf Projektwochen mit fünf
bis sechs teilnehmenden Klas-
sen durchgeführt. 500 bis 600
Jugendliche nehmen daran teil.

Ungewisse Zukunft
Wie es mit dem seit 2009 durch-
geführten Projekt weitergeht,
ist nun aber ungewiss. Bisher
wurde es durch Stiftungen, Gel-
der aus kantonalen Lotterie-
fonds und Unkostenbeiträge
der Schüler finanziert. 

Etwas über 300000 Fran-
ken kostete die Durchführung
von fünf Projektwochen laut
«NZZ» im Jahr 2012. Weiter
heisst es, dass ab 2016, wenn die
Finanzierung über Stiftungen
und Lotteriefonds endet, rund
180000 Franken fehlen. Die Stif-
tungen seien der Ansicht, dass
Bund, Kantone oder Gemeinden
nun einspringen müssten.

Viola Amherd liegt das
Projekt «Schulen nach Bern»
am Herzen, wie sie gegenüber
1815.ch beteuert: «Ich engagie-
re mich stark für Kinder- und
Jugendförderung. Dazu gehört
für mich auch die politische Bil-
dung. Man sagt ja immer, die
Jungen würden sich zu wenig
interessieren; aber von nichts

kommt auch nichts. Zudem
war ich selber einmal als Natio-
nalrätin dabei und war positiv
überrascht und begeistert, wie
gut die Jugendlichen ihre Rol-
len spielten.»

Einstufung als ausser-
schulisches Projekt
Im September wollte Amherd
den Bundesrat mit einer Mo-
tion dazu veranlassen, «Schu-
len nach Bern» als ausserschuli-
sches Projekt einzustufen. Auf
Grundlage des Kinder- und Ju-
gendförderungsgesetzes könn-
te es der Bund dann finanziell
fördern. 74 Mitglieder des Na-
tionalrats haben die Motion
mitunterzeichnet.

Der Bundesrat allerdings
wollte nicht darauf eintreten.
Die Begründung dafür: Das Pro-
jekt leiste zwar einen wertvol-
len Beitrag an die politische Bil-
dung, es handle sich jedoch um
ein schulisches Projekt, dessen
Unterstützung durch den Bund
aus rechtlichen Gründen nicht
möglich sei.

Viola Amherd ist diese Ab-
sage unverständlich. Beim Pro-
jekt «Schulen nach Bern» stün-
den die Klassen zwar unter der
Aufsicht ihrer Lehrer und Schu-
len und es finde in der Unter-

richtszeit statt. «Die jeweiligen
Klassen und Schüler machen
aber freiwillig mit, es ist kein
obligatorischer Anlass. Aus die-
sem Grund könnte man das Pro-
jekt durchaus als ausserschu-

lisch einstufen», so Amherd. Im
Januar will sich die Nationalrä-
tin mit dem Verein «Schulen
nach Bern» treffen, um eine Lö-
sung für die zukünftige Finan-
zierung zu finden. map

Engagiert. Nationalrätin Viola Amherd kämpft für den Erhalt des
Projekts «Schulen nach Bern». FOTO WB

WALLIS | Vom letzten Frei-
tag bis Sonntag fand ein
Marsch entlang der zehn
Partnerstädte des «Oh!
Festivals Valais Wallis
Arts Vivants» statt. Ge-
nauer gesagt nahmen
Kulturschaffende und
Sympathisanten des Fes-
tivals den Weg von Brig
nach Monthey unter die
Füsse. 

Mit dem Marsch wurde das ver-
bindende Element des Oh! Fes-
tivals betont, das vom 21. bis 25.
Januar im Rahmen der 200-
Jahr-Feierlichkeiten des Walli-
ser Beitritts zur Eidgenossen-
schaft stattfinden wird.

Treffen der
Frühaufsteher
Am Freitag fand sich beim
Bahnhof in Brig um 5.30 Uhr ei-
ne Gruppe Frühaufsteher ein,
die die erste Etappe auf dem
Weg von Brig nach Monthey in
Angriff nahm. Im Stafetten-
prinzip wurden die zehn Mit-
gliedstädte des Oh! Festivals er-
wandert. Der Weg führte also
entlang von Brig-Glis, Visp,
Leuk, Siders, Savièse, Sitten,
Saint-Maurice, Bagnes/Verbier,

Martinach nach Monthey. Die
Etappenorte wurden genutzt,
um Passanten auf das Oh! Festi-
val mit seinem vielfältigen Pro-
gramm aufmerksam zu ma-
chen. Am Sonntagnachmittag
traf die letzte Gruppe in Mont-
hey ein und beendete damit die
symbolische Wanderung, die
den verbindenden Charakter
des Oh! Festivals unterstrei-
chen sollte. Organisiert wurde
der Marsch von der Plattform
Kultur Wallis, die auch für die
Durchführung des Festivals ver-
antwortlich zeichnet.

Vielfalt des Walliser Kul-
turschaffens entdecken
In der Gruppe, die den ersten
Streckenabschnitt von Brig-Glis
nach Visp absolvierte, befand
sich unter anderem Nathalie Be-
nelli, die Verantwortliche für
Kulturpromotion der Plattform
Kultur Wallis. Sie betonte: «Das
Oh! Festival bietet beste Unter-
haltung und die Möglichkeit,
die Vielfalt des Walliser Kultur-
schaffens im Bereich der dar-
stellenden Künste zu entde-
cken.» Der Entdeckergeist der
Besucher wird bestimmt be-
lohnt werden, denn nicht weni-
ger als 73 Spektakel sind wäh-

rend der fünf Festivaltage pro-
grammiert. Das Oh! Festival soll
aber auch eine Ausstrahlung
über die Kantonsgrenzen hi-
naus erreichen. «Zum Festival
werden Veranstalter aus der
Schweiz, Deutschland, Italien,
Frankreich, Belgien und Kana-
da eingeladen. Das Oh! Festival
stellt eine Künstlerbörse für
Walliser Kulturschaffende dar»,
führt Denis Alber, Produktions-

verantwortlicher des Oh! Festi-
vals, weiter aus. 

Beachtliches Programm 
Die Besucher und Veranstalter
werden die Qual der Wahl ha-
ben. Denn nur schon die Pro-
grammvielfalt im Oberwallis ist
beachtlich. Gespannt sein darf
man in Brig-Glis auf Konzerte
der aktuellen Musik im Perron1
und auf Poetry Slam, Spoken

Word und Kindertheater im Kel-
lertheater. Das Zeughaus Kul-
tur Brig wartet mit einem 
Spektakel der Schweizerischen
zeitgenössischen Theatertage
(JTSC) auf. Im Visper Theater La
Poste wird «Der grosse Gats-
by» gegeben und Leuk wird 
Zentrum der zeitgenössischen
Musik. Das Detailprogramm 
befindet sich unter «www.oh
festival.ch». | wb

Kultur | Marsch für das «Oh Festival»

Von Brig nach Monthey

Zwischenetappe Visp. Mit dem Marsch wollen die Protagonisten auf das Kulturfestival
aufmerksam machen, das im kommenden Januar über die Bühne geht. FOTO ZVG

www.rz-online.ch
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CANTARS KIRCHENKLANGFEST 2015 – 11. April in Visp / 25. April in Gampel-Steg

DER KIRCHENCHOR WALCHWIL 

Der Kirchenchor Walchwil aus dem Kanton 

Zug schreibt schon seit über 125 Jahren in 

der Zentralschweiz Geschichte. Seit etwas 

mehr als zehn Jahren tritt er in neuer und in-

ternationaler Formation auf. Die Chormit-

glieder stammen aus 13 Nationen und die 

Mitgliederzahl liegt derzeit bei rund 50 Sän-

gerinnen und Sängern. Der Chor hat in den 

vergangenen Jahren ein beachtliches Niveau 

erreicht und hat, neben der musikalischen 

Umrahmung der Gottesdienste, zahlreiche 

Konzerte bestritten. Die aufgeführten Werke 

wie das «Weihnachtsoratorium» (Bach), «Re-

quiem» (Faure), «Missa Criolla» (Ramirez) 

und «Nelson Messe» (Haydn) zeugen von der 

Vielseitigkeit. So wird der Chor als ein «ho-

mogener Klangkörper mit ausgewogenem 

Stimmverhältnis und beeindruckender Si-

cherheit der Intonation, wie sie bei Laien nur 

durch regelmässige Stimmschulung erreicht 

wird» dargestellt (Neue Zuger Zeitung). Die-

se Leistung, welche nicht zuletzt durch das 

Prädikat «vorzüglich» am Zentralschweizeri-

schen Gesangswettbewerb ausgezeichnet 

wurde, wird entzündet durch das innere Feu-

er für geistliche Musik gepaart mit einem 

aus serordentlichen Engagement der Chor-

mitglieder und des Dirigenten Peter Werlen.

Samstag, 11. April 2015 in Visp  tour-de-suisse special
 
12.00 Uhr > Dreikönigskirche Tango Nuevo
Jürg Eichenberger Violoncello, Franz Scha�ner 

13.00 Uhr > Martinskirche Osterlob 
mit englischer und deutscher Musik, Scuola corale della 
cattedrale di Lugano Leitung: Robert Michaels Lugano 

14.00 Uhr > Dreikönigskirche Von Höhen und Tiefen
Chor des Schweizer JuSiLa 2014

15.00 Uhr > Martinskirche A. Dvoraks Messe in D
Kirchenchor Walchwil, ensemble pentaTon,  
Leitung Peter Werlen

16.00 Uhr > Dreikönigskirche 500+50
Vokalensemble SCHAZ, Leitung: Thomas A. Friedrich

17.00 Uhr > Bruder Klaus Volkstümliches aus Graubün-
den Stephan Thomas und die Kapelle Oberalp

18.00 Uhr > Martinskirche Messe von N.N.
Kirchenchor Hérémence liturgische Gestaltung der Messfeier

19.00 Uhr > Dreikönigskirche Orgel und Orchester
Orchesterverein Visp, Sarah Brunner

20.00 Uhr > Bruder Klaus Tanz und Orgel
mit einem Tänzer und der Organistin Andrea Kobi

21.00 Uhr > Martinskirche Laudate Dominum omnes 
gentes Kirchenchor Ried-Brig, Sarah Brunner, Orgel,  
Leitung: Sarah Clausen-Studer Werke des 20. Jahrhunderts

22.00 Uhr > Dreikönigskirche Swiss Miniature
Melanie Veser, Mezzosopran, Brigitte Salvisberg, Orgel
Werke Schweizer Komponisten für Gesang und Orgel 

23.00 Uhr > Martinskirche Kinoorgel 
Bernhard Ruchti, Orgel Filmmusik zum Film N.N. 

 www.cantars.org

 ein beachtliches NivNiveau
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Lötschental/Brig-Glis Drei 

Frauen werden im Januar 

ihre Erfahrungen mit den 

«Tschäggättä» auf die Bühne 

des Zeughaus Kultur in Brig-

Glis bringen. Eine Begeg-

nung mit dem Lötschentaler 

Kulturgut.

Die «Tschäggättä», die maskierten wil-

den Figuren aus dem Lötschental, sind 

von vielen Mythen und Geschichten 

umgeben. Unklar ist ihre Herkunft, 

aufwändig die Herstellung der «Lar-

ven» und gross ihr Bekanntheitsgrad 

im ganzen Land. Was passiert, wenn 

drei junge Frauen, die allesamt nicht 

aus dem Lötschental stammen, sich 

mit dem Mythos «Tschäggättä» beschäf-

tigen und die Früchte dieses Austau-

sches auf die Bühne bringen?

«Tschägg» als Begegnungsstück

Antworten auf diese Frage wird die 

Performance «Tschägg» liefern, die im 

Rahmen des «Oh! Festivals» am 24. und 

25. Januar 2015 im Zeughaus Kultur in 

Brig-Glis aufgeführt wird. Inszeniert 

wird das Stück von der Genfer Cho-

reographin und Tänzerin Lucie Eiden-

benz in Zusammenarbeit mit der Leu-

ker Tänzerin Cosima Grand und der 

französischen Künstlerin Luce Goutel-

le. Das Projekt wird im Dialog mit der 

Lötschentaler Bevölkerung realisiert. 

«Schon als Kind war ich von Masken 

fasziniert», sagt Lucie Eidenbenz. «Mei-

ne Grossmutter leitete eine Maskenfa-

brik in Basel. Als ich dann die ‹Tschäg-

gättä› mit ihren grossartigen Masken 

entdeckte, wollte ich mich diesem 

Thema unbedingt künstlerisch anneh-

men.» Seit dem Sommer begaben sich 

Eidenbenz, Grand und Goutelle im-

mer wieder ins Lötschental, wo sie ei-

ne intensive Recherche zum Thema 

«Tschäggättä» betrieben, mit Einheimi-

schen gesprochen und die Maskenkel-

ler besucht haben. Das Stück «Tschägg» 

wird genau diese Begegnung der drei 

Frauen mit den «Tschäggättä» und den 

Lötschentalern zeigen. Neben den drei 

Performerinnen und Regisseurinnen 

werden auch zwei junge Mädchen aus 

dem Lötschental auf der Bühne stehen. 

Es wird tänzerische Elemente geben, 

hinzu kommen Elemente des Theaters 

und das Ganze wird durch verschiede-

ne audio-visuelle Effekte unterstützt.

Moderne Tradition

Herausgekommen ist eine künstleri-

sche Interpretation der «Tschäggättä» 

und der Begegnung der drei Frauen mit 

ihnen. Dass das Stück «Tschägg» das 

Lötschentaler Kulturgut modern inter-

pretiert, sieht Lucie Eidenbenz nicht 

als Problem. «Die Tradition der Tschäg-

gättä hat sehr viel gemeinsam mit ei-

ner zeitgenössichen Performance. Aus-

serdem wird die Tradition noch heute 

sehr aktiv von jungen Menschen gelebt 

und stets neu erfunden.» Und die Leu-

ker Tänzerin Cosima Grand sagt: «Ei-

ne Sicht von aussen kann sehr span-

nend sein. Vor allem, weil wir drei ja 

keine Lötschentaler sind. Ich denke, 

dass ‹Tschägg› eine spezielle Erfahrung 

wird. Wir sind gespannt, wie das Stück 

ankommt, vor allem auch bei der Be-

völkerung des Lötschentals.» mm 

Die «Tschäggättä» werden künstlerisch 

Szene aus dem Stück «Tschägg». Eine Begegnung von drei Frauen mit den «Tschäggättä».

(Foto: zvg)

31.12.2014 | Rhone Zeitung
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Kultur

Oh! Festival 2015 – ein 
Fest der  Kultur

In zehn Walliser Städten finden 78 Kulturveranstaltungen 
während fünf Tagen im Januar 2015 statt. Das ist die Kurzfas-

sung des einzigartigen Oh! Festivals 2015.

n Im Rahmen des Oh! Festivals wird Diego Valsecchi 
mit dem Gastspiel «Der grosse Gatsby» zu sehen sein.

Das von der Plattform Kultur Wallis organisierte Oh! 
Festival Valais Wallis Arts Vivants 2015 findet vom 21. bis 25. 
Januar 2015 statt und steht somit an erster Stelle im Kalender 
der 200-Jahrfeiern des Beitritts des Wallis zur Eidgenossen-
schaft. 

Während fünf Tagen bietet das Oh! Festival Valais Wallis 
Arts Vivants 2015 rund 78 Vorstellungen aus verschiedenen 
Kulturbereichen an: Theater, Tanz, Humor, Kinder- und Ju-
gendtheater, aktuelle, klassische, zeitgenössische und sakra-
le Musik sowie Weltmusik. Zehn Walliser Städte unterstüt-
zen und beteiligen sich am Festival. Es sind dies: Brig-Glis, 
Visp, Leuk, Siders, Sitten, Savièse, Martinach, Bagnes-Verbier, 
Saint-Maurice und Monthey. 

Ein besonderer Programmpunkt des Festivals wird das 
Tanzperformance-Projekt «Tschäggättä et moi» darstellen. 
Die Uraufführung der Genfer Choreografin Lucie Eidenbenz 
befasst sich mit dem Aufeinandertreffen zwischen Tradi-
tion und Moderne und hinterfragt unsere Wahrnehmung 
der Fremde und des Fremdartigen. 

21.1.2015 | Zeughaus Kultur Brig
Legends and Rumours Trailer
Zeitgenössisches Theater
21.01.2015, 20.00 Uhr
22.01.2015, 14.30 Uhr

22.01.2015 | Kellertheater, Brig
Bloss nichts Neues!
Gebirgspoeten 
20.00 Uhr

23.01.2015 | Kellertheater, Brig
The Phantom of the Apéro – ein 
Wortspielbuffet
Kilian Ziegler & Samuel Blatter 
19.00 Uhr

23. und 24.01.2015 | Theater  
La Poste, Visp
Der Grosse Gatsby
Theater Marie mit Diego Valsecchi
19.30 Uhr

23.01.2015 | Perron 1, Brig
Distance
Mathis Haug 
21.00 Uhr

Tschill
Daniel Blatter, Will Jungo, Jonas 
Ruppen und Ephraim Salzmann
23.00 Uhr

24.01.2015 | Schloss Leuk,  
Leuk-Stadt
A propos de trois Suisses
3 suisses libres 
16.00 Uhr
Contrebasse solo – Expansion –
17.30 Uhr

UMS 'n JIP | CH – VS
Electronic Avantgarde
19.30 Uhr

Pol & Eklekto Geneva Percussion 
Center | CH – GE
Drumming by Numbers
21.00 Uhr

24. und 25.01.2015 | Zeughaus 
Kultur Brig
Tschäggättä et moi
Lucie Eidenbenz mit Cosima Grand
Uraufführung
24.01.2014, 19.00 Uhr
25.01.2014, 17.00 Uhr

24.01.2015 | Perron1, Brig
Kiss Surya
Aurélie Emery 
21.00 Uhr
Mon rêve américain & Farniente 
Tour
Charlotte Parfois 
23.00 Uhr

25.01.2015 | Kellertheater, Brig
Gletscherli, der verirrte verlorene 
Gletschter
Via HoBu, Carine Tripet 
14.00 Uhr

 Kalender

www.ohfestival.ch

(© Philipp Ludwig Stangl)
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Elle est comme ça Régine
Boichat, elle hésite, elle tergiverse et
puis, d’un coup, en digne représentante
du signe de la Balance, elle se lance.
Son projet de court-métrage «Et 1, 2,

3, 4...», Régine Boichat le porte en elle
depuis longtemps. A peine son premier
film «La Belle Hélène» terminé, la
jeune femme cogite et veut raconter
une autre histoire, plus proche d’elle,
triste et lumineuse à la fois. Une belle
histoire, mais pas une histoire bateau.
Une histoire touchante sur une petite
fille qui vit dans un monde imaginaire
pour fuir un gros chagrin. Une histoire
universelle parce qu’elle parle de la
mort prochaine d’une maman. Mais
une histoire joyeuse, car au final, Clara
– c’est le nom de la petite héroïne –
choisit la vie.

Devenir producteur d’un projet
sans «trop» passer à la caisse
Si jusqu’à présent, Régine Boichat a

toujours œuvré avec les moyens du
bord, réalisant à coût de miettes de bel-
les performances (si vous n’avez pas vu
«La Belle Hélène», vous connaissez
sans doute les clips de Charlotte
Parfois), cette fois-ci, la réalisatrice veut
se donner des moyens plus profession-
nels. «La réalisation de ce court-métrage
revient à 80 000 francs. Et c’est un budget
minimal, les salaires sont bas, il y aura peu
d’assistants, mais faut ce qu’il faut et en
l’occurence, nous avons besoin de 80 000
francs», explique Régine Boichat.
Cinéforum(unorganismede soutienà

la distribution) a déjà donné 30 000
francs, d’autres gros sponsors ou pro-
ducteurs ont été démarchés, tous n’ont
pas encore répondu, d’où l’idée – pour
compléter le budget – de recourir à une
plateforme de financement commu-
nautaire pour les projets artistiques,
créatifs et innovants:wemakeit.«Ce sys-
tème cartonne en Suisse alémanique,
pourquoi pas chez nous? Le principe est
que toute personne intéressée par le projet
s’engage à verser le montant de son choix.
Encontre-partie, l’artiste offre aucontribu-
teurun cadeauoriginal. En résumé, si vous
aimez mon projet, vous devenez mes pro-
ducteurs.»

Tout ou rien
De 25 à 2000 francs, vous pourrez

soutenir ce court-métrage, d’un simple
clic (voir ci-contre). Régine Boichat es-
père obtenir 10 000 francs via wema-
keit.«C’est à la fois peu et beaucoup. Si on
divise ce montant par une moyenne de 50
francs, il faut séduire 200 personnes. Ça
devrait être jouable.» Car justement, au
wemakeit, le porteur de projet joue
gros: il doit déterminer à l’avance le pa-
lier à atteindre, au risque de tout per-
dre. «Si tu n’obtiens pas la totalité, on
rembourse leur versement aux personnes

qui t’ont soutenue. Tu perds tout. C’est
donc assez délicat d’imaginer quel est le
bon montant. Pour décider le public, il ne
faut pas seulement que le sujet leur plaise,
il faut leur offrir des contre-prestations in-
téressantes.»
Régine s’est donc démenée pour trou-

ver des cadeaux sympas: de la gratitude
éternelle à une planche originale du
storyboard, signée par le dessinateur
Igor Paratte, en passant par des visites
sur le tournage, des places VIP dans les
différents festivals où le film sera sélec-
tionné, etc.

Quoi qu’il arrive, elle compte réaliser
ce court-métrage cet été. «Je sens que
c’est le bon moment, que j’ai l’énergie né-
cessaire pour aborder une histoire qui est
très personnelle et quime ramène à un vé-
cu lié à mon enfance. Le scénario est bon,
le film sera touchant mais pas pleurni-
chard. Je veux jouer sur les contrastes, user
parfois d’un ton léger pour contrebalancer
un propos lourd de sens, jouer avec des
plans fixes alors que lamusique s’envole, ...
C’est un film qui ne s’adresse pas qu’aux
Suisses, le rapport à la mort est universel.
Croisons les doigts!»� FRANCE MASSY

Wemakeit? Elle l’a fait!
IDÉEPour réaliser son prochain film, Régine Boichat mise sur un nouveau genre

de financement. Ou comment le quidam devient producteur.
MOTEURMINI CV

Née à La Chaux de Fonds
en 1976, Régine Boichat
arrive en Valais, plus préci-
sément à Troistorrents, à
l’âge de 3 ans.

FORMATION C’est à
Fribourg qu’elle se forme en
tant que conceptrice en
multimédia. Elle rejoint «Le
Nouvelliste» pour effectuer
son stage de journaliste RP.

RÉALISATIONS Sa passion
du cinéma et son envie
d’écrire ses propres histoi-
res et de les faire vivre à
travers des images qui la
poussent à la réalisation.
Après quelques clips vidéo
(pour Charlotte Parfois) et le
court-métrage «La Belle Hé-
lène», sur lesquels elle
porte toutes les casquettes
(ou presque), elle reçoit la
bourse pour la relève au-
diovisuelle du canton du
Valais en 2010.� FM

Le système
de crowdfunding intéresse les
institutions valaisannes. Tandis
que le chef du Service de la cul-
ture, Jacques Cordonier, discu-
tait avec son homologue bâlois
de l’opportunité de suivre l’exem-
pledequelquescantonsalémani-
ques qui regroupent les projets
déposés sur wemakeit par can-
ton, via unmême canal, la Plate-
forme Culture Valais organisait
une journée de formation en fé-
vrier sur les possibilités offertes
par ce nouveau type de recher-
che de fonds. Au final, la collabo-
ration entre les deux entités don-

nera vie, dès le 29 avril prochain,
à une chaîne dédiée exclusive-
ment aux projets valaisans. Une
premièrepour laSuisse romande
oupourune régionbilingue. «Le

crowdfunding a le vent en poupe.
En 2012, 2,7milliards de dollards
ont été récoltéspar cebiaisdans le
monde. Un montant qui passe à
5,1 milliards pour 2013. Or, une

question sur trois qui estposéeà la
Plateforme Culture Valais con-
cerne la recherche de fonds. Le
crowdfunding est sans aucun
doute une des réponses...», expli-
que Sophie Michaud, respon-
sable du bureau d’information
et de conseils. Tout en préci-
sant: «lancer un projet sur we-
makeit ne signifie pas qu’on se
coupe des autres possibilités de
soutien.»
Pour autant, trouver des fonds

pour un projet culturel reste le
parcours du combattant. «Pour
qu’un projet soit soutenu, l’artiste
doit avoir une vraie réflexion en

amont, il doit offrir des contrepar-
ties intéressantes pour les contri-
buteurs. Il faut oser proposer des
trucs originaux, rigolos, ma-
lins...»
Et surtout, il faut sans cesse

soliciter ses fans et tout son ré-
seau, quitte àmodifier si néces-
saire les contre-prestations of-
fertes. «A côté de l’aspect
marketing et promotionnel, le
crowdfunding permet d’entrer en
relation avec son public et de se
construire une communauté.»La
Plateforme Culture Valais peut
servir de lien entre les porteurs
de projets et wemakeit.� FM

PLATEFORME CULTURE VALAIS & WEMAKEIT

Un accès direct aux projets valaisans= EN CHIFFRES

2012 l’année de
fondation de

wemakeit, plateforme
suisse de crowdfunding.

67% le taux de
réussite des

projets déposés.

24000 le nombre
de

contributeurs depuis la
fondation du site.

120 le montant
moyen en francs

versés sur wemakeit, contre
50 euros sur les autres
plateformes.

LE NOUVELLISTE MERCREDI 2 AVRIL 2014

ZOOM
4

CROWDFUNDING

wemakeit
vous permet
d’investir

Vous et moi
devenons des
producteurs

Des projets
de talent
voient le jour

La réalisatrice Régine Boichat est prête à tourner son prochain court-métrage. L’histoire est touchante et universelle. Pour la soutenir, allez
sur http://wemakeit.ch/projects/et-1-2-3-4-court-metrage CHRISTIAN HOFMANN

��«�Une question sur trois
concerne la recherche de
fonds. Le crowdfunding
est une des réponses.»

SOPHIE MICHAUD PLATEFORME CULTURE VALAIS, RESP. INFOS ET CONSEILS

= ET VOUS?

COMMENT LA
SOUTENIR...
Le tournage se déroulera cet
été en Valais. Sur les trois
personnages qui figurent au
générique, le rôle de la pe-
tite fille sera capital. Régine
Boichat va lancer un grand
casting pour trouver la perle
rare. Celui de la maman sera
tenu par Mali Van Valenberg,
les techniciens sont presque
tous trouvés, mais pour en
savoir plus, allez sur
http://wemakeit.ch/pro-
jects/et-1-2-3-4-court-me-
trage. Découvrez le projet et
soutenez-le, si le cœur vous
en dit.

ca - bm

02.4.2014 | Nouvelliste
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Oh! Festival 2015 – ein 
Fest der  Kultur

In zehn Walliser Städten finden 78 Kulturveranstaltungen 
während fünf Tagen im Januar 2015 statt. Das ist die Kurzfas-

sung des einzigartigen Oh! Festivals 2015.

n Im Rahmen des Oh! Festivals wird Diego Valsecchi 
mit dem Gastspiel «Der grosse Gatsby» zu sehen sein.

Das von der Plattform Kultur Wallis organisierte Oh! 
Festival Valais Wallis Arts Vivants 2015 findet vom 21. bis 25. 
Januar 2015 statt und steht somit an erster Stelle im Kalender 
der 200-Jahrfeiern des Beitritts des Wallis zur Eidgenossen-
schaft. 

Während fünf Tagen bietet das Oh! Festival Valais Wallis 
Arts Vivants 2015 rund 78 Vorstellungen aus verschiedenen 
Kulturbereichen an: Theater, Tanz, Humor, Kinder- und Ju-
gendtheater, aktuelle, klassische, zeitgenössische und sakra-
le Musik sowie Weltmusik. Zehn Walliser Städte unterstüt-
zen und beteiligen sich am Festival. Es sind dies: Brig-Glis, 
Visp, Leuk, Siders, Sitten, Savièse, Martinach, Bagnes-Verbier, 
Saint-Maurice und Monthey. 

Ein besonderer Programmpunkt des Festivals wird das 
Tanzperformance-Projekt «Tschäggättä et moi» darstellen. 
Die Uraufführung der Genfer Choreografin Lucie Eidenbenz 
befasst sich mit dem Aufeinandertreffen zwischen Tradi-
tion und Moderne und hinterfragt unsere Wahrnehmung 
der Fremde und des Fremdartigen. 

21.1.2015 | Zeughaus Kultur Brig
Legends and Rumours Trailer
Zeitgenössisches Theater
21.01.2015, 20.00 Uhr
22.01.2015, 14.30 Uhr

22.01.2015 | Kellertheater, Brig
Bloss nichts Neues!
Gebirgspoeten 
20.00 Uhr

23.01.2015 | Kellertheater, Brig
The Phantom of the Apéro – ein 
Wortspielbuffet
Kilian Ziegler & Samuel Blatter 
19.00 Uhr

23. und 24.01.2015 | Theater  
La Poste, Visp
Der Grosse Gatsby
Theater Marie mit Diego Valsecchi
19.30 Uhr

23.01.2015 | Perron 1, Brig
Distance
Mathis Haug 
21.00 Uhr

Tschill
Daniel Blatter, Will Jungo, Jonas 
Ruppen und Ephraim Salzmann
23.00 Uhr

24.01.2015 | Schloss Leuk,  
Leuk-Stadt
A propos de trois Suisses
3 suisses libres 
16.00 Uhr
Contrebasse solo – Expansion –
17.30 Uhr

UMS 'n JIP | CH – VS
Electronic Avantgarde
19.30 Uhr

Pol & Eklekto Geneva Percussion 
Center | CH – GE
Drumming by Numbers
21.00 Uhr

24. und 25.01.2015 | Zeughaus 
Kultur Brig
Tschäggättä et moi
Lucie Eidenbenz mit Cosima Grand
Uraufführung
24.01.2014, 19.00 Uhr
25.01.2014, 17.00 Uhr

24.01.2015 | Perron1, Brig
Kiss Surya
Aurélie Emery 
21.00 Uhr
Mon rêve américain & Farniente 
Tour
Charlotte Parfois 
23.00 Uhr

25.01.2015 | Kellertheater, Brig
Gletscherli, der verirrte verlorene 
Gletschter
Via HoBu, Carine Tripet 
14.00 Uhr

 Kalender

www.ohfestival.ch

(© Philipp Ludwig Stangl)
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Elle est comme ça Régine
Boichat, elle hésite, elle tergiverse et
puis, d’un coup, en digne représentante
du signe de la Balance, elle se lance.
Son projet de court-métrage «Et 1, 2,

3, 4...», Régine Boichat le porte en elle
depuis longtemps. A peine son premier
film «La Belle Hélène» terminé, la
jeune femme cogite et veut raconter
une autre histoire, plus proche d’elle,
triste et lumineuse à la fois. Une belle
histoire, mais pas une histoire bateau.
Une histoire touchante sur une petite
fille qui vit dans un monde imaginaire
pour fuir un gros chagrin. Une histoire
universelle parce qu’elle parle de la
mort prochaine d’une maman. Mais
une histoire joyeuse, car au final, Clara
– c’est le nom de la petite héroïne –
choisit la vie.

Devenir producteur d’un projet
sans «trop» passer à la caisse
Si jusqu’à présent, Régine Boichat a

toujours œuvré avec les moyens du
bord, réalisant à coût de miettes de bel-
les performances (si vous n’avez pas vu
«La Belle Hélène», vous connaissez
sans doute les clips de Charlotte
Parfois), cette fois-ci, la réalisatrice veut
se donner des moyens plus profession-
nels. «La réalisation de ce court-métrage
revient à 80 000 francs. Et c’est un budget
minimal, les salaires sont bas, il y aura peu
d’assistants, mais faut ce qu’il faut et en
l’occurence, nous avons besoin de 80 000
francs», explique Régine Boichat.
Cinéforum(unorganismede soutienà

la distribution) a déjà donné 30 000
francs, d’autres gros sponsors ou pro-
ducteurs ont été démarchés, tous n’ont
pas encore répondu, d’où l’idée – pour
compléter le budget – de recourir à une
plateforme de financement commu-
nautaire pour les projets artistiques,
créatifs et innovants:wemakeit.«Ce sys-
tème cartonne en Suisse alémanique,
pourquoi pas chez nous? Le principe est
que toute personne intéressée par le projet
s’engage à verser le montant de son choix.
Encontre-partie, l’artiste offre aucontribu-
teurun cadeauoriginal. En résumé, si vous
aimez mon projet, vous devenez mes pro-
ducteurs.»

Tout ou rien
De 25 à 2000 francs, vous pourrez

soutenir ce court-métrage, d’un simple
clic (voir ci-contre). Régine Boichat es-
père obtenir 10 000 francs via wema-
keit.«C’est à la fois peu et beaucoup. Si on
divise ce montant par une moyenne de 50
francs, il faut séduire 200 personnes. Ça
devrait être jouable.» Car justement, au
wemakeit, le porteur de projet joue
gros: il doit déterminer à l’avance le pa-
lier à atteindre, au risque de tout per-
dre. «Si tu n’obtiens pas la totalité, on
rembourse leur versement aux personnes

qui t’ont soutenue. Tu perds tout. C’est
donc assez délicat d’imaginer quel est le
bon montant. Pour décider le public, il ne
faut pas seulement que le sujet leur plaise,
il faut leur offrir des contre-prestations in-
téressantes.»
Régine s’est donc démenée pour trou-

ver des cadeaux sympas: de la gratitude
éternelle à une planche originale du
storyboard, signée par le dessinateur
Igor Paratte, en passant par des visites
sur le tournage, des places VIP dans les
différents festivals où le film sera sélec-
tionné, etc.

Quoi qu’il arrive, elle compte réaliser
ce court-métrage cet été. «Je sens que
c’est le bon moment, que j’ai l’énergie né-
cessaire pour aborder une histoire qui est
très personnelle et quime ramène à un vé-
cu lié à mon enfance. Le scénario est bon,
le film sera touchant mais pas pleurni-
chard. Je veux jouer sur les contrastes, user
parfois d’un ton léger pour contrebalancer
un propos lourd de sens, jouer avec des
plans fixes alors que lamusique s’envole, ...
C’est un film qui ne s’adresse pas qu’aux
Suisses, le rapport à la mort est universel.
Croisons les doigts!»� FRANCE MASSY

Wemakeit? Elle l’a fait!
IDÉEPour réaliser son prochain film, Régine Boichat mise sur un nouveau genre

de financement. Ou comment le quidam devient producteur.
MOTEURMINI CV

Née à La Chaux de Fonds
en 1976, Régine Boichat
arrive en Valais, plus préci-
sément à Troistorrents, à
l’âge de 3 ans.

FORMATION C’est à
Fribourg qu’elle se forme en
tant que conceptrice en
multimédia. Elle rejoint «Le
Nouvelliste» pour effectuer
son stage de journaliste RP.

RÉALISATIONS Sa passion
du cinéma et son envie
d’écrire ses propres histoi-
res et de les faire vivre à
travers des images qui la
poussent à la réalisation.
Après quelques clips vidéo
(pour Charlotte Parfois) et le
court-métrage «La Belle Hé-
lène», sur lesquels elle
porte toutes les casquettes
(ou presque), elle reçoit la
bourse pour la relève au-
diovisuelle du canton du
Valais en 2010.� FM

Le système
de crowdfunding intéresse les
institutions valaisannes. Tandis
que le chef du Service de la cul-
ture, Jacques Cordonier, discu-
tait avec son homologue bâlois
de l’opportunité de suivre l’exem-
pledequelquescantonsalémani-
ques qui regroupent les projets
déposés sur wemakeit par can-
ton, via unmême canal, la Plate-
forme Culture Valais organisait
une journée de formation en fé-
vrier sur les possibilités offertes
par ce nouveau type de recher-
che de fonds. Au final, la collabo-
ration entre les deux entités don-

nera vie, dès le 29 avril prochain,
à une chaîne dédiée exclusive-
ment aux projets valaisans. Une
premièrepour laSuisse romande
oupourune régionbilingue. «Le

crowdfunding a le vent en poupe.
En 2012, 2,7milliards de dollards
ont été récoltéspar cebiaisdans le
monde. Un montant qui passe à
5,1 milliards pour 2013. Or, une

question sur trois qui estposéeà la
Plateforme Culture Valais con-
cerne la recherche de fonds. Le
crowdfunding est sans aucun
doute une des réponses...», expli-
que Sophie Michaud, respon-
sable du bureau d’information
et de conseils. Tout en préci-
sant: «lancer un projet sur we-
makeit ne signifie pas qu’on se
coupe des autres possibilités de
soutien.»
Pour autant, trouver des fonds

pour un projet culturel reste le
parcours du combattant. «Pour
qu’un projet soit soutenu, l’artiste
doit avoir une vraie réflexion en

amont, il doit offrir des contrepar-
ties intéressantes pour les contri-
buteurs. Il faut oser proposer des
trucs originaux, rigolos, ma-
lins...»
Et surtout, il faut sans cesse

soliciter ses fans et tout son ré-
seau, quitte àmodifier si néces-
saire les contre-prestations of-
fertes. «A côté de l’aspect
marketing et promotionnel, le
crowdfunding permet d’entrer en
relation avec son public et de se
construire une communauté.»La
Plateforme Culture Valais peut
servir de lien entre les porteurs
de projets et wemakeit.� FM

PLATEFORME CULTURE VALAIS & WEMAKEIT

Un accès direct aux projets valaisans= EN CHIFFRES

2012 l’année de
fondation de

wemakeit, plateforme
suisse de crowdfunding.

67% le taux de
réussite des

projets déposés.

24000 le nombre
de

contributeurs depuis la
fondation du site.

120 le montant
moyen en francs

versés sur wemakeit, contre
50 euros sur les autres
plateformes.
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CROWDFUNDING

wemakeit
vous permet
d’investir

Vous et moi
devenons des
producteurs

Des projets
de talent
voient le jour

La réalisatrice Régine Boichat est prête à tourner son prochain court-métrage. L’histoire est touchante et universelle. Pour la soutenir, allez
sur http://wemakeit.ch/projects/et-1-2-3-4-court-metrage CHRISTIAN HOFMANN

��«�Une question sur trois
concerne la recherche de
fonds. Le crowdfunding
est une des réponses.»

SOPHIE MICHAUD PLATEFORME CULTURE VALAIS, RESP. INFOS ET CONSEILS

= ET VOUS?

COMMENT LA
SOUTENIR...
Le tournage se déroulera cet
été en Valais. Sur les trois
personnages qui figurent au
générique, le rôle de la pe-
tite fille sera capital. Régine
Boichat va lancer un grand
casting pour trouver la perle
rare. Celui de la maman sera
tenu par Mali Van Valenberg,
les techniciens sont presque
tous trouvés, mais pour en
savoir plus, allez sur
http://wemakeit.ch/pro-
jects/et-1-2-3-4-court-me-
trage. Découvrez le projet et
soutenez-le, si le cœur vous
en dit.

ca - bm
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Il y a la part du rêve, le fantasme, le temps des héros. Il y a
le souvenir ému, quoique honteux, dumimétisme
adolescent, la veste en jean avec un patch Bon Jovi cousu
sur le biceps gauche parmaman (mercimaman,même si tu
aurais pume dire que Bon Jovi c’est pas super et que quitte
à chercher l’inspiration du côté duNew Jersey, j’aurais pu
choisir Springsteen) et des tentatives capillaires désespérées.
Il y a la sensation physique qui reste imprimée dans la
mémoiremusculaire, celle des grandes communions
scéniques, du premier «vrai» concert, du premier Paléo,
du premier instrument sur lequel on use ses doigts (un peu)
et les nerfs de l’environnement familial (beaucoup). Il y a
tout ça et tellement plus...
Mais chaquemédaille à son revers. Il y a aussi les

déconvenues, les ambitions frustrées, les promesses non
tenues, l’incompréhension des portes fermées, celles des

salles de concerts, des radios,
du «milieu»... Ce «milieu»,
justement, était bien
représenté en fin de semaine
passée àMonthey pour
évoquer la problématique de
l’export. «Musique suisse,
comment en sortir?» tel était
la thématique, largement
applicable aux frontières
cantonales. Et lesmusiciens
sont venus nombreux pour se

confronter à l’expérience des intervenants du soir. Sans
langue de bois ni idéalisme. Un Forummusical précieux pour
mieux comprendre les règles implicites qui régissent le
monde desmusiques actuelles. Unmonde qui pourrait
presque évoquer unOuest sauvage à conquérir et
reconquérir éternellement. La part du rêve, le fantasme, les
héros... Et sous les boots et le stetson fatigués, la poussière et
la sueur qu’on devinemal à l’écran. De vastes étendues
battues par les vents brûlants où chacun doit trouver sa voie
propre vers un eldorado incertain. Un territoire encore peu
cartographié en définitive,mais sur lequel avancent quelques
pionniers. En ce sens, l’initiative de la PlateformeCulture
Valais de susciter la rencontre entre acteurs de la scène –
commeplus globalement la politique de soutien de l’Etat
duValais – est à saluer.
VOIRNOTRE SUJET ENPAGE 19

La musique, une éternelle
conquête de l’Ouest

BONNENOUVELLE
Un bracelet contre l’alcoolémie
TECHNOLOGIE Voilà un nouveau gadget qui cible les joyeux
fêtards. Appelé Vive, ce bracelet vérifie votre état d’ébriété tout au
long de la nuit. Connecté à une application sur votre smartphone, il

vibre toutes les heures. Si vous êtes suffisamment lucide pour
presser le bracelet, les vibrations s’arrênt. Dans le cas contraire, un
message avec votre position est envoyé à vos amis.FORUM

LA QUESTION DU JOUR
Le festival Sion sous
les étoiles doit-il déménager?
Le festivalmusical et estival deSionquitte-
ra, l’an prochain, l’enceinte du stade de
Tourbillon pour les terrains adjacents. Le
but: luidonneruncôtéopenairplusouvert
et plus convivial. (voir en page 9)
Votre avis sur:

SONDAGE.LENOUVELLISTE.CH

SONDAGE

RÉSULTAT DU SONDAGE D’HIER

Vous êtes plus des
trois quarts à faire
confiance à notre
Rodgeur national.

2%

19%

79%

Oui Non Sans opinion
Résultats à 18 heures.

ROGER FEDERER PEUT-IL REDEVENIR
NO 1 MONDIAL?
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LES PHRASES DU JOUR...

L’ÉDITO
JEAN-FRANÇOIS ALBELDA RESP. RUB. CULTURE

«Les vitesses de plus de
200 km/h sont rares. C’est
la troisième cette année.»
STÉPHANE VOUARDOUX PORTE-PAROLE DE LA POLICE
CANTONALE

PAGE

7

«Ce que j’ai préféré, c’est
la jonglerie etmon
costume de prince.»
MALIK, 6 ANS, QUI A PARTICIPÉ AUX ATELIERS
MÉDIÉVAUX DE SAILLON

PAGE

15

«Est-ce bien nécessaire
de réquisitionner autant
de «rambos» suréquipés?»
CHRISTOPHE SPAHR RESPONSABLE DE LA RUBRIQUE
SPORTIVE AU SUJET DE LA SÉCURITÉ DANS LES STADES

PAGE

24
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La FMEP est le syndicat maison de
l’Etat du Valais. Elle est le fer de lance
de l’opposition aux mesures d’écono-
mies votées par LeGrandConseil.
La FMEP a une particularité. Elle au-

rait vocation de regrouper tous ceux
qui sont salariés de l’Etat duValais,ma-
gistrats élus ou fonctionnaires nom-
més. Or les magistrats sont les patrons
de l’administration. Etrange syndicat
qui a l’ambition de réunir tout le
monde sous lemême toit.

L’administrationest au servicede l’in-
térêt public. Les fonctionnaires,
comme tous les salariés, doivent être
traités équitablement tant sur le plan
des revenus que des instrumentsmis à
leur disposition. Mais les intérêts des
fonctionnaires ne coïncident pas né-
cessairement avec l’intérêt général.
C’est le Grand Conseil, en tant que re-
présentant du peuple, qui dit ce qu’est
l’intérêt public. Or dans le cas des me-
sures d’économie, le Grand Conseil a
jugé que ces mesures ne compromet-
taientpas laqualitédes services fournis
par l’administration. Il a aussi dit qu’à
ce jour une augmentation d’impôts
n’était pas la bonne solution. Il n’a pas
tort si l’on considère que la charge fis-
cale valaisanne ne nous place pas par-
mi les cantons les plus attractifs.

La FMEPnégocie constamment avec
le Conseil d’Etat mais il incombe à ce
dernier de présenter le budget au
Grand Conseil. Or la FMEP est repré-
sentée au Grand Conseil par plusieurs
députés dont la présidente de la FMEP.
Elle s’est opposéeauxmesuresd’écono-
mie et, après débat, le Parlement a
tranché contre son avis.
La FMEP a alors lancé le référendum

contre les mesures d’économie et le
peuple devra voter. La campagne des
opposants estmenée et financée par la
FMEP. Cette organisation aura ainsi
trois fois l’occasion d’essayer de gagner
l’organe de décision à sa cause. Dans
l’économie privée, le syndicat négocie
avec le patronat et, en règle générale,
on aboutit à un accord qui est presque
toujours un compromis. Au niveau pu-
blic, le compromis est moins néces-
saire puisqu’on peut toujours espérer
gagner au Grand Conseil ce qu’on n’a
pas obtenuduConseil d’Etat oudevant
le peuple ce qui n’est pas accepté par le
Parlement. Il serait souhaitablepar res-
pect pour le citoyen contribuable que
lesyndicatmaisondel’EtatduValaisne
saisissepas le référendumparprincipe.
Au fond le score de la votation de no-

vembredira si lepeuple valaisanappré-
cie, encettepérioded’assèchementdes
rentrées fiscales, le combat à répétition
de la FMEP. Si la FMEP gagne, le
Conseil d’Etat, le GrandConseil, et en-
suitenous, lescontribuables,auronsun
problème. Si la FMEPperd, cette orga-
nisation aura durablement affaibli sa
position de négociation.�

La FMEP prend des risques

LES ÉLÉPHANTS
DU MARDI
PASCAL COUCHEPIN ANCIEN CONSEILLER FÉDÉRAL

Les fonctionnaires, comme
tous les salariés, doivent
être traités équitablement.

Sous les boots
et le stetson fatigués,
la poussière et la
sueur qu’on devine
mal à l’écran...

xd - ar
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Ils étaient une bonne
cinquantaine en fin de semaine dernière
à avoir fait le déplacement du Pont
Rouge. Musiciens valaisans, romands,
tessinois même, à être venus chercher
desconseils, des réponsesàcesquestions
que se pose un jour ou l’autre tout
praticien des musiques actuelles…
Comment rayonner hors de la scène lo-
cale? Comment pénétrer les réseaux des
programmateurs, des distributeurs, des
radios? Sous le thème «Musique suisse,
comment en sortir?», la Plateforme
Culture Valais organisait à Monthey en
collaboration avec l’association romande
TrocK son troisième Forum musical et
avait convié six intervenants très perti-
nents, mettant un champ d’expérience
trèsvasteà ladispositionde l’audiencedu
soir. Samuel Vuillermoz (MX3.ch, Swiss
Live Talents), Djamel Cencio (Kyasma),
Marc Ridet (Fondation pour la chanson

et les musiques actuelles FCMA, Swiss
Music Export (SME), Denis Alber
(Valais/Wallis Culture Export, Oh!
Festival), Cyril Huguet (Pont Rouge, fes-
tival Hik Et Nunk) et Christian Wicky
(Musikschaffende, Indiesuisse, Irascible
Music) ont tous livré sans langue de bois
lavéritécruedumondede lamusiqueen
Suisse. Un monde où, comme l’assénait
presque brutalement Christian Wicky,
«vouloir vivre actuellement de la musique
qu’on crée, c’est unpeu comme se lever cha-
que matin en se disant: aujourd’hui je vais
gagner à la loterie…»

Honnêteté du débat
De quoi rafraîchir quelques enthou-

siasmes,peut-être.Mais l’honnêtetéqui
a prévalu aux débats durant cette soirée
aura eu lemérite de livrer des enseigne-
ments utiles, pragmatiques et réalistes.
En premier lieu, le fondateur de la

FCMAa relevé les progrès accomplis de-
puisunequinzained’annéesdansunsec-
teur artistique qui a parfois des faux airs
de«farwest».«Iln’yapasderecette.Acha-
que groupe de trouver sa voie. Cela dit, des
structures se sont créées pour tenter de pro-
fessionnaliser le milieu de la musique dans
la promotion, la distribution, le booking.
Cela a permis à des artistes comme Sophie
Hunger,Kadebostany,AnnaAaronouHeidi
Happy d’avoir une visibilité internationale.
C’est réjouissant et lesmusiciens doivent les
solliciter.Lesvilleset lescantonssoutiennent
bien la création ou la diffusion, mais ces
structures de management ne sont pas en-
core assez reconnues ouaidées»
Réalisme encore lorsqu’il s’est agi de

parler chiffres, auxquels il faut bien se
frotter lorsqu’on entend sortir de l’ama-
teurisme. «Un groupe est une petite entre-
prise. En plus de la dimension artistique, il
doit considérer l’aspect économique, avoir

une force de frappepour se distinguer d’une
masse de plus en plus dense. Surtout à
l’échelle internationale», assurait Djamel
Cencio. Un discours presque entrepre-
neurial, reflet d’une situation éternelle-
ment délicate à toutes les strates du mi-
lieu musical. «Idéalement, nous program-
monsune têted’afficheetunedécouverteen
ouverture, prioritairement régionale. Nous
pouvons difficilement nous permettre de
placer un groupe valaisan en tête d’affiche,
surtout si, après avoir joué dans tous les
coins du canton, même leurs potes ne vien-
nent plus les voir», expliquait à un musi-
cien de la salleCyrilHuguet.«Cette réali-
té est la même à l’étranger. C’est effective-
ment difficile car le public semble être de
moins enmoins curieux.»

S’impliquer, aller au contact
Reste, au milieu de cet état des lieux

sans concessions, une vérité relayée par

tous les intervenants. L’authenticité du
propos et le facteur humain restent cen-
traux. Comme le relevait Denis Alber.
«Il faut être créatif, créerdespasserelles en-
tre les arts, s’inspirer de ce que font les au-
tres. Il y a toujours de bonnes idées à pren-
dre. Il faut aller au contact.» S’impliquer,
donc, dans la scène régionale, aller voir
des concerts, se prendre des baffes en
live,apprendre,essayer,travailler.«Il faut
avoir du talent, c’est clair, mais il faut aussi
bosser commedes chiens, avoir faim», ren-
chérissait Cyril Huguet. «Des musiciens
m’appellent souvent pour me demander
pourquoi nous ne distribuons pas leur
groupe avec Irascible. Soyez simplement
aussi exigeants avec votre musique qu’avec
celledesautres.Etsouvent,quandvoussen-
tez que vous êtes au sommet de votre maî-
trise, c’est là que ça se passe. C’est ça, le
point de départ…»
� JEAN-FRANÇOIS ALBELDA

TABLE RONDE

LEUR AVIS

De l’organisation aux musiciens, une pertinence soulignée

GRANDANGLE
Comment
sortir
du canton?

Solliciter
les soutiens
existants

Etre prêt à
se confronter
à la réalité
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«Malgré les
réseaux sociaux,
les découvertes
se font encore
en radio.»
SAMUEL VUILLERMOZ DIRECTEUR DE
LA PLATEFORME MUSICALE SUISSE
MX3.CH ET VICE-PRÉSIDENT DE
SWISSAMP (SWISS LIVE TALENTS)

«Leproblèmemajeur
et de s’extraire
de lamasse. Leweb
oblige à être
extraordinaire.»
DJAMEL CENCIO CHANTEUR, PIANISTE
ET GUITARISTE DU GROUPE KYASMA,
TITULAIRE D’UNE BOURSE MUSIQUEPRO
PLURIANNUELLE EN 2014

«Soyez aussi
exigeants avec votre
propremusique
qu’avec celle
des autres.»
CHRISTIAN WICKY VICE-PRÉSIDENT
DE MUSIKSCHAFFENDE ET D’INDIESUISSE,
DIRECTEUR D’IRASCIBLE MUSIC

«La rencontre,
le contact humain
restent essentiels.
Il faut aller
au contact.»
DENIS ALBER CHEF DE PROJET DU VOLET
«VALAIS/WALLIS CULTURE EXPORT» DE LA
PLATEFORME CULTURE VALAIS ET
PRODUCTEUR DÉLÉGUÉ DU OH ! FESTIVAL

«On soutient
la création et la
diffusion,mais
pas encore assez
les structures
demanagement»
MARC RIDET DIRECTEUR DE LA
FONDATION POUR LA CHANSON ET LES
MUSIQUES ACTUELLES (FCMA) ET DE
SWISS MUSIC EXPORT (SME)

«Il faut du talent,
c’est clair, mais il
faut aussi bosser
comme des chiens,
avoir faim.»
CYRIL HUGUET PROGRAMMATEUR
DU PONT ROUGE ET DU FESTIVAL
HIK ET NUNK

SOPHIE MICHAUD
PLATEFORME CULTURE VALAIS
«C’était une très bonne édition. J’ai beaucoup ap-
précié la qualité des interventions, la franchise
des intervenants. Ils ont dit des choses qui
n’étaientpeut-êtrepas faciles àdireouàentendre
dans lepublicprésent.Onvoit quecespersonnes

possèdent une grande expérience dans leurs domaines respectifs et
je suis très contente qu’ils puissent venir en Valais. Je pense que les
conseils donnés serviront, le fait de savoir qu’il n’y a pas de recette à
appliquer, que la réalité du monde des musiques actuelles est diffi-
cile et qu’il faut s’y confronter. J’aimerais bien que de plus en plus
d’artistes valaisans confirmés viennent à ce genre de rencontre pour
faire part de leur expérience, la transmettre, afin qu’il y ait une ému-
lation encore accrue dans la scène valaisanne.»

FRÉDÉRIC MARTINOLI
AGENT D’ARTISTES
ET PROGRAMMATEUR RADIO
«J’ai trouvé les discussions enrichissantes et elles
m’ont conforté dansmes idées au niveau demon
expériencepersonnelle. L’humainest finalement
très important malgré tout. Les six intervenants

avaient effectivement beaucoup de choses à partager, et leur fran-
chise était très appréciable.
Lesgroupesacceptent lacritiquequandon leurexplique lepourquoi
des refus. En radio, je me fais le devoir d’écouter tous les disques
qu’onm’envoie, mais je suis très franc en retour. Et les musiciens le
prennent très bien au final.»

STEVE SCHWERZMANN
BATTEUR DU GROUPE PROFILE
«Leprincipedecesforumsmusicauxestexcellent.
L’échangehumainest très important. Il revientà la
source, au-delà des contacts très informels qu’on a
souvent avec les programmateurs, les labels ou les
distributions.C’est souvent, finalement, grâce à ce

genrederencontresqu’onparvientàdécrocherdesdates.Allervoir les
gens plutôt que leur envoyer unmail, ça change souvent la donne. Et
connaître la réalité vécuepar ces acteursdumilieumusical permetde
mieuxcomprendrepourquoi onne reçoit pas forcémentde réponseà
nosmails, pourquoi on n’est pas forcément programmé tout de suite.
Tous ont des comptes à rendre.Mais je pense que tout lemonde doit
encorefairedesefforts, lesprogrammateursprendreplusderisqueset
lesmusiciens faire plus d’efforts.»� JFA

Un «farwest» sans Eldorado
MUSIQUEUn forum réunissait àMontheymusiciens et professionnels dumilieu

autour de la question de l’export. Un rendez-vous riche en enseignements.

Chacun dans son domaine d’activité, les six
intervenants ont partagé leur vaste expérience
de la musique en Suisse. SACHA BITTEL
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Il y a la part du rêve, le fantasme, le temps des héros. Il y a
le souvenir ému, quoique honteux, dumimétisme
adolescent, la veste en jean avec un patch Bon Jovi cousu
sur le biceps gauche parmaman (mercimaman,même si tu
aurais pume dire que Bon Jovi c’est pas super et que quitte
à chercher l’inspiration du côté duNew Jersey, j’aurais pu
choisir Springsteen) et des tentatives capillaires désespérées.
Il y a la sensation physique qui reste imprimée dans la
mémoiremusculaire, celle des grandes communions
scéniques, du premier «vrai» concert, du premier Paléo,
du premier instrument sur lequel on use ses doigts (un peu)
et les nerfs de l’environnement familial (beaucoup). Il y a
tout ça et tellement plus...
Mais chaquemédaille à son revers. Il y a aussi les

déconvenues, les ambitions frustrées, les promesses non
tenues, l’incompréhension des portes fermées, celles des

salles de concerts, des radios,
du «milieu»... Ce «milieu»,
justement, était bien
représenté en fin de semaine
passée àMonthey pour
évoquer la problématique de
l’export. «Musique suisse,
comment en sortir?» tel était
la thématique, largement
applicable aux frontières
cantonales. Et lesmusiciens
sont venus nombreux pour se

confronter à l’expérience des intervenants du soir. Sans
langue de bois ni idéalisme. Un Forummusical précieux pour
mieux comprendre les règles implicites qui régissent le
monde desmusiques actuelles. Unmonde qui pourrait
presque évoquer unOuest sauvage à conquérir et
reconquérir éternellement. La part du rêve, le fantasme, les
héros... Et sous les boots et le stetson fatigués, la poussière et
la sueur qu’on devinemal à l’écran. De vastes étendues
battues par les vents brûlants où chacun doit trouver sa voie
propre vers un eldorado incertain. Un territoire encore peu
cartographié en définitive,mais sur lequel avancent quelques
pionniers. En ce sens, l’initiative de la PlateformeCulture
Valais de susciter la rencontre entre acteurs de la scène –
commeplus globalement la politique de soutien de l’Etat
duValais – est à saluer.
VOIRNOTRE SUJET ENPAGE 19

La musique, une éternelle
conquête de l’Ouest

BONNENOUVELLE
Un bracelet contre l’alcoolémie
TECHNOLOGIE Voilà un nouveau gadget qui cible les joyeux
fêtards. Appelé Vive, ce bracelet vérifie votre état d’ébriété tout au
long de la nuit. Connecté à une application sur votre smartphone, il

vibre toutes les heures. Si vous êtes suffisamment lucide pour
presser le bracelet, les vibrations s’arrênt. Dans le cas contraire, un
message avec votre position est envoyé à vos amis.FORUM

LA QUESTION DU JOUR
Le festival Sion sous
les étoiles doit-il déménager?
Le festivalmusical et estival deSionquitte-
ra, l’an prochain, l’enceinte du stade de
Tourbillon pour les terrains adjacents. Le
but: luidonneruncôtéopenairplusouvert
et plus convivial. (voir en page 9)
Votre avis sur:

SONDAGE.LENOUVELLISTE.CH

SONDAGE

RÉSULTAT DU SONDAGE D’HIER

Vous êtes plus des
trois quarts à faire
confiance à notre
Rodgeur national.

2%

19%

79%

Oui Non Sans opinion
Résultats à 18 heures.

ROGER FEDERER PEUT-IL REDEVENIR
NO 1 MONDIAL?
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L’ÉDITO
JEAN-FRANÇOIS ALBELDA RESP. RUB. CULTURE

«Les vitesses de plus de
200 km/h sont rares. C’est
la troisième cette année.»
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La FMEP est le syndicat maison de
l’Etat du Valais. Elle est le fer de lance
de l’opposition aux mesures d’écono-
mies votées par LeGrandConseil.
La FMEP a une particularité. Elle au-

rait vocation de regrouper tous ceux
qui sont salariés de l’Etat duValais,ma-
gistrats élus ou fonctionnaires nom-
més. Or les magistrats sont les patrons
de l’administration. Etrange syndicat
qui a l’ambition de réunir tout le
monde sous lemême toit.

L’administrationest au servicede l’in-
térêt public. Les fonctionnaires,
comme tous les salariés, doivent être
traités équitablement tant sur le plan
des revenus que des instrumentsmis à
leur disposition. Mais les intérêts des
fonctionnaires ne coïncident pas né-
cessairement avec l’intérêt général.
C’est le Grand Conseil, en tant que re-
présentant du peuple, qui dit ce qu’est
l’intérêt public. Or dans le cas des me-
sures d’économie, le Grand Conseil a
jugé que ces mesures ne compromet-
taientpas laqualitédes services fournis
par l’administration. Il a aussi dit qu’à
ce jour une augmentation d’impôts
n’était pas la bonne solution. Il n’a pas
tort si l’on considère que la charge fis-
cale valaisanne ne nous place pas par-
mi les cantons les plus attractifs.

La FMEPnégocie constamment avec
le Conseil d’Etat mais il incombe à ce
dernier de présenter le budget au
Grand Conseil. Or la FMEP est repré-
sentée au Grand Conseil par plusieurs
députés dont la présidente de la FMEP.
Elle s’est opposéeauxmesuresd’écono-
mie et, après débat, le Parlement a
tranché contre son avis.
La FMEP a alors lancé le référendum

contre les mesures d’économie et le
peuple devra voter. La campagne des
opposants estmenée et financée par la
FMEP. Cette organisation aura ainsi
trois fois l’occasion d’essayer de gagner
l’organe de décision à sa cause. Dans
l’économie privée, le syndicat négocie
avec le patronat et, en règle générale,
on aboutit à un accord qui est presque
toujours un compromis. Au niveau pu-
blic, le compromis est moins néces-
saire puisqu’on peut toujours espérer
gagner au Grand Conseil ce qu’on n’a
pas obtenuduConseil d’Etat oudevant
le peuple ce qui n’est pas accepté par le
Parlement. Il serait souhaitablepar res-
pect pour le citoyen contribuable que
lesyndicatmaisondel’EtatduValaisne
saisissepas le référendumparprincipe.
Au fond le score de la votation de no-

vembredira si lepeuple valaisanappré-
cie, encettepérioded’assèchementdes
rentrées fiscales, le combat à répétition
de la FMEP. Si la FMEP gagne, le
Conseil d’Etat, le GrandConseil, et en-
suitenous, lescontribuables,auronsun
problème. Si la FMEPperd, cette orga-
nisation aura durablement affaibli sa
position de négociation.�

La FMEP prend des risques

LES ÉLÉPHANTS
DU MARDI
PASCAL COUCHEPIN ANCIEN CONSEILLER FÉDÉRAL

Les fonctionnaires, comme
tous les salariés, doivent
être traités équitablement.

Sous les boots
et le stetson fatigués,
la poussière et la
sueur qu’on devine
mal à l’écran...
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Ils étaient une bonne
cinquantaine en fin de semaine dernière
à avoir fait le déplacement du Pont
Rouge. Musiciens valaisans, romands,
tessinois même, à être venus chercher
desconseils, des réponsesàcesquestions
que se pose un jour ou l’autre tout
praticien des musiques actuelles…
Comment rayonner hors de la scène lo-
cale? Comment pénétrer les réseaux des
programmateurs, des distributeurs, des
radios? Sous le thème «Musique suisse,
comment en sortir?», la Plateforme
Culture Valais organisait à Monthey en
collaboration avec l’association romande
TrocK son troisième Forum musical et
avait convié six intervenants très perti-
nents, mettant un champ d’expérience
trèsvasteà ladispositionde l’audiencedu
soir. Samuel Vuillermoz (MX3.ch, Swiss
Live Talents), Djamel Cencio (Kyasma),
Marc Ridet (Fondation pour la chanson

et les musiques actuelles FCMA, Swiss
Music Export (SME), Denis Alber
(Valais/Wallis Culture Export, Oh!
Festival), Cyril Huguet (Pont Rouge, fes-
tival Hik Et Nunk) et Christian Wicky
(Musikschaffende, Indiesuisse, Irascible
Music) ont tous livré sans langue de bois
lavéritécruedumondede lamusiqueen
Suisse. Un monde où, comme l’assénait
presque brutalement Christian Wicky,
«vouloir vivre actuellement de la musique
qu’on crée, c’est unpeu comme se lever cha-
que matin en se disant: aujourd’hui je vais
gagner à la loterie…»

Honnêteté du débat
De quoi rafraîchir quelques enthou-

siasmes,peut-être.Mais l’honnêtetéqui
a prévalu aux débats durant cette soirée
aura eu lemérite de livrer des enseigne-
ments utiles, pragmatiques et réalistes.
En premier lieu, le fondateur de la

FCMAa relevé les progrès accomplis de-
puisunequinzained’annéesdansunsec-
teur artistique qui a parfois des faux airs
de«farwest».«Iln’yapasderecette.Acha-
que groupe de trouver sa voie. Cela dit, des
structures se sont créées pour tenter de pro-
fessionnaliser le milieu de la musique dans
la promotion, la distribution, le booking.
Cela a permis à des artistes comme Sophie
Hunger,Kadebostany,AnnaAaronouHeidi
Happy d’avoir une visibilité internationale.
C’est réjouissant et lesmusiciens doivent les
solliciter.Lesvilleset lescantonssoutiennent
bien la création ou la diffusion, mais ces
structures de management ne sont pas en-
core assez reconnues ouaidées»
Réalisme encore lorsqu’il s’est agi de

parler chiffres, auxquels il faut bien se
frotter lorsqu’on entend sortir de l’ama-
teurisme. «Un groupe est une petite entre-
prise. En plus de la dimension artistique, il
doit considérer l’aspect économique, avoir

une force de frappepour se distinguer d’une
masse de plus en plus dense. Surtout à
l’échelle internationale», assurait Djamel
Cencio. Un discours presque entrepre-
neurial, reflet d’une situation éternelle-
ment délicate à toutes les strates du mi-
lieu musical. «Idéalement, nous program-
monsune têted’afficheetunedécouverteen
ouverture, prioritairement régionale. Nous
pouvons difficilement nous permettre de
placer un groupe valaisan en tête d’affiche,
surtout si, après avoir joué dans tous les
coins du canton, même leurs potes ne vien-
nent plus les voir», expliquait à un musi-
cien de la salleCyrilHuguet.«Cette réali-
té est la même à l’étranger. C’est effective-
ment difficile car le public semble être de
moins enmoins curieux.»

S’impliquer, aller au contact
Reste, au milieu de cet état des lieux

sans concessions, une vérité relayée par

tous les intervenants. L’authenticité du
propos et le facteur humain restent cen-
traux. Comme le relevait Denis Alber.
«Il faut être créatif, créerdespasserelles en-
tre les arts, s’inspirer de ce que font les au-
tres. Il y a toujours de bonnes idées à pren-
dre. Il faut aller au contact.» S’impliquer,
donc, dans la scène régionale, aller voir
des concerts, se prendre des baffes en
live,apprendre,essayer,travailler.«Il faut
avoir du talent, c’est clair, mais il faut aussi
bosser commedes chiens, avoir faim», ren-
chérissait Cyril Huguet. «Des musiciens
m’appellent souvent pour me demander
pourquoi nous ne distribuons pas leur
groupe avec Irascible. Soyez simplement
aussi exigeants avec votre musique qu’avec
celledesautres.Etsouvent,quandvoussen-
tez que vous êtes au sommet de votre maî-
trise, c’est là que ça se passe. C’est ça, le
point de départ…»
� JEAN-FRANÇOIS ALBELDA

TABLE RONDE

LEUR AVIS

De l’organisation aux musiciens, une pertinence soulignée

GRANDANGLE
Comment
sortir
du canton?

Solliciter
les soutiens
existants

Etre prêt à
se confronter
à la réalité
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«Malgré les
réseaux sociaux,
les découvertes
se font encore
en radio.»
SAMUEL VUILLERMOZ DIRECTEUR DE
LA PLATEFORME MUSICALE SUISSE
MX3.CH ET VICE-PRÉSIDENT DE
SWISSAMP (SWISS LIVE TALENTS)

«Leproblèmemajeur
et de s’extraire
de lamasse. Leweb
oblige à être
extraordinaire.»
DJAMEL CENCIO CHANTEUR, PIANISTE
ET GUITARISTE DU GROUPE KYASMA,
TITULAIRE D’UNE BOURSE MUSIQUEPRO
PLURIANNUELLE EN 2014

«Soyez aussi
exigeants avec votre
propremusique
qu’avec celle
des autres.»
CHRISTIAN WICKY VICE-PRÉSIDENT
DE MUSIKSCHAFFENDE ET D’INDIESUISSE,
DIRECTEUR D’IRASCIBLE MUSIC

«La rencontre,
le contact humain
restent essentiels.
Il faut aller
au contact.»
DENIS ALBER CHEF DE PROJET DU VOLET
«VALAIS/WALLIS CULTURE EXPORT» DE LA
PLATEFORME CULTURE VALAIS ET
PRODUCTEUR DÉLÉGUÉ DU OH ! FESTIVAL

«On soutient
la création et la
diffusion,mais
pas encore assez
les structures
demanagement»
MARC RIDET DIRECTEUR DE LA
FONDATION POUR LA CHANSON ET LES
MUSIQUES ACTUELLES (FCMA) ET DE
SWISS MUSIC EXPORT (SME)

«Il faut du talent,
c’est clair, mais il
faut aussi bosser
comme des chiens,
avoir faim.»
CYRIL HUGUET PROGRAMMATEUR
DU PONT ROUGE ET DU FESTIVAL
HIK ET NUNK

SOPHIE MICHAUD
PLATEFORME CULTURE VALAIS
«C’était une très bonne édition. J’ai beaucoup ap-
précié la qualité des interventions, la franchise
des intervenants. Ils ont dit des choses qui
n’étaientpeut-êtrepas faciles àdireouàentendre
dans lepublicprésent.Onvoit quecespersonnes

possèdent une grande expérience dans leurs domaines respectifs et
je suis très contente qu’ils puissent venir en Valais. Je pense que les
conseils donnés serviront, le fait de savoir qu’il n’y a pas de recette à
appliquer, que la réalité du monde des musiques actuelles est diffi-
cile et qu’il faut s’y confronter. J’aimerais bien que de plus en plus
d’artistes valaisans confirmés viennent à ce genre de rencontre pour
faire part de leur expérience, la transmettre, afin qu’il y ait une ému-
lation encore accrue dans la scène valaisanne.»

FRÉDÉRIC MARTINOLI
AGENT D’ARTISTES
ET PROGRAMMATEUR RADIO
«J’ai trouvé les discussions enrichissantes et elles
m’ont conforté dansmes idées au niveau demon
expériencepersonnelle. L’humainest finalement
très important malgré tout. Les six intervenants

avaient effectivement beaucoup de choses à partager, et leur fran-
chise était très appréciable.
Lesgroupesacceptent lacritiquequandon leurexplique lepourquoi
des refus. En radio, je me fais le devoir d’écouter tous les disques
qu’onm’envoie, mais je suis très franc en retour. Et les musiciens le
prennent très bien au final.»

STEVE SCHWERZMANN
BATTEUR DU GROUPE PROFILE
«Leprincipedecesforumsmusicauxestexcellent.
L’échangehumainest très important. Il revientà la
source, au-delà des contacts très informels qu’on a
souvent avec les programmateurs, les labels ou les
distributions.C’est souvent, finalement, grâce à ce

genrederencontresqu’onparvientàdécrocherdesdates.Allervoir les
gens plutôt que leur envoyer unmail, ça change souvent la donne. Et
connaître la réalité vécuepar ces acteursdumilieumusical permetde
mieuxcomprendrepourquoi onne reçoit pas forcémentde réponseà
nosmails, pourquoi on n’est pas forcément programmé tout de suite.
Tous ont des comptes à rendre.Mais je pense que tout lemonde doit
encorefairedesefforts, lesprogrammateursprendreplusderisqueset
lesmusiciens faire plus d’efforts.»� JFA

Un «farwest» sans Eldorado
MUSIQUEUn forum réunissait àMontheymusiciens et professionnels dumilieu

autour de la question de l’export. Un rendez-vous riche en enseignements.

Chacun dans son domaine d’activité, les six
intervenants ont partagé leur vaste expérience
de la musique en Suisse. SACHA BITTEL
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BRIGUE - MONTHEY Les initiateurs du Oh! Festival traversent le Valais.

Une marche symbolique  
pour relier le Haut et le Bas du canton 

JEAN-MARC THEYTAZ

Il est 5 h 45 heures, l’obscurité et 
la brume envahissent encore la 
plaine du Rône, à Brigue. Les pau-
pières encore un peu collées, mais 
les rires et les blagues fusant déjà à 
profusion, un groupe de mar-
cheurs a envahi l’entrée de la gare 
et est prêt au départ. 

Baskets bien rodées, petite laine 
pour les petits courants réfrigé-
rants, baluchon en cas de fringale, 
et de l’énergie, beaucoup de 
peps... ils étaient  une dizaine hier 
à effectuer les premières étapes de 
la traversée du Valais: une initia-
tive un peu folle et super originale 
de Denis Alber et de Mathieu 
Bessero: l’objectif, une marche 
symbolique qui relie Brigue à 
Monthey pour annoncer de ma-
nière concrète et vivante le Oh! 
Festival Valais Wallis Arts vivants 

2015 qui se déroulera du 21 au 
25 janvier. 

Un week-end du «sueur et de 
sang», enfin presque, pour traver-
ser  les dix villes et communes  
partenaires du Oh! Festival: 
(Brigue, Viège, Loèche, Sierre, 
Sion, Savièse, Martigny, Le Châ -
ble-Bagnes, Saint-Maurice, Mon -
they). Un parcours avec des relais 
de 8 à 13 km afin de relier les éta-
pes d’un parcours de 176 km: dé-
part vendredi à 6 heures de Brigue, 
arrivée dimanche 21 décembre à 
19 heures à Monthey avec vin 
chaud pour tout le monde. 

Première étape:  Viège 
Le premier tronçon se déroule 

dans la nuit; il faut longer la gare, 
traverser les voies de chemin de 
fer et gagner la campagne sur des 
routes qui mèneront les mar-
cheurs jusqu’à Viège. «Alors vous 

êtes prêts pour l’aventure? il faut y 
aller maintenant», lance Denis 
Alber... et le groupe se met en 
route, d’un bon pas – «ils ont un 
rythme d’enfer, au moins du 6-7 à 
l’heure», lance l’un des partici-
pants. Denis Alber, initiateur de 
cette marche, raconte: «Il s’agit 
d’une opération symbolique pour 
lancer le Oh! Festival qui débutera le 
21 janvier. Pour nous, il s’agit de lâ-
cher nos ordinateurs et d’essayer de 
mettre les artistes en marche, de re-
lier le Haut et le Bas du canton aus-
si.» Comme le souligne Denis 
Alber ce genre d’opération a plu-
sieurs aspects positifs: «Elle permet 
de faire se rencontrer les gens, de par-
ler, d’ergoter, de lier des relations 
d’amitié.» «Bon, il est vrai que la pre-
mière étape s’effectue plutôt avec la 
lampe frontale qu’avec le soleil dans 
les yeux...» Jacques Cordonier, chef 
de la Culture du canton du Valais 

est aussi de la partie, tout gai et en-
thousiaste: «Je fais les premières 
étapes car après-midi je pars pour la 
France. Mais je trouve que c’est là 
une magnifique idée...» Mathieu 
Bessero a pour sa part un appareil 
photo en bandoulière: «Je vais im-
mortaliser ce périple avec un maxi-
mum d’images, cela nous laissera des 
souvenirs...» Luzius Theler est 
quant à lui en terre connue, sur 
son territoire en quelque sorte, lui  
qui a travaillé des décennies pour 
le «Walliser Bote». En plus le chas-
seur qu’il est aime la marche, et 
c’est lui qui pour cette première 
étape donne le rythme.  

Après une heure et quelques mi-
nutes le groupe arrive à l’OT de 
Viège, la première étape est fran-
chie, le tout dans la bonne hu-
meur, la convivialité, et avec sur 
l’épaule l’étendard qui annonce le 
très prochain Oh! Festival. �

= TROIS QUESTIONS À... 

JACQUES CORDONIER 
CHEF DE LA CULTURE 
DU CANTON DU VALAIS

«Le Oh! Festival a 
un rôle important» 
Cette opération est-elle une pre-
mière pour la promotion d’un 
festival? 
Oui, à ma connaissance c’est la pre-
mière fois que ce genre d’opération a 
lieu. Il s’agit d’une idée très pertinente  
qui permet de parcourir le canton et de 
créer des liens entre espaces géogra-
phiques, populations, artistes. L’offre 
culturelle valaisanne est maintenant 
large et diversifiée et il faut la valoriser 
au maximum. Le Oh! Festival  y joue 
un rôle important avec une qualité et 
une richesse spécifique. Septante-
cinq spectacles, avec des artistes aus-
si hors canton, de quoi stimuler la créa-
tion dans notre canton et donner des 
idées à nos musiciens, chanteurs, 
compositeurs, danseurs, humoristes, 
interprètes... 

Vous soutenez aussi activement 
le professionnalisme? 
Oui, depuis dix ans, de nombreux 
projets ont été mis en place et réalisés,  
notamment avec la Scène ThéâtrePro 
en 2006, MusiquePro en 2009, ArtPro 
en 2014... et d’autres projets qui sont 
en route. 

Comment cela se concrétise-t-il?
Le prolongement de l’engagement 
du canton se retrouve dans la HEM, 
Haute école de musique, HET, Haute 
école de théâtre par exemple, des 
HES fréquentées par de nombreux 
étudiants valaisans.  
Il y a également les résidences à Ber-
lin, Paris... pour les écrivains, les pein-
tres... de quoi élargir la palette de for-
mation et multiplier des contacts 
précieux avec d’autres sensibilités ar-
tistiques. � JMT

Arrivée nocturne de la première étape à Viège, une atmosphère impressionnante dans cette lumière particulière...  PHOTO WALLISERBOTE
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OH! FESTIVAL C’est parti pour la Marche au fil de l’Oh! OH! FESTIVAL C’est parti pour la Marche au fil de l’Oh! OH! FESTIVAL

A pied, de Brigue à Monthey
Un mois avant le lancement du 

Oh! Festival Valais Wallis arts vi-
vants 2015, organisateurs, acteurs 
culturels, ou amis plus ou moins 
proches de la culture participent 
depuis ce matin à une marche 
symbolique qui ralliera en trois 
jours Brigue à Monthey. Une fa-
çon de faire le lien entre les dix  
villes et communes partenaires 
du festival. «L’idée m’est venue 
alors que j’étais en vacances à Rome 
et que je marchais dans la ville. 
Quand on marche, on échange, on 
découvre, on est en lien avec la na-
ture, on refait, peut-être, le monde», 
explique Denis Alber, chef de pro-
jet du volet Valais/Wallis Culture 
Export de la Plateforme Culture 
Valais et producteur délégué du 
Oh! Festival. 

Les participants à la Marche au 
fil de l’Oh! se sont inscrits – et 
peuvent encore le faire ou sim-

plement prendre le «train» en 
marche – sur le site du festival 
pour un ou plusieurs relais  

parmi les 17 que compte l’itiné-
raire, chacun faisant entre 8 et 
13 kilomètres de long. 

Le départ se fait ce matin même 
aux aurores à Brigue (6 h), puis la 
délégation fera halte à Viège 
(8 h), Steg (11 h), Loèche-Ville 
(13 h 30), Sierre (16 h), Grône 
(18 h), pour arriver à Sion entre 
20 h 30 et 21 heures. La fin des 
trois jours de marche est quant à 
elle prévue à Monthey, à 19 heu-
res dimanche. Le compte à re-
bours d’un mois sera ensuite lan-
cé avant que ne démarre le Oh! 
Festival, à la fois vitrine pour les 
artistes valaisans et bourse aux 
spectacles, dont la première édi-
tion promet de faire des étincel-
les. � JFA  

Inscriptions aux relais et renseignements 

sur le site du Oh! Festival: 

www.ohfestival.ch

Denis Alber, à l’origine de cette 
Marche au fil de l’Oh! BITTEL
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MUSIQUE Depuis une année, une permanence de conseils destinés aux musiciens valaisans existe à Sion. Bilan.

Pour trouver la clé du succès...
JEAN-FRANÇOIS ALBELDA

Depuis avril 2012, une perma-
nence de conseils est ouverte à
Sion chaque premier jeudi du
mois, afin d’aider les musiciens
et les groupes à ne pas se perdre
dans les méandres administra-
tifs face auxquels se retrouve
immanquablement chaque ro-
ckeur en herbe. Mise sur pied
par la Plateforme Culture Valais
et la Fondation romande pour la
chanson et les musiques actuel-
les (FCMA), elle a déjà accueilli
en ses murs, sur rendez-vous,
plusd’unevingtained’acteursde
la scènemusicale cantonale, dé-
butants ou confirmés. Une
structure qui répond à un criant
besoin, et qui mériterait d’être
encore plus sollicitée.

Scène en pleine expansion
«Il est vrai que cette antenne est

encoreunpeuméconnue.Lesmusi-
ciens sont habitués à se débrouiller
par eux-mêmes, mais les choses
évoluent», se réjouit Sophie
Michaud, responsable du projet
au sein de la Plateforme Culture
Valais. Surtout, dans un contexte
culturelenpleineexpansion,avec
la perspective d’ouverture pro-
chained’une«vraie»salledecon-
certs dans la capitale et la volonté
d’émulation affirmée par la Ville
et le canton au niveau des musi-
ques actuelles, l’utilité de cette
permanenceestuneévidence.
«Notre but est d’aider les musi-

ciens à aller vers une certaine
professionnalisation», explique
Sophie Michaud. D’une façon
très réaliste, car le monde de la
musique en 2013 offre peu de
perspectives de carrières floris-
santes. «Nous sommes conscients
qu’il est extrêmementardudevivre
de sa musique aujourd’hui. Nous
incitons et aidons les musiciens à
aborder les choses d’une façonpro-
fessionnelle. Savoir à qui s’adres-
ser, comment contacter les bonnes

personnes, comment faire un dos-
sier, àquidemanderdusoutien...»
Car les questions récurrentes
posées par les jeunes ou moins
jeunes artistes ayant visité la
permanence sont très concrè-
tes. «Le financement reste le nerf
de la guerre.Après viennent les su-
jetsdesprogrammateurs,des lieux
où se produire, des démarches à
effectuer pour produire un album
ou l’organisation de tournées...»

A chaque musicien ses problè-
mes et ses besoins. Avec Marion
Houriet, responsable promotion
etprojetspourlaFCMA,quifaitle
déplacement de Nyon pour cha-
que séance, Sophie Michaud
tente d’apporter des outils prati-
quesquipermettrontauxgroupes
d’avancer, de franchir un cap.
«Nous insistons sur le fait qu’il n’y a
pas de recette ou de formule magi-
que. Nous tâchons juste de trans-
mettre des compétences pour per-
mettre aux musiciens de faire leur
cheminaumieux.»�

= L’AVIS DE

RAPHAËL
MAIER
FONDATEUR
DE RM
MANAGEMENT,
ET AGENT DU
GROUPE KYASMA

«Une structure très utile
pour les jeunes groupes»
«Je suis allé à la toute première permanence, pour évo-
quer la production de l’album de Kyasma. En tant que
structure de management, j’avais déjà certaines répon-
ses, mais j’ai ensuite poussé plus loin, en allant voir la
FCMA à Nyon pour avoir plus de détails. Cette antenne sé-
dunoise est en tous les cas une porte d’entrée très utile
pour les jeunes groupes qui se retrouvent pour la pre-
mière fois aux prises avec les démarches administratives
et promotionnelles qu’il faut entreprendre lorsqu’on veut
faire avancer un projet musical. En Valais, il existe peu de
structures actives dans la promotion des musiciens. Les
groupes ont tendance à se débrouiller par eux-mêmes,
et ils peuvent malheureusement se perdre ou se décou-
rager face à ce qui peut vite devenir un labyrinthe.»�

TIZIANO
ZANDONELLA
ALIAS YELLOW
TEETH, AUTEUR,
COMPOSITEUR,
INTERPRÈTE

«On nous donne accès
aux bons réseaux»
«J’avais consulté la permanence en mai 2013 pour cons-
tituer un dossier de soutien en vue d’un enregistrement
et également d’une tournée. Ça m’a été très utile.
Sophie Michaud et Marion Houriet ont pu répondre à
toutes les questions pour lesquelles j’attendais des ré-
ponses concrètes et précises. J’ai beaucoup apprécié le
fait qu’elles prennent la peine de m’aiguiller efficace-
ment en fonction du style de musique que je joue, fai-
sant preuve d’une très bonne compréhension de ce que
je souhaitais faire, en me donnant accès aux bons ré-
seaux, tant au niveau des lieux où jouer qu’à celui des
structures, labels, etc. Cette antenne est vraiment pré-
cieuse, car elle donne des outils très pratiques pour pas-
ser le cap de la scène locale.»�

Prochaine permanence, ce jeudi 7
novembre, entre 14 et 17 h.
Inscriptions obligatoires auprès de la
FCMA au 022 363 75 94.
www.fcma.ch
www.culturevalais.ch

INFOINFO++

��«�Pour
les groupes,
le financement
reste le nerf
de la guerre.»

SOPHIE MICHAUD
RESPONSABLE
DU BUREAU
D’INFORMATIONS
ET CONSEILS DE
LA PLATEFORME
CULTURE VALAIS
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BRIGUE - MONTHEY Les initiateurs du Oh! Festival traversent le Valais.

Une marche symbolique  
pour relier le Haut et le Bas du canton 

JEAN-MARC THEYTAZ

Il est 5 h 45 heures, l’obscurité et 
la brume envahissent encore la 
plaine du Rône, à Brigue. Les pau-
pières encore un peu collées, mais 
les rires et les blagues fusant déjà à 
profusion, un groupe de mar-
cheurs a envahi l’entrée de la gare 
et est prêt au départ. 

Baskets bien rodées, petite laine 
pour les petits courants réfrigé-
rants, baluchon en cas de fringale, 
et de l’énergie, beaucoup de 
peps... ils étaient  une dizaine hier 
à effectuer les premières étapes de 
la traversée du Valais: une initia-
tive un peu folle et super originale 
de Denis Alber et de Mathieu 
Bessero: l’objectif, une marche 
symbolique qui relie Brigue à 
Monthey pour annoncer de ma-
nière concrète et vivante le Oh! 
Festival Valais Wallis Arts vivants 

2015 qui se déroulera du 21 au 
25 janvier. 

Un week-end du «sueur et de 
sang», enfin presque, pour traver-
ser  les dix villes et communes  
partenaires du Oh! Festival: 
(Brigue, Viège, Loèche, Sierre, 
Sion, Savièse, Martigny, Le Châ -
ble-Bagnes, Saint-Maurice, Mon -
they). Un parcours avec des relais 
de 8 à 13 km afin de relier les éta-
pes d’un parcours de 176 km: dé-
part vendredi à 6 heures de Brigue, 
arrivée dimanche 21 décembre à 
19 heures à Monthey avec vin 
chaud pour tout le monde. 

Première étape:  Viège 
Le premier tronçon se déroule 

dans la nuit; il faut longer la gare, 
traverser les voies de chemin de 
fer et gagner la campagne sur des 
routes qui mèneront les mar-
cheurs jusqu’à Viège. «Alors vous 

êtes prêts pour l’aventure? il faut y 
aller maintenant», lance Denis 
Alber... et le groupe se met en 
route, d’un bon pas – «ils ont un 
rythme d’enfer, au moins du 6-7 à 
l’heure», lance l’un des partici-
pants. Denis Alber, initiateur de 
cette marche, raconte: «Il s’agit 
d’une opération symbolique pour 
lancer le Oh! Festival qui débutera le 
21 janvier. Pour nous, il s’agit de lâ-
cher nos ordinateurs et d’essayer de 
mettre les artistes en marche, de re-
lier le Haut et le Bas du canton aus-
si.» Comme le souligne Denis 
Alber ce genre d’opération a plu-
sieurs aspects positifs: «Elle permet 
de faire se rencontrer les gens, de par-
ler, d’ergoter, de lier des relations 
d’amitié.» «Bon, il est vrai que la pre-
mière étape s’effectue plutôt avec la 
lampe frontale qu’avec le soleil dans 
les yeux...» Jacques Cordonier, chef 
de la Culture du canton du Valais 

est aussi de la partie, tout gai et en-
thousiaste: «Je fais les premières 
étapes car après-midi je pars pour la 
France. Mais je trouve que c’est là 
une magnifique idée...» Mathieu 
Bessero a pour sa part un appareil 
photo en bandoulière: «Je vais im-
mortaliser ce périple avec un maxi-
mum d’images, cela nous laissera des 
souvenirs...» Luzius Theler est 
quant à lui en terre connue, sur 
son territoire en quelque sorte, lui  
qui a travaillé des décennies pour 
le «Walliser Bote». En plus le chas-
seur qu’il est aime la marche, et 
c’est lui qui pour cette première 
étape donne le rythme.  

Après une heure et quelques mi-
nutes le groupe arrive à l’OT de 
Viège, la première étape est fran-
chie, le tout dans la bonne hu-
meur, la convivialité, et avec sur 
l’épaule l’étendard qui annonce le 
très prochain Oh! Festival. �

= TROIS QUESTIONS À... 

JACQUES CORDONIER 
CHEF DE LA CULTURE 
DU CANTON DU VALAIS

«Le Oh! Festival a 
un rôle important» 
Cette opération est-elle une pre-
mière pour la promotion d’un 
festival? 
Oui, à ma connaissance c’est la pre-
mière fois que ce genre d’opération a 
lieu. Il s’agit d’une idée très pertinente  
qui permet de parcourir le canton et de 
créer des liens entre espaces géogra-
phiques, populations, artistes. L’offre 
culturelle valaisanne est maintenant 
large et diversifiée et il faut la valoriser 
au maximum. Le Oh! Festival  y joue 
un rôle important avec une qualité et 
une richesse spécifique. Septante-
cinq spectacles, avec des artistes aus-
si hors canton, de quoi stimuler la créa-
tion dans notre canton et donner des 
idées à nos musiciens, chanteurs, 
compositeurs, danseurs, humoristes, 
interprètes... 

Vous soutenez aussi activement 
le professionnalisme? 
Oui, depuis dix ans, de nombreux 
projets ont été mis en place et réalisés,  
notamment avec la Scène ThéâtrePro 
en 2006, MusiquePro en 2009, ArtPro 
en 2014... et d’autres projets qui sont 
en route. 

Comment cela se concrétise-t-il?
Le prolongement de l’engagement 
du canton se retrouve dans la HEM, 
Haute école de musique, HET, Haute 
école de théâtre par exemple, des 
HES fréquentées par de nombreux 
étudiants valaisans.  
Il y a également les résidences à Ber-
lin, Paris... pour les écrivains, les pein-
tres... de quoi élargir la palette de for-
mation et multiplier des contacts 
précieux avec d’autres sensibilités ar-
tistiques. � JMT

Arrivée nocturne de la première étape à Viège, une atmosphère impressionnante dans cette lumière particulière...  PHOTO WALLISERBOTE
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OH! FESTIVAL C’est parti pour la Marche au fil de l’Oh! OH! FESTIVAL C’est parti pour la Marche au fil de l’Oh! OH! FESTIVAL

A pied, de Brigue à Monthey
Un mois avant le lancement du 

Oh! Festival Valais Wallis arts vi-
vants 2015, organisateurs, acteurs 
culturels, ou amis plus ou moins 
proches de la culture participent 
depuis ce matin à une marche 
symbolique qui ralliera en trois 
jours Brigue à Monthey. Une fa-
çon de faire le lien entre les dix  
villes et communes partenaires 
du festival. «L’idée m’est venue 
alors que j’étais en vacances à Rome 
et que je marchais dans la ville. 
Quand on marche, on échange, on 
découvre, on est en lien avec la na-
ture, on refait, peut-être, le monde», 
explique Denis Alber, chef de pro-
jet du volet Valais/Wallis Culture 
Export de la Plateforme Culture 
Valais et producteur délégué du 
Oh! Festival. 

Les participants à la Marche au 
fil de l’Oh! se sont inscrits – et 
peuvent encore le faire ou sim-

plement prendre le «train» en 
marche – sur le site du festival 
pour un ou plusieurs relais  

parmi les 17 que compte l’itiné-
raire, chacun faisant entre 8 et 
13 kilomètres de long. 

Le départ se fait ce matin même 
aux aurores à Brigue (6 h), puis la 
délégation fera halte à Viège 
(8 h), Steg (11 h), Loèche-Ville 
(13 h 30), Sierre (16 h), Grône 
(18 h), pour arriver à Sion entre 
20 h 30 et 21 heures. La fin des 
trois jours de marche est quant à 
elle prévue à Monthey, à 19 heu-
res dimanche. Le compte à re-
bours d’un mois sera ensuite lan-
cé avant que ne démarre le Oh! 
Festival, à la fois vitrine pour les 
artistes valaisans et bourse aux 
spectacles, dont la première édi-
tion promet de faire des étincel-
les. � JFA  

Inscriptions aux relais et renseignements 

sur le site du Oh! Festival: 

www.ohfestival.ch

Denis Alber, à l’origine de cette 
Marche au fil de l’Oh! BITTEL

19.12.2014 | Nouvelliste
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MUSIQUE Depuis une année, une permanence de conseils destinés aux musiciens valaisans existe à Sion. Bilan.

Pour trouver la clé du succès...
JEAN-FRANÇOIS ALBELDA

Depuis avril 2012, une perma-
nence de conseils est ouverte à
Sion chaque premier jeudi du
mois, afin d’aider les musiciens
et les groupes à ne pas se perdre
dans les méandres administra-
tifs face auxquels se retrouve
immanquablement chaque ro-
ckeur en herbe. Mise sur pied
par la Plateforme Culture Valais
et la Fondation romande pour la
chanson et les musiques actuel-
les (FCMA), elle a déjà accueilli
en ses murs, sur rendez-vous,
plusd’unevingtained’acteursde
la scènemusicale cantonale, dé-
butants ou confirmés. Une
structure qui répond à un criant
besoin, et qui mériterait d’être
encore plus sollicitée.

Scène en pleine expansion
«Il est vrai que cette antenne est

encoreunpeuméconnue.Lesmusi-
ciens sont habitués à se débrouiller
par eux-mêmes, mais les choses
évoluent», se réjouit Sophie
Michaud, responsable du projet
au sein de la Plateforme Culture
Valais. Surtout, dans un contexte
culturelenpleineexpansion,avec
la perspective d’ouverture pro-
chained’une«vraie»salledecon-
certs dans la capitale et la volonté
d’émulation affirmée par la Ville
et le canton au niveau des musi-
ques actuelles, l’utilité de cette
permanenceestuneévidence.
«Notre but est d’aider les musi-

ciens à aller vers une certaine
professionnalisation», explique
Sophie Michaud. D’une façon
très réaliste, car le monde de la
musique en 2013 offre peu de
perspectives de carrières floris-
santes. «Nous sommes conscients
qu’il est extrêmementardudevivre
de sa musique aujourd’hui. Nous
incitons et aidons les musiciens à
aborder les choses d’une façonpro-
fessionnelle. Savoir à qui s’adres-
ser, comment contacter les bonnes

personnes, comment faire un dos-
sier, àquidemanderdusoutien...»
Car les questions récurrentes
posées par les jeunes ou moins
jeunes artistes ayant visité la
permanence sont très concrè-
tes. «Le financement reste le nerf
de la guerre.Après viennent les su-
jetsdesprogrammateurs,des lieux
où se produire, des démarches à
effectuer pour produire un album
ou l’organisation de tournées...»

A chaque musicien ses problè-
mes et ses besoins. Avec Marion
Houriet, responsable promotion
etprojetspourlaFCMA,quifaitle
déplacement de Nyon pour cha-
que séance, Sophie Michaud
tente d’apporter des outils prati-
quesquipermettrontauxgroupes
d’avancer, de franchir un cap.
«Nous insistons sur le fait qu’il n’y a
pas de recette ou de formule magi-
que. Nous tâchons juste de trans-
mettre des compétences pour per-
mettre aux musiciens de faire leur
cheminaumieux.»�

= L’AVIS DE

RAPHAËL
MAIER
FONDATEUR
DE RM
MANAGEMENT,
ET AGENT DU
GROUPE KYASMA

«Une structure très utile
pour les jeunes groupes»
«Je suis allé à la toute première permanence, pour évo-
quer la production de l’album de Kyasma. En tant que
structure de management, j’avais déjà certaines répon-
ses, mais j’ai ensuite poussé plus loin, en allant voir la
FCMA à Nyon pour avoir plus de détails. Cette antenne sé-
dunoise est en tous les cas une porte d’entrée très utile
pour les jeunes groupes qui se retrouvent pour la pre-
mière fois aux prises avec les démarches administratives
et promotionnelles qu’il faut entreprendre lorsqu’on veut
faire avancer un projet musical. En Valais, il existe peu de
structures actives dans la promotion des musiciens. Les
groupes ont tendance à se débrouiller par eux-mêmes,
et ils peuvent malheureusement se perdre ou se décou-
rager face à ce qui peut vite devenir un labyrinthe.»�

TIZIANO
ZANDONELLA
ALIAS YELLOW
TEETH, AUTEUR,
COMPOSITEUR,
INTERPRÈTE

«On nous donne accès
aux bons réseaux»
«J’avais consulté la permanence en mai 2013 pour cons-
tituer un dossier de soutien en vue d’un enregistrement
et également d’une tournée. Ça m’a été très utile.
Sophie Michaud et Marion Houriet ont pu répondre à
toutes les questions pour lesquelles j’attendais des ré-
ponses concrètes et précises. J’ai beaucoup apprécié le
fait qu’elles prennent la peine de m’aiguiller efficace-
ment en fonction du style de musique que je joue, fai-
sant preuve d’une très bonne compréhension de ce que
je souhaitais faire, en me donnant accès aux bons ré-
seaux, tant au niveau des lieux où jouer qu’à celui des
structures, labels, etc. Cette antenne est vraiment pré-
cieuse, car elle donne des outils très pratiques pour pas-
ser le cap de la scène locale.»�

Prochaine permanence, ce jeudi 7
novembre, entre 14 et 17 h.
Inscriptions obligatoires auprès de la
FCMA au 022 363 75 94.
www.fcma.ch
www.culturevalais.ch
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��«�Pour
les groupes,
le financement
reste le nerf
de la guerre.»

SOPHIE MICHAUD
RESPONSABLE
DU BUREAU
D’INFORMATIONS
ET CONSEILS DE
LA PLATEFORME
CULTURE VALAIS
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Contact

Contact
Plateforme Culture Valais

Rue de Lausanne 45
CP 182

CH – 1951 Sion
info@culturevalais.ch
www.culturevalais.ch

Nathalie Benelli
Responsable de la promotion 
en langue allemande
nathalie.benelli@culturevalais.ch
+41 27 606 45 68

Marlène Mauris
Responsable de la promotion 
en langue française
marlene.mauris@culturevalais.ch
+41 27 606 46 38

Sophie Michaud
Responsable du bureau 
d’informations et de conseils
sophie.michaud@culturevalais.ch
+41 27 606 45 69

Denis Alber
Chef de projet «Valais/Wallis Culture Export», 
producteur délégué du Oh! Festival 
denis.alber@culturevalais.ch 
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